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L’Argentine plonge dans le chaos
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Les émeutes des quatre derniers jours ont fait au moins 22 morts à Buenos Aires et entraîné la démission du gouvernement.

La rue obtient « Çe pays finit toujours 
du président clVOlP tH pGâU »

REUTERS

Buenos Aires (Reuters) — Le président argentin 
Fernando de la Rüa a démissionné hier, cédant à la 
pression populaire au terme de quatre jours d’émeutes 

et de pillages provoqués par la politique d’austérité, qui 
ont lait au moins 22 morts et entraî­
né la démission du gouvernement 

La démission du chef de l’Etat 
a été annoncée officiellement par 
le secrétaire général de la prési­
dence, Nicolas Gallo, et accueillie 
par des cris de joie par des Argen­
tins descendus dans les rues de 
Buenos Aires pour l’occasion. 
Des témoins ont ensuite rapporté 
que le président démissionnaire 

avait quitté son palais à bord d’un hélicoptère.
De la Rüa, 64 ans, a expliqué sa décision par le re­

fus de l’opposition péroniste de prendre part à un 
gouvernement à’«union nationale», comme il le lui 
avait demandé auparavant. «Je fais appel aux péro-

Femando de la Rüa

FRANCIS HUERTAS 
LIBÉRATION

B
uenos Aires — Depuis un an, Cristina, 
47 ans, petite brune au regard rieur, pas­
se sa vie dans une épicerie du quartier 
populaire de Montserrat. Le local de 
quatre mètres sur quatre est surchargé 
de produits divers, du pain au chewing- 
gum en passant par le jambon ruisse­

lant ou le vin de table. En ces journées 
de pillages, Cristina n’ouvre la grille de 
fer qu’aux visages connus. Ou aux en­
fants qui, à la nuit tombée, viennent 
quémander un morceau de pain. «Il y en 
a de plus en plus... » En temps normal, Cristina 
gagne 1500 $ par mois.

Depuis quatre ans, José, 47 ans, regard désabusé 
et coup de klaxon rageur, passe sa vie au volant 
d’une Peugeot 504 qui ne lui appartient pas. Il est 
peon de taxi. Il travaille 16 heures par jour et gagne 
entre 600 et 800 $ par mois.

Cristina Dauphin, dont le grand-père était basque 
français, est mariée depuis 1981 avec José Getino, des­
cendant d’immigrés espagnols. Ils ont trois enfants: 
Marianela, 21 ans, Pablo, 17 ans, et Maria de los An­
geles, 16 ans. Leur histoire est celle d’une famille qui a 

cru toucher le ciel mais qui est lourde­
ment retombée sur terre.

Pendant des années, la famille Geti- 
no-Dauphin a appartenu à ce que les 
Argentins appellent la close media- 
alta, une classe moyenne qui vivait 
très bien et rêvait d’encore mieux.

José était libraire. Il a commencé par vendre des 
magazines dans la rue. En 1975, il a ouvert un pre­
mier magasin à Munroe, dans la banlieue nord- 
ouest Puis il s’est lancé dans le livre scolaire et ce fut 
le boom. Vingt ans plus tard, il possédait quatre bou­
tiques de plus à Buenos Aires. Expo-IJvro, sa chaîne 
de librairies, employait 130 personnes et jusqu’à 250
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Maurice Boucher 
réclame 30 millions 

de Québec
BRIAN MYLES

LE DEVOIR

Maurice Boucher réclame 30 millions de dollars 
du gouvernement du Québec pour un présumé 
complot qui lui a fait perdre deux ans de sa vie, seul 

au fond d’une prison, une situation qualifiée de «tortu­
re psychologique» par le nouveau venu dans son équi­
pe de défense, le célèbre avocat Robert Lemieux.

La poursuite de 30 millions vise l’ex-premier mi­
nistre Lucien Bouchard, son successeur Bernard Lan­
dry, le ministre de la Sécurité publique, Serge Ménard, 
et le procureur général du Québec. Robert Lemieux al­
lègue dans le document que M. Boucher est victime 
de «violations massives et sans précédent de ses droits fon­
damentaux, pour accusation négligente non fondée, em­
prisonnement illégal et discriminatoire depuis deux ans, 
atteinte à sa réputation et autres dommages moraux». 

Maurice Boucher, considéré par la police comme

VOIR PAGE A 10: BOUCHER .
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Léopold Sédar Senghor

Le père de la négritude 
s’éteint à 95 ans

D’APRÈS REUTERS 
ET L’AGENCE FRANCE-PRESSE

Paris — L’ancien président sénégalais 
Léopold Sédar Senghor est mort hier à 
l’âge de 95 ans. Figure historique de 

l’Afrique postcoloniale, celui qui fut le pre­
mier président du Sénégal indépendant de 

• 1960 à 1980 s’est éteint vers 16h30 à son 
domicile de Verson, près de Caen, dans le 
Calvados, où il s’était retiré depuis plu­
sieurs années, a-t-on appris auprès de la lé­

gion de gendarmerie de Basse-Normandie.
Universitaire, membre de l’Académie 

française, il était également un poète de re­
nom international, inventeur de la négritude.

Dans un communiqué, Jacques Chirac a 
rendu hommage à «l’une des plus grandes fi­
gures contemporaines de l’humanisme» et un 
«magnifique passeur de cultures». «La poésie 
vient de perdre un maître, le Sénégal, un 
homme d'Etat, l’Afrique, un visionnaire, et la
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Assurance parentale

Québec
poursuit
Ottawa

En cas de défaite, 
le fédéral devrait 

abandonner 
son programme 
partout au pays

MARIO CLOUTIER
DE NOTRE BUREAU DE QUÉBEC

Québec ira jusqu’au bout, et probablement jus­
qu’en Cour suprême, dans le but de créer sop 

propre régime de congés parentaux. In ministre d’E­
tat à la Famille et à l’Enfance, linda Goupil, a décidé 
de jouer le tout pour le tout dans sa poursuite contre 
Ottawa en attaquant la constitutionnalité du program­
me fédéral de prestations de maternité.

Tant qu’à mener bataille, Québec sort donc l’ar­
tillerie lourde de la Constitution et s’attaque au droit 
d’Ottawa d’investir un champ provincial en contes­
tant l’existence même d’un programme social com­
me les congés parentaux fédé­
raux. Le gouvernement Landry 
tentera de faire invalider les ar­
ticles 22 et 23 de la Loi sur l’as- 
surance-emploi, qui détermi­
nent le fonctionnement de ce 
programme fédéral.

Le conseil des ministres en 
a décidé ainsi mercredi et le 
procureur général officialisera 
cette cause en janvier par un renvoi devant la Cour 
d’appel. Québec vise la jugulaire puisque si Ottawa 
devait perdre ce duel judiciaire, c’est tout le pro­
gramme fédéral de prestations de maternité finan­
cé par les cotisations à l’assurance-emploi qui se­
rait invalidé, et ce, partout au pays.

«Les répercussions pour le gouvernement fédéral quand 
le Québec aura gain de cause [...] vont être assez déran­
geantes si toutes les autres provinces se mettent à réclamer 
leurs cotisations», a déclaré la ministre Goupil hier.

La ministre d’Etat à la Famille et à l’Enfance pense 
que la poursuite québécoise devient un argument de 
poids qui pourrait en fin de compte faire bouger le
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Goupil 
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constitutionnalité 

de la loi 

fédérale

ÉCONOMIE

AT&T se replie 
sur la téléphonie

■ À lire en page A 7

Henriette Major

Chansons douces,
CHANSONS TENDRES

('haiLsons^
(louées

Chansons
lendies

Un autre succès 
extraordinaire !



EMBALLEZ-VOUS POUR UNE JAGUAR
Événement des Fêtes
Jusqu'au 31 décembre

Quelle sera votre récompense après votre visite 

à notre événement des Fêtes « Emballez-vous 

pour une Jaguar », pour y acheter une Jaguar 

en cadeau? Une vénération sans faille et des 

larmes de reconnaissance.

S-TYPE 2002
Location-bail jusqu'à 48 mois sur tous 
les modèles S-TYPE 3.0 et 4.0 2002 avec 
groupe Sport en option en inventaire. 
Aucun dépôt de garantie requis.X-TYPE 2002

QX ^ Location-bail jusqu'à 48 mois sur tous les 
' ^ modèles X-TYPE 3.0 2002 à transmission

intégrale de sérié en inventaire. Aucun 
dépôt de garantie requis.

m
_ ~ —%

Lart de la performancewww.jaqtiar.ca JAGUAR

•Sur approbation du crédit offr* de flnancemeni/crédit de 3,9 % pendant une durée maximale de 48 mois sur les modèles X-TYPE 3.0 et S-TYPE 3 0 et 4.0 avec groupe Sport en option pour un locataire au détail admissible Exemple location-bail d une X-TYPE 3.0 avec peinture métallisée toit ouvrant tré Pt Climat
pour 699,00 S par mots à un taux annuel de location de 3,9 % et un bail de 39 mois pour un locataire au détail admissible, avec versement initial de 3 897,36 S ou échange d’une valeur équivalente, sur approbation du crédit. Obligation locative totale de 31 158,36 S, valeur résiduelle de 27 71 3 40 S Coût 
sans location-bail de S3 295 $. Coûts d'emprunt de 5 576,76 S ou 10,5 %. Calcul présente à titre d'exemple seulement. Certaines conditions et une limite de 52 000 km sur 39 mois s appliquent. Des frais de 25 cents du km, plus taxes applicables, s appliquent au kilometraqe excédentaire Un versement^it al ^unérhanoe 
d'une valeur équivalente peuvent être exigés en fonction de l’approbation du credit. Première mensualité et fret (670 S) exigés. Cette offre de financement/crédit ne peut pas être combinée avec d’autres. Elle ne comprend pas les frais d'immatriculation, l'assurance, les frais administratifs ni toute l t ' ° L blés L <
concessionnaires peuvent louer à un prix inférieur. Offre d’une durée limitée, qui peut être annulée à tout moment sans préavis Demander tous les détails à un concessionnaire Pour obtenir l'adresse du concessionnaire le plus proche, appeler le 1 -800-4-|aguar ou visiter le site ww* jaguar ca u s es axes aPp Kà es

http://www.jaqtiar.ca
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ACTUALITES
Une décision de la Commission d’accès à l’information

IMS peut continuer à cueillir 
de l’information sur les ordonnances

Brent Tyler a gain do cause

Un jeune Nigérian obtient 
le droit à l’école anglaise

ROBERT DUTRISAC
DE NOTRE BUREAU 

DE QUEBEC

IMS Health Canada, filiale de la 
multinationale de l’information 
sur la santé, pourra continuer à re­

cueillir à des fins commerciales 
des renseignements nominatifs 
sur les médecins québécois et les 
ordonnances qu’ils rédigent, 
même si une décision de la Com­
mission d’accès à l’information 
(CAD entrave cette pratique.

C’est ce que prévoit le projet de 
loi 75 «modifiant la Loi sur la pro­
tection des renseignements person­
nels dans le secteur privé», déposé 
hier par le ministre des Relations 
avec les citoyens et de l’Immigra­
tion, Joseph Facal.

Grâce à ce projet de loi, IMS 
Health obtiendra gain de cause 
après avoir été déboutée devant la 
Cour du Québec il y a deux se­
maines dans une contestation 
d’une décision de la CAI qui 
s’était penchée sur les pratiques 
de la multinationale au Québec.

Au cabinet du ministre Facal, 
on souligne que le gouverne­
ment s’était montré sensible aux 
arguments de nature écono­
mique que l’entreprise a présen­
tés lors de la commission parle­
mentaire sur le projet de loi 122 
révisant la Loi sur l’accès à l’in­
formation. La multinationale em­
ploie 300 personnes à Pointe- 
Claire. Elle a investi 15 millions 
dans ces installations et 100 per­
sonnes sont affectées à la 
cueillette et au traitement de l’in­
formation sur la consommation 
de médicaments au Québec.

Profils d’ordonnance
IMS Health achète des don­

nées auprès des pharmacies du 
Québec sur les ordonnances 
faites par les médecins. Avec cet-

La Commission d’accès à l’information avait décidé qu’IMS 
Health devait obtenir le consentement écrit des médecins 
pour obtenir et traiter des renseignements personnels sur 
leur pratique. Un projet de loi veut changer cela afin de faci­
liter la vie de la multinationale.

ARCHIVES LE DEVOIR

IMS Health achète des données auprès des pharmacies du 
Québec sur les ordonnances faites par les médecins.

te masse de données où figurent 
le nom des médecins traitants et 
les médicaments qu’ils prescri­
vent, l’entreprise confectionne 
des profils d’ordonnances pour 
un médicament précis et pour un 
groupe de 10 à 30 médecins. Ces 
données peuvent être comparées 
au profil d’ordonnances d’un mé­

decin en particulier. À cet égard, 
les compagnies pharmaceu­
tiques achètent ces données 
d’IMS Health, jugées précieuses, 
et les refilent à leurs dynamiques 
représentants.

Or, en août dernier, la CAI a 
examiné la façon de procéder 
d’IMS Health et l’a jugée non

conforme à la loi. L’organisme 
exigeait notamment — et c’est 
l’élément le plus contraignant 
pour IMS Health — que l'entre­
prise demande un consente­
ment écrit de tous les médecins 
pour obtenir les renseignements 
sur eux quelle achète des phar­
macies. Dans les faits, cette exi­
gence de la CAI entravait consi­
dérablement les activités de la 
compagnie.

Exigence éliminée
Le projet de loi 75 élimine cet­

te exigence du consentement 
écrit. Les médecins devront être 
«avisés périodiquement des 
usages projetés et des fins recher­
chées». Plutôt que de consentir 
expressément, ils devront obte­
nir «une occasion valable de refu­
ser» que leur dossier soit utilisé 
par IMS Health. En outre, les 
données colligées ne pourront 
être communiquées que par un 
regroupement qui ne permet 
pas d’identifier un acte profes­
sionnel spécifique d’un profes­
sionnel. Enfin, la CAI conserve 
le droit de refuser d’émettre une 
autorisation pour des activités 
visant des renseignements 
personnels sur la pratique des 
médecins.

À l’origine, les dispositions 
contenues dans le projet de loi 75 
devaient faire l’objet d’un amende­
ment ajouté au projet de loi 122, 
qui en était à l’étape de l’étude ar­
ticle par article. Mais comme le 
sort du projet de loi est incertain, 
compte tenu de l’opposition pu­
gnace des libéraux, le gouverne­
ment a décidé de faire de cet 
amendement un projet de loi dis­
tinct afin d’accommoder IMS 
Health le plus rapidement pos­
sible. Le projet de loi 75 devrait 
être adopté lors de la session du 
printemps.

VALÉRIE IH FOI R
LE DEVOIR

La cavale juridique de Brent Ev­
ier continue. L’avocat et prési 
dent du groupe de pression angle 

phone Alliance Québec a remporte 
une nouvelle victoire devant le Tri­
bunal administratif du Québec 
(TAQ), qui a accordé à un jeune 
Québécois ne à l'étranger le droit de 
frequenter l’école publique anglaise. 

Au Nigeria, le jeune John Ok 
wuobi a reçu son éducation pri­
maire en anglais. Mais pour avoir 
le droit de frequenter l'école pu­
blique anglaise, il faut avoir suivi 
la majorité de sa scolarité dans 
cette langue au Canada. Les an 
nées de scolarité à l'extérieur du 
pays ne comptent pas.

Charles Ikechukwu et Ifeoma 
Okwuobi ont donc inscrit le 8 oc­
tobre 2000 leur fils de 11 ans à 
l’Académie Greaves Adventist, une 
école anglaise privée. John y a com­
plété sa sixième année, c’est-à-dire 
neuf mois de classe. Dans une divi­
sion rendue le 7 décembre, le TAQ 
a jugé que l’enfant avait effective­
ment fait la majeure partie de ses 
études en anglais, ce qui le rendait 
de facto admissible à l'enseigne­
ment public en langue anglaise.

Si M' Tyler s'était adressé au 
TAQ, c'est que la demande de certi­
ficat d’admissibilité remplie en juin 
dernier par la mère de l’enfant a été 
refusée par le ministère de l’Educa­
tion. «Nous refusons la demande de

i\itn enfant pour la raison suivante:
!'entant n'a pas reçu une année ivm- 
plète d'enseignement en anglais au 
Québec dans une école non subven­
tionnée par l'État», écrivait le 25 
juillet 2001 Diane Robillard, une res­
ponsable du ministère, les parents 
ont contesté cette décision, mais le 
comité de révision sur la langue 
d’enseignement n’a pas bronché.

Comme dans d'autres cas sem­
blables défendus par Brent Tyler, 
ces parents ont profité d'un trou 
dans la loi 101 pour que leur entant 
ait le droit de fréquenter l'école an­
glaise publique. Et l'avocat compte 
bien l'exploiter Luit que le gouver­
nement québécois ne bougera pas.

1 a semaine dernière, le ministre 
de l'Education, François I r gau It, et 
la ministre responsable de la Char­
te de la langue française, Diane D'­
mieux. ont indiqué leur intention 
de combler prochainement cette 
fitille. «hi ministre entend légiférer 
lors de la prochaine session parle­
mentaire», a souligné son attachée 
de presse, Marjolaine Perreault

Sur un autre front, M' Tyler at­
tend avec impatience la décision de 
la Cour d'appel sur le jugement Gre­
nier dans le cas des Solski. En dé­
cembre 2(XX), la juge de la Cour su­
périeure Danielle Grenier avait en 
effet statué qu'exiger que la majeure 
partie des études aient été complé­
tées en langue anglaise était contrai­
re à la Charte canadienne des droits 
et libertés, le gouvernement du 
Québec a contesté le jugement.

n
SAO

Joyeuses fêtes et meilleurs vœux 
pour la nouvelle année

Mesdames,
Messieurs,

Nous voilà déjà à la veille des fêtes, un temps idéal pour marquer 
une pause et faire le point sur l’année qui vient de s écouler.

Loin de nous faire oublier les événements tragiques survenus en 
septembre dernier, les fêtes 2001 nous recentreront sur 1 humain et seront, 
pour nous tous, le théâtre de magnifiques retrouvailles. Et bien que le 
vin et les spiritueux soient souvent à l’honneur en ces occasions, je vous 
encourage à consommer avec modération. Les boissons alcooliques 
doivent, en effet, se faire discrètes et éveiller l’esprit plutôt que 1 engourdir.

Qu il me soit aussi permis de vous remercier de la confiance que vous 
témoignez à l’égard de la SAQ. Les sondages le confirment: le degré de 
satisfaction à l’endroit de la SAQ atteint des sommets jamais vus pour 
une société d’État. Et c’est grâce au travail et au savoir-faire de nos 
employés si nous jouissons d’une telle renommée. Nos employés sont 
dévoués, ils sont rigoureux, ils sont fiers. C’est notre meilleur atout.

Au nom de tous nos employés, de nos fournisseurs et de leurs agents 
promotionnels ainsi qu’en mon nom personnel, je vous souhaite une 
période des fêtes paisible, faite de mille plaisirs et de grands bonheurs.
Et que l’année qui vient nous apporte la paix, profonde et durable.

i

DESJARDINS
« Louise 

Desjardins 
sait manier
la drôlerie

»

avec doigté
et prendre

la^ie avec un
grain de sel. »

Stanley Peau 
La Presse

CCEURS BRAISÉS

CŒURS BRAISES

Gaétan Frigon 
Président-directeur général
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Christian Riaux
♦ ♦ ♦

La charité 
hystérique

I
l y a, à deux pas de chez moi, un Resta du cœur 
où l’on fait la queue chaque matin dès lOh. 
Vous vous souvenez de ces soupes populaires 
créées en France par l’humoriste Coluche il y a plu­

sieurs années. Il s’agit d’une sorte d’Accueil Bon­
neau qui aurait fait des petits et serait devenu une 
grande chaîne de l’aide alimentaire.

Une foule bigarrée s’y presse tous les midis. En 
fait, elle n’est pas si bigarrée que ça. Elle est compo­
sée à 80 % d’hommes entre 25 et 40 ans. Plutôt cor­
rectement habillés, ils sortent du métro en groupes 
animés. Ils rigolent et font des blagues. La plupart 
sont Roumains, Polonais, Tchèques ou Slovaques. 
On n’y voit pas de femmes ou d’Africains, qui n’ont 
pourtant pas le plus haut niveau de vie de la capitale. 
Très peu d’Arabes aussi, trop fiers pour accepter la 
charité publique.

Je n’y vois jamais non plus le clochard à qui ma 
fille donne parfois une pièce en revenant de l’école. 
Tous les après-midis, il se tient, solitaire, en haut de 
l’escalier mobile du métro. Le matin, il dort affalé sur 
une chaise, la tête cachée sous son manteau cras­
seux. Les samedis midi, je le croise au café d’en face, 
attablé devant une saucisse, des frites et un petit ver­
re de rouge.

C’est sans doute là qu’il passera Noël.

♦ ♦ ♦
Comme quoi la pauvreté n’est pas un phénomène 

facile à appréhender. Moins qu’on le dit, en tout cas, 
dans toutes les guignolées du monde.

Ceux qui connaissent les refuges parisiens disent 
que les sans-papiers venus de l’Est y ont remplacé les 
clochards. Parfois, ils les ont même expulsés. Trop 
sales, trop saouls, trop marginaux pour la nouvelle 
clientèle.

C’est ce qui est arrivé à Patrick Declerck la derniè­
re fois qu’il a revêtu ses habits de quêteux pour se 
rendre au refuge de Nanterre, en banlieue parisien­
ne. Ils n’étaient que deux clodos isolés dans l'auto­
bus. De peur de se faire agresser, il n’a pas osé y dor­
mir comme il l’a souvent fait au cours des 15 années 
qu'il a consacrées à étudier ce milieu.

Car Declerck est anthropologue et plutôt philo­
sophe sur les bords. 11 vient de publier, dans la 
prestigieuse collection «Terre humaine» (Plon), 
l’une des premières études réalisées en France 
depuis 40 ans sur les clochards. Une population 
que nous connaissons moins que les Papous et les 
Pygmées.

Après des études à l’Université d’Ottawa, ce 
gaillard de 48 ans a voulu expérimenter dans sa chair 
une petite partie de ce que vivent les clochards. Co­
fondateur des missions françaises de Médecins du 
monde, il est donc allé dormir incognito dans les 
centres d’hébergement, manger dans les soupes po­
pulaires et se faire ramasser par la police.

Ce n’est pas pour rien que Declerck parle de «clo­
chards» au lieu de «sans domicile fixe», de «sans- 
abri» ou d'«exclus». Car tous ces mots bateaux et à la 
mode ne parviennent pas à décrire un phénomène 
qu'il est facile de cacher derrière de simples catégo­
ries socioéconomiques.

«Les décrire simplement comme des pauvres, des dé­
munis ou des exclus, c’est une manière de ne pas les 
voir, dit Declerck. Une manière de nous rassurer.»

Loin du blabla humaniste sur l’exclusion, l’an­
thropologue a rencontré une armée de morts-vi­
vants attirés par le vide mais aussi victimes de la 
sauvagerie d'une société qui ne peut pas les accep­
ter comme ils sont.

Chaque fois qu’il fait froid ou que les Fêtes appro 
chent, voilà pourtant les clochards qui réapparais­
sent avec le père Noël. C’est ce que Declerck nom­
me la «charité hystérique». Le reste du temps, ils ont 
le choix entre une réinsertion qui ne leur convient 
généralement pas et la rue.

Il suffit que les clochards s’abritent sous un 
pont ou dans des boîtes de carton pour qu’on 
les chasse. Les hôpitaux les mettent à la porte 
dès qu’ils se remettent à picoler. Or la majorité 
souffre d’alcoolisme chronique. Au refuge, ils 
doivent débarrasser le plancher dès 9h même 
s’ils n’ont pas d’endroit où aller. Les grandes 
villes ont éliminé les vespasiennes sans penser 
que, du coup, cela Iqs obligeait à faire leurs be­
soins dans la rue. A moins qu’elles n’y aient 
pensé...

Les designers du métro de Paris ne viennent-ils 
pas d'inventer des bancs «anticlodos», faits de tuyaux 
métalliques et sur lesquels on ne peut pas s’allonger 
et à peine s'asseoir?

♦ ♦ ♦
Dans les clips qui tiennent parfois lieu d'informa­

tion télévisée, j'entends dire au moins une fois par se­
maine que la pauvreté a quelque chose à voir avec 
l’écart grandissant entre les revenus. Il faut pourtant 
n'avoir jamais fait une règle de trois pour s'imaginer 
que les revenus de Bill, Gates ont quelque chose à 
voir avec la pauvreté. A moins de croire que la ri­
chesse d’une société s’explique par la théorie des 
vases communicants.

Pour Declerck, 90 % des clochards qui hantent nos 
villes ont des pathologies psychiatriques, même si la 
psychiatrie officielle ne veuf pas le reconnaître. Cer­
tains viennent même de milieux favorises. La plupart 
ont commencé à déraper dès l'enfance. Leur visibilité 
aurait donc plus à voir avec la disparition des asiles 
qu'avec le chômage, qui n'a d'ailleurs pas cessé de di­
minuer depuis dix ans.

Au mythe du chômage qui précipiterait chaque an­
née des milliers de nouveaux pauvres à la rue ré­
pond étrangement l’illusion du déclic rédempteur qui 
pourrait les ramener vers la santé et la normalité. Il 
suffirait d’un peu d’argent et de logements sociaux. 
Pourquoi pas une loi de l'Assemblée nationale qui in­
terdirait la pauvreté?

En huit ans de consultation psychiatrique, Patrick 
Declerck avoue n’avoir à peu près jamais vu un clo­
chard se réinsérer véritablement dans la société. 
Certains soirs de déprime, il se souvient au moins 
avoir une fois servi du thé à une vieille dame qui l'a 
trouvé bon.

Joyeux Noël quand même.

criouxàicdevoir. com 
Christian Rioux

est correspondant du Devoir à Paris.

Fini la prison 
pour les collectionneurs 

d’amendes impayées
Les délinquants seront plutôt privés 

du droit de posséder un véhicule
MICHEL HÉBERT

PRESSE CANADIENNE

Québec — Les individus qui accumulent les 
amendes impayées au Québec n’iront plus en 

prison. Ils perdront plutôt le droit de posséder une 
automobile, une moto ou tout autre véhicule.

La réforme des services correctionnels était condi­
tionnelle à cette mesure, a indiqué hier à Québec le 
ministre de la Sécurité publique, Serge Ménard.

Il s’agit d’abord de faire de la place dans les pri­
sons, mais aussi de dégager les sommes nécessaires 
à l’amélioration des programmes de réinsertion so­
ciale des détenus.

Les ministères de la Sécurité publique, de la Justi­
ce et des Transports, en collaboration avec la Société 
de l’assurance automobile du Québec, modifieront 
prochainement les lois appropriées pour remplacer 
l’emprisonnement pour non-paiement d’une amende 
par la «perte du privilège» d’avoir un véhicule.

Accolées au véhicule
Les amendes non payées ne seront pas assujetties 

qu’au permis de conduire du contrevenant mais aus­
si au certificat d’enregistrement de son véhicule.

«On peut conduire longtemps sans permis mais on ne 
peut pas conduire sans plaque», a observé le ministre.

Ainsi, un individu ne pourra pas vendre son véhi­
cule à un proche pour éviter de payer ses contraven­
tions et continuer à le conduire. Les contraventions 
seront pour ainsi dire accolées au véhicule et devront 
être payées lors d’une transaction.

Chaque année, quelque 210 personnes sont incar­
cérées au Québec pour des amendes non payées. 
Dans plus de 80 % des cas, il s’agit de contraventions 
aux règlements sur la circulation:, excès de vitesse, 
parcomètres, etc. EUes coûtent à l’État plus de 11 mil­
lions par année.

Embauche d’agents de probation
Cette somme servira à embaucher une quaran­

taine d’agents de probation qui veilleront au res­
pect des conditions de remise en liberté des déte­
nus et des sentences avec sursis. Les détenus libé­
rés seront davantage surveillés. Dans tous les pa­
lais de justice, on fera savoir aux détenus qu’ils se­
ront surveillés. M. Ménard a résumé ainsi le mes­
sage à passer: «Je veux qu’on leur dise carrément: at­
tention, on te “check”, et si on te pogne, tu retournes 
en dedans.»
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Chaque année, quelque 210 personnes sont 
incarcérées au Québec pour des amendes non 
payées.

Création d’un port d’attache au Vieux-Port de Québec

L’UNESCÔ demande 
l’abandon du projet

JEANNE CORRIVEAU
LE DEVOIR

Ly UNESCO presse l’Administration por- 
’ tuaire de Québec (APQ) de renoncer à 
son projet de créer un port d’attache pour 

les bateaux de croisière à Pointe-à-Carcy, un 
secteur du Vieux-Port que les défenseurs 
du patrimoine à Québec qualifient de lieu 
historique unique qui doit demeurer acces­
sible aux promeneurs. L’organisme interna­
tional suggère plutôt la conversion de l’an­
cienne gare maritime Champlain, au bas de 
la côte Gilmour, pour accueillir ces navires.

«le projet de débarcadère à Pointe-à-Carcy est 
acceptable dans la mesure où il servira unique­
ment de port d’escale et de port d'arrivée, et non 
de port d’attache», a décrété l'UNESCO lors 
d’une rencontre récente à Helsinki. Mais là ne 
s’arrêtent pas ses exigences puisque l’organis­
me réclame que le Port de Québec lui fournis­
se une synthèse de son projet II demande aus­
si la nomination d’un expert non canadien au 
comité tripartite responsable d’assurer le res­
pect des recommandations de HJNESCO.

Présenté à l’automne 1999, le projet de 
l’APQ prévoyait de faire du quai nü 22 un point 
principal d’activité pour les navires de croisiè­
re et non un simple port d’escale où descen­
dent les touristes de passage. Cette décision 
impliquait notamment le réaménagement de 
l’ancien hangar du Grand Marché afin d’ac­
cueillir les services de Citoyenneté Canada et

de l’Agence des douanes et du Revenu.
Au Conseil des monuments et sites du 

Québec (CMSQ), qui s’opposait depuis des 
années au concept de port d’attache de 
l’APQ, les recommandations de l’UNESCO 
sont accueillies avec enthousiasme. «R faut 
comprendre que nous ne sommes pas du tout 
contre l’idée que les bateaux arrêtent à Pointe- 
à-Carcy. Ça fait sept ans que les bateaux vien­
nent, que les gens débarquent et rembarquent 
sur les bateaux pour visiter Québec», a expli­
qué Andrée Pelletier, directrice générale du 
CMSQ. Mais un port d’attache comme celui 
prévu par l’APQ signifie selon elle que les 
lieux seront monopolisés par les activités de 
ravitaillement des navires, le débarquement 
des bagages et les services liés aux douanes 
pour les voyageurs. L’accès aux promeneurs 
serait alors fort réduit, estime le CMSQ, sans 
compter que la construction de passerelles 
aurait pour effet de dénaturer le paysage.

Comme les travaux se poursuivaient mal­
gré les protestations, l’UNESCO, qui a ins­
crit en 1985 l’arrondissement historique de 
Québec sur la liste des villes du patrimoine 
mondial, a été appelée à la rescousse. Un 
représentant a alors été dépêché à Québec 
en octobre dernier afin d’évaluer le site du 
Vieux-Port et de rencontrer les divers inter­
venants. Le suivi des recommandations 
sera examiné lors d’une rencontre de 
l’UNESCO prévue au mois d’avril, et «ça va 
être déterminant», a indiqué Mme Pelletier.

Un nouveau virus informatique pour les Fêtes

Des vœux de bonne année 
empoisonnés

REUTERS

New York (Reuters) — Un nouveau vi­
rus informatique, qui se fait passer 
pour une carte de vœux, est apparu aux 

États-Unis et en Europe et peut rendre in­
utilisables les ordinateurs sur lesquels il est 
activé, annoncent des experts.

Le ver, baptisé «Reeezak», pénètre dans un 
ordinateur sous la forme d'un courriel dans la 
messagerie Outlook de Microsoft avec pour 
sujet «Bonne année» et un fichier attaché du 
nom de «Christnuis.exe» qui peut laisser pen­
ser qu’il s’agit d’une carte de vœux.

Le ver peut rendre inopérantes certaines 
touches sur le clavier de l’ordinateur infecté 
et détruire tous les fichiers du répertoire 
Système de Windows, rendant la machine 
totalement inutilisable, a déclaré lan Hame- 
roff, directeur des solutions antivirus pour

Computer Associates International.
Les vers informatiques sont des virus qui 

ont la capacité de s’autopropager en utili­
sant les adresses informatiques des réper­
toires, faisant ainsi croire aux destinataires 
que le fichier attaché provient d’une source 
connue.

«Si le virus avait été lancé au mois de 
juin, les gens seraient beaucoup plus suspi­
cieux, mais parce que nous sommes en pério­
de de fêtes de fin d’année et qu’ils s'attendent 
à recevoir des messages de vœux d’amis ou de 
collègues, ils ont confiance et s'exposent à re­
cevoir un cadeau qu’ils n’attendaient pas 
vraiment», a déclaré Hameroff.

Le ver Reeezak est d’abord apparu en 
Grande-Bretagne et dans d’autres pays 
d’Europe et a ensuite été détecté aux États- 
Unis, où Hameroff estime que des milliers 
d’ordinateurs ont été infectés.

SERVICE À LA CLIENTÈLE

LE DEVOIR
JLorairedu temps des J^êtes

Lundi, 24 décembre : 7h30 à I2h00 *** 
Mardi, 25 décembre : FERMÉ 

Mercredi, 26 décembre : FERMÉ 
Jeudi, 27 décembre : 7h30 à 16h30 

Vendredi, 28 décembre : 7h30 à 16h30

*l’Pour être en vigueur le 25 décembre, les demandes d'arrêt temporaire de livraison per 
camelot doivent nous parvenir au plus tard le 24 décembre avant tOhOO.

Avis public
Régie des alcools, des courses et des jeux

Avis de demandes relatives 
à un permis ou à une licence
Toute personne, société ou association au sens du Code civil peut, dans les trente 
jours de la publication du présent avis, s'opposer à une demande relative au 
permis ou à la licence ci-après mentionné en transmettant à la Régie des alcools, 
des courses et des jeux un écrit assermenté qui fait état de ses motifs ou intervenir 
en faveur de la demande, s'il y a eu opposition, dans les quarante-cinq jours de 
la publication du présent avis.

Cette opposition ou intervention doit être accompagnée d'une preuve attestant de 
son envoi au demandeur ou à son procureur, par courrier recommandé ou certifié 
ou par signification à personne, et être adressée à la Régie des alcools, des 
courses et des jeux, 1, rue Notre-Dame Est, bureau 9.01, Montréal, 
(Québec) H2Y 1B6

Nom et 
adresse 
du requérant

Nature de 
la demande

Endroit
d'exploitation

9110-0958 1 Restaurant 1111,rue
Quebec inc. pour vendre St-Urbain,
RESTAURANT avec danse Mez 05
LA MAISON Montréal
KAM FUNG (Québec)
1111,rue
St-Urbain, Mez 05 
Montréal (Québec) 
H2Z1X6
Dossier: 248-385

H2Z 1X6

9108-6074 2 Restaurants 3435, rue
Québec inc. pour vendre St-Denis
RESTAURANT dont 1 sur Montréal
ABTATA terrasse (Québec)
3435, rue St-Denis 
Montréal (Québec) 
H2X 3L1
Dossier: 274-415

H2X 3L1

9096-2887 1 Bar avec 30, rue
Québec inc. danse et Mont-Royal
LE BAR BED ROOM spectacles sans Ouest
30, rue Mont-Royal nudité Montréal
Ouest 1 Bar sur (Québec)
Montréal (Quebec) terrasse H2T2S1
H2T2S1 (suite à une
Dossier: 317-453 cession)

9106-4287 1 Bar avec 321, PI.
Québec inc. danse et Jacques-
LA TERRASSE spectacles sans Cartier
321, PI Jacques- nudité Montréal
Cartier 1 Bar sur (Québec)
Montréal (Québec) terrasse H2Y 3B2
H2Y 3B2 (suite à une
Dossier: 334-417 cession)

Restaurant le 1 Restaurant 1605, rue
St-Malo Inc. pour vendre Saint-Denis
RESTAURANT 1 Bar Montréal
LE ST-MALO INC. (suite à une (Québec)
1605, rue 
Saint-Denis
Montréal (Québec) 
H2X 3K3
Dossier: 347-930

cession) H2X 3K3

9056-3149 Addition 2581, boul.
Quebec inc. d'autorisation Henri-
BAR QUÉBEC de danse et Bourassa Est
2581, boul. Henri- spectacles sans Montréal
Bourassa Est nudité dans (Québec)
Montréal (Québec) 
H2B 1V4
Dossier: 377-143

2 Bars existants H2B 1V4

3818821 1 Restaurant 20-B, boul de
Canada inc. pour vendre Mortagne
BAR RESTAURANT Permis Boucherville
ZIBO RESTAURANT additionnel (Québec)
BAR 1 Bar J4B 5K6
20-8, boul de (suite à une
Mortagne
Boucherville
(Québec)
J4B 5K6
Dossier: 1078-039

cession)

Jean-René Larocque 1 Bar avec 4400, rue
MINI PUB autorisation de Notre-Dame
NOTRE-DAME spectacles sans Ouest
4400, rue Notre- nudité Montréal
Dame Ouest (Québec)
Montréal (Québec) 
H4C 1S1
Dossier: 1368-620

H4C 1S1

Gestion Exotica inc. 1 Bar avec 417, rue
BAR EXOTICA addition de Saint-Pierre
417, rue danse et Montréal
Saint-Pierre spectacles sans (Québec)
Montréal (Québec! nudité H2Y2M4
H2Y 2M4 (suite à une
Dossier. 1457-704 cession)

(Demande
amendée)

9052-0982 Changement de 66, boul.
Québec me. catégorie Industnel.
RESTO PUB CHEZ 1 Restaurant Local 113
CHARLIE'S 2000 pour vendre
66, bout Industriel, avec autorisa Eustache
Local 113 tion de danse (Québec)
Saint-Eustache et spectacles J7R 5C2
(Québec) sans nudité à
J7R 5C2 1 Bar avec
Dossier: 1613-637 autorisation de

danse et 
spectacles avec 
nudité et ajout 
et autorisation 
de projection 
de films
Changement de 
catégorie de 1 
Restaurant pour 
vendre à 1 Bar 
et addition 
d'autorisation 
de danse pro­
jection de films 
et spectacles 
avec nudité 
Changement de 
catégorie 
1 Restaurant 
pour vendre sur 
terrasse à 1 Bar 
sur terrasse 
Addition d'au­
torisation de

danse, projec­
tion de films et 
spectacles avec 
nudité dans 
1 Bar existant 
(suite à une 
cession)

MGB Resto Coco 1 Restaurant 394, pæ
Canada inc. pour vendre St-Jacques
MGB RESTO COCO Ouesï
CANADA INC. Montréal
394, rue St-Jacques (Québec)
Ouest
Montréal (Québec) 
H2Y 1S1
Dossier: 1662-337

H2Y 1S1

155219 Canada inc. Changement 639, rue
LE MUSCADIN permanent du Notre-Dame
639, rue Notre- 100, rue St-Paul Ouest
Dame Ouest Ouest à Montréal
Montréal (Québec) Montréal au (Québec)
H3C1H8 639, rue Notre- H3C 1H8
Dossier: 1875-905 Dame Ouest à 

Montréal
Changement de 
capacité dans
un restaurant
pour vendre 
Changement de 
capacité d'un
Bar existant

Café Soprano inc. 
CAFÉ SOPRANO

1 Restaurant 
pour vendre

1500, chemin 
Gascon

INC. Terrebonne
1500, chemin (Québec)
Gascon
Terrebonne
(Québec)
J6X 3A3
Dossier: 1876-812

J6X 3A3

Boston Beer Permis de distri­ 1597, rue
Corporation
Canada inc.
A/s: Me
André Dugas 
POULIOT MERCU­
RE, AVOCATS
1155, boulevard 
René-Lévesque 
Ouest

buteur de bière Cunard,
Local 103
Lavai
(Québec)
H7S2B4

31e étage,
Tour CISC
Montréal (Québec) 
H3B356

Boston Beer Permis 1669, rue
Corporation d'entrepôt Cunard
Canada inc. (bière) Laval
A/s: Me (Québec)
André Dugas 
POULIOT MERCU­

H7S 2B4

RE, AVOCATS
1155, boulevard 
René-Lévesque 
Ouest
31e étage,
Tour CIBC
Montréal (Québec)
H3B3S6

Brasserie Pilsner Permis de 1597, rue
Urquell distributeur de Cunard,
A/s Me
Andre Dugas 
POULIOT MERCU­

bière Local 102
Laval
(Québec)

RE, AVOCATS
1155, boulevard
René-Lévesque
Ouest

H7S 2B4

31e étage,
Tour CIBC
Montréal (Québec) 
H3B 3S6

Brasserie Pilsner Permis 1669, rue
Urquell d'entrepôt Cunard
A/s Me (bière) Laval
André Dugas 
POULIOT MERCU­

(Québec)
H7S 2B4

RE, AVOCATS
1155, boulevard 
Rene-Lévesque 
Ouest
31e étage,
Tour CIBC
Montréal (Québec) 
H3B3S6

Molson Canada Permis 65, rue de
A/s: Me d'entrepôt Vaudreuil
Éric Gosselin (bière) Boucherville
McCarthy (Québec)
TÉTRAULT, J4B 1V5

Édifice Le Windsor 
1170, rue Peel 
Montréal (Québec) 
H3B 4S8

TheSleeman Permis 1669, rue
Brewing & Malting d’entrepôt Cunard
Co ltd (bière) Laval
A/s: Me (Québec)
André Dugas 
POULIOT MERCU­

H7S 2B4

RE. AVOCATS
1155, boulevard 
Rene-Lévesque 
Ouest
31e etage.
Tour CIBC
Montréal (Québec) 
H3B 3S6

Quebec rara
A
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La CAI n’est pas prête à donner son avis Pari tenu de parvenir à un règlement avant Noël K N BREF

La carte à puce ne 
passera pas comme 

lettre à la poste
ROBERT DUTRISAC

DE NOTRE BUREAU 
DE QUEBEC

\

A la Commission d’accès à l'in­
formation (CAI), la carte san­
té à puce ne passera pas comme 

lettre à la poste.
Dans une lettre envoyée au Co­

mité ministériel du développe­
ment social mardi, soit la veille du 
dépôt de l’avant-projet sur la carte 
à puce à l’Assemblée nationale, le 
secrétaire et directeur du service 
juridique de la CAI, André Oui­
met, souligne que les membres 
de l’organisme ne sont pas en me­
sure de produire un avis complet 
et détaillé comme le souhaitait le 
gouvernement. C’est le 7 dé­
cembre que la CAI a obtenu le 
texte final du texte législatif. Un 
avis exhaustif ne viendra que plus 
tard, quand la CAI aura eu en 
main les documents sur lesquels 
le gouvernement se base pour 
promouvoir la solution retenue. A 
la place de cet avis, la CAI soulève 
une série de questions lancinantes 
dont certaines remettent en cause 
la pertinence même du projet.

La création d’un résumé des 
renseignements de santé pour 
tous les Québécois est-elle néces­
saire? se demande l’organisme. 
Ce dossier carte santé ne contien­
dra-t-il que les renseignements 
strictement indispensables, c’est- 
à-dire nécessaires au sens de la loi 
sur la protection des renseigne­
ments personnels?

Toujours inquiète
La création d’une mégabanque 

de données sur la santé des indivi­
dus qui soit gérée par la Régie 
d’assurance maladie du Québec 
(RAMQ) continue d’inquiéter la 
CAL Bien que la RAMQ ait dé­
montré une grande capacité à gé­
rer ses banques de données nomi­
nales, il n’en découle pas obliga­
toirement qu’elle doive en gérer 
une de plus. Me Ouimet rappelle 
en outre que, depuis 1982, plus 
d’une cinquantaine de disposi­
tions législatives sont venues enta­
mer le principe de confidentialité 
associé à la création des banques 
de la RAMQ. La CAI se demande 
également si la constitution d’une

banque centralisée est préférable 
à la creation de plusieurs banques 
décentralisées.

La CAI voit dans le consente­
ment des usagers une question 
«extrêmement complexe». Elle sou­
ligne de plus que î’avant-projet de 
loi décrit 17 catégories d’interve­
nants à qui seront remis des 
cartes à microprocesseur leur 
donnant accès aux données. Or le 
texte est muet sur les règles en­
tourant les droits d’accès aux ren­
seignements sur la santé. L’avant- 
projet de loi «ne dit pas qui aura 
droit à quoi», écrit la CAI.

D’autres solutions
L’organisme évoque d’autres 

solutions qui ont été expérimen­
tées au cours des années. «Dans 
ce contexte, le résumé des rensei­
gnements de santé et la constitu­
tion d’une mégabanque de don­
nées à la RAMQ [sont-ils] la 
meilleure solution?» écrit Mr Oui­
met, qui se demande s’il ne serait 
pas temps d’amorcer une ré­
flexion en profondeur sur la ges­
tion des renseignements sur la 
santé des citoyens.

De son côté, la Coalition Solida­
rité Santé a émis, hier, de sé­
rieuses réserves sur le projet gou­
vernemental, en soulevant notam­
ment les risques qu’il présente 
pour la protection des renseigne­
ments personnels. La porte-parole 
de la Coalition, Marie Pelchat, 
doute également des périmètres 
financiers de l’opération, fixés à 
159 millions, pour relier 6500 cabi­
nets de médecins, 1500 pharma­
cies et 500 établissements de san­
té sur tout le territoire québécois. 
Elle rappelle que le projet de ré- 
seautage informatique de 12 cli­
niques à I^val, entrepris par la 
RAMQ, a coûté à lui seul 11 mil­
lions. De plus, Mme Pelchat croit 
que le ministre de la Santé et des 
Services sociaux, Rémy Trudel, 
cache des choses en occultant les 
dimensions administratives du 
projet «Le gouvernement a-t-il l’in­
tention de produire un relevé [du 
coût] des services pour les usagers? 
C’était pourtant son intention, a si­
gnalé le porte-parole. Tout n 'est 
pas sur la table pour faire un vrai 
débat public.»

Des fusillades font quatre 
blessés à Montréal

PRESSE CANADIENNE

Quatre personnes ont été 
blessées lors de fusillades 

survenues à Montréal hier après- 
midi.

La première fusillade a éclaté 
dans un commerce du quartier 
Hochelaga-Maisonneuve. Deux 
hommes, âgés respectivement de 
28 et 30 ans, ont été la cible d’un 
ou de plusieurs tireurs inconnus. 
Les deux individus ont été trans­

portés à l’hôpital où on ne crain­
drait pas pour leur vie.

La deuxième fusillade est sur­
venue au centre-ville de Montréal. 
Deux hommes ont fait irruption 
dans un resto-bar de la rue Stan­
ley et ont fait feu. Un employé, qui 
tentait de s'interposer, a été atteint 
par des projectiles. Au cours de la 
séquence, un des suspects a bles­
sé son camarade.

Par la suite, l’homme blessé a 
été arrêté par les policiers.

Québec et Ottawa 
signent une entente sur 
le logement abordable

JOSÉE BOILEAU
LE DEVOIR

Ils avaient promis que tout serait réglé avant Noël 
et le pari a été tenu: les ministres [nuise Harel et 
Alfonso Gagliano signeront ce matin à Montréal l’en­

tente fédérale-provinciale sur le logement abordable. 
«La volonté de régler était très forte», reconnaissait 
hier Eric Tétrault, porte-parole de M. Gagliano, mi­
nistre fédéral responsable de la Société canadienne 
d'hypothèques et de logement.

Cette entente de 325 millions de dollars (162 mil­
lions du fédéral. 105 millions de Québec et quelque 
57 millions des municipalités) permettra la construc­
tion de 6500 logements au cours des deux pro­
chaines années au Québec. Une annonce très atten­
due alors que les villes québécoises connaissent une 
grave pénurie de logements.

Les modalités du programme québécois ont ce­
pendant changé par rapport aux intentions d’origine. 
La ministre québécoise responsable de l'habitation, 
Louise Harel, voulait que les trois quarts des 6500 
unités à bâtir soient des logements sociaux, affichant 
des loyers de 350 $ et 500 $ par mois, plutôt que de 
bâtir uniquement des logements «abordables» à 
700 $ ou 800 $ par mois.

Les coûts de construction d’un appartement neuf 
s’avèrent toutefois plus élevés que prévu. Les gouver­

nements les évaluaient à 80 000 $, mais ceux qui 
connaissent le secteur ont fait valoir qu'il est impen­
sable de construire un logement pour moins de 
90 (XXI $ à Montréal. Vu la moyenne de subventions à 
respecter, il faudra donc bâtir un plus grand nombre 
d’unités à 700 $ par mois pour arriver à offrir égale­
ment des logements aux plus démunis.

Autre déception pour Mme Harel: elle souhaitait 
que les Offices municipaux d’habitation (OMH), qui 
administrent les HLM, puissent participer à la 
construction de logements abordables dès le début 
2002. Mais le projet de loi 41), qui leur aurait donne ce 
nouveau pouvoir, n’a pu être adopté avant l'ajourne­
ment des travaux de l'Assemblée nationale mercredi. 
Seules les coopératives et les OSBL d’habitation pou 
vent donc, pour le moment, se lancer dans des pro­
jets de construction dans le cadre du programme fé- 
déral-provincial. Ces groupes affirment pouvoir réali 
ser rapidement 4200 unités de logement, mais Mme 
Harel tenait beaucoup au nouveau rôle des OMH.

le Québec est la deuxième province à signer l'en­
tente de principe sur le logement abordable, conclue 
entre le fédéral, les provinces et les territoires le 30 
novembre dernier. Une première entente a été si 
gnée mardi avec la Colombie-Britannique. Ailleurs, 
les négociations vont bon train, sauf avec l’Ontario — 
toujours réticent face à ce programme à frais parta­
gés proposé par le fédéral.

Enquête de trois mois

La GRC n’a trouvé aucun 
lien entre le Canada et les 
attentats du 11 septembre

ROSS MAROWITS
PRESSE CANADIENNE

Toronto — Après avoir enquêté durant trois mois 
sur des milliers d’éléments de renseignement de 
sources diverses, la Gendarmerie royale du Canada 

(GRC) n’a pu établir aucun lien entre le Capada et les 
attentats terroristes du 11 septembre aux Etats-Unis.

«A ce jour, nous n’avons trouvé aucun lien direct 
entre les événements du 11 septembre et quoi que ce 
soit au Canada», a déclaré l’agente Michèle Paradis.

Au cours des 100 derniers jours, 2000 agents de la 
GRC ont enquêté sur plus de 9000 indications, re­
cueillies par le biais d’une ligne téléphonique spécia­
le. L’une de ces informations émanait d’une douzaine 
de locataires de Toronto qui disaient avoir vu Mar- 
wan al-Shehhi, âgé de 23 ans, au printemps dernier, 
dans un complexe immobilier de sept étages situé 
dans un quartier de l’ouest de la ville.

À bord du vol 175
Les autorités américaines ont établi qu'al-Shehhi 

se trouvait à bord du vol 175 de la United Airlines 
quand l’avion a percuté la tour sud du World Trade 
Center de New York. Environ deux semaines après 
les attentats, plusieurs résidants et commerçants des 
environs avaient affirmé avoir déjà vu al-Shehhi et 
Mohammed Atta, qui aurait présumément dirigé le 
réseau.

In police s’intéresse de près à l’immeuble,d’apparte­
ments de Toronto depuis l’arrestation, aux Etats-Unis, 
de Nabi! al-Marabh, un demandeur du statut de réfugié 
qui habitait un appartement loué par son oncle.

L’homme de 35 ans est détenu dans une prison de 
New York pour avoir présumément enfreint la loi sur 
l’immigration. Les autorités américaines le soupçon­
nent d’avoir acheminé de l’argent et des documents 
aux pilotes des attentats du 11 septembre, mais au­
cun lien n'a encore été établi.

En octobre, la GRC a rencontré une douzaine de 
locataires, qui ont identifié al-Shehhi dans une série 
de 200 photos montrant surtout des suspects du ré­
seau al-Qaïda, a indiqué la gérante de l’immeuble, 
Donna Dunphy.

Mme Paradis affirme cependant que la GRC n'a 
trouvé aucune preuve permettant d'étayer ces témoi­
gnages. «Il n’a jamais vécu à cet endroit», déclare la 
porte-parole de la GRC en Ontario.

«L’identification erronée par témoin oculaire est pro­
bablement responsable de plus de la moitié des condam­
nations injustifiées en Amérique du Nord», souligne 
Elizabeth Loftus, professeure de psychologie à l’Uni­
versité de Washington et auteure de plusieurs livres 
sur le sujet

A

Etre utile
Le désir d’être utile et de participer à un événe­

ment important contribue aux identifications ocu­
laires erronées, ajoute Mme Inftus. Et les témoins 
ont souvent plus de difficulté à identifier des indivi­
dus d'une autre race.

Les médias jouent également un rôle non négli­
geable. «Les gens ont parfois un vague souvenir 
d’un incident survenu dans le passé, et ils le recons­
truisent à partir des informations diffusées», dit la 
spécialiste.

Moncton devra 
traduire ses 
règlements
Moncton (IV) — la Cour d'appel 
du Nouveau-Brunswick a invalide 
tous les reglements municipaux de 
la ville de Moncton, hier, parce 
qu'ils ne sont pas rédigés dans les 
deux langues officielles du pays. 
Dans un document de ti8 ixiges, la 
Cour d'appel precise que toutes les 
municipalités du Nouveau-Bruns­
wick sont soumises à la Charte ca­
nadienne des droits et libertés. Par 
consequent, tous les règlements 
de la ville doivent être promulgues 
d;uis It's deux langues officielles 
du pays. Cependant, la Cour accor 
de à la ville et au gouvernement du 
Nouveau Brunswick un an à partir 
du 20 décembre 2001 afin qu’ils se 
soumettent à leurs obligations.

L’UPA veut 
contrer la grève 
des vétérinaires
(IjC Devoir) — L'Union des pro­
ducteurs agricoles et ses parte­
naires af lilies dans l’élevage des 
moutons, des porcs, de la volaille 
et des agneaux ont demandé une 
injonction auprès de la Cour fédé­
rale pour contrer la grève illégale 
possible de la part des vétéri­
naires chargés de l'inspection de 
la viande dans les abattoirs du 
Québec. «la situation engendrée 
par l'arrêt de travail de lundi était 
carrément invivable, a déclaré 
Laurent Pellerin, président de 
l’UPA Plusieurs organismes ap 
puient l’UPA d;uis cette requête.
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10 17 1.9 20 25 35
Numéro complémentaire: J_1

GAGNANTS LOTS
6/6 1 2 000 000,00 $
5/6+ 5 100 743,60$
5/6 230 1 752,00 $
4/6 12 585 61,30$
3/6 228 764 10,00$
Ventes totales 12 546 137 $
Prochain gros lot (approx ) 2 000 000 $

—

ninsicpifljgp Tirage du 
2001-12-19

09 19 24 29 45 4Z
Numéro complémentaire: 1Q

GAGNANTS LOTS
6/6 0 1 000 000,00 $
5/6+ 0 50 000,00$
5/6 9 500,00$
4/6 996 50,00$
3/6 18 479 5,00$

J Ventos totales 529 959,00 $

Egtra Tirage du 
2001-12-19

NUMÉROS LOTS
494592 100 000$

94592 1 000$
4592 250$

592 50$
92 10$

2 2$
Le jeu doit rester un jeu

Les modalités d encaissement des billets gagnants 
paraissent au verso des billets En cas de disparité

entre cotte liste et la liste officielle de 1 Q
cette dernière a priorité
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NE PERDEZ PAS LA BOULE...
C’est la toile du magasinage de dernière minute. Ne perdez pas la tète 

Trouvez vite vos cadeaux chez Fillion électronique et obtenez gratuitement le sapin naturel 
sous lequel vous allez les cacher. Il ne manque que les boules pour le décorer

VOUS SEREZ AUSSI EMBALLÉ I O EnMIt* GRATUIT sur Mao

5690. rue Sherbrooke Cst :::: Près du stade Olympique

’Sur tout achat de 300 $ ou pluA obtenez un tapm 
Cttre non monnayable, valable jusqu au 24 décembre, ne peut être combinée à tout autre o^re 

Quantité limitée Un sapin par client. Livraison et installation incluses saut Pour le sapin

(514) 254-6041 :::: WWW.lillicn.qc.ca :::: Le modèle représenté peut différer du modèle annoncé
FIMION
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http://WWW.lillicn.qc.ca
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6500C
120C

66306

Aodiyi 
AOOpl 
AOeSyio 
AOfGrf 
AOS Inc A 
Agf B f 
AIC Diver 
AiC Dive p 
AfTadv 
All Tecfi 
AmjcamC 
AMR ^ech 
AMTlntlo 
Art «Ko 
AT plastics 
At Jean 
ATI tech 
ATS Auto 
Attira T 
Aberdm 
Aberdeen 
AMibiC 
Acceltt C 
Acetex 
Adction 
Adhere* o 
Adrian o
Advantxo 87533 0,300 0,260 0,300 *0,020

2.180 2 000 2.180 *0.080
2,550 2 550 2.550 0,000
0450 0 410 0 410 -0.030

9250 13 050 12600 13 000 *0 060
15330 2,200 2 050 2.200 -0.050
37450 24,490 23.500 23 700 -0.780 

100 27,770 27 770 27,770 -0.730 
4200 26,200 26 070 26.200 -0.200 

1,510 M6C 1460-0040 
19,000 18.500 19.000 *0,500
1,600 1.600 1 600 0.000
1 280 1 250 1 280 -0,020
0,020 0.020 0 020 -0,010
4,200 3,950 4,200 0,000
1.850 1 590 1 750 *0,180

20830 47,750 47 650 47,710 0.000
1034032 20.100 18.560 19.200 -0.550
146425 16 930 18400 16 670 -0.330
46435 18.900 18.050 18.790 *0.740

20 400 20,200 20,250 *0,010
7.600 7.500 7 500 -0 090

3212392 11 460 11,270 11 390 -0,010
3 120 3 040 3.050 -0.050
5400 4.750 5 400 *0,070

10700
20975

800
3025

26250
9600

47200

141691

93930 
694500

1490 18000 18,000 18,000 0,000
250226 0,385 0,330 0,385 *0,055

34500 0 075 0.070 0,070 *0,010

AeconGr
Aeterna! 
Alton o 
AgnicoE
Agrium 
AgroPacA 
AimGlobl 
Aïosuvorth 
Air Canada 
Air Canal 
Airbotto 
Aktè AI 
Akita B 
AiarmFo 
Alt Energy 
AitEnerp 
Alcan 
Alcan Cp 
Alcatel c 
AWeavisno 
AlgoGr 
Allant 
Want 2 p 
Alimenta A 
Alimenta Bf 
Allbanc Sp 
Allbanc Sp p 
AIIWIBf 
Allied Oil 
Aitagas 
Altarex o 
Alternat o 
America o 
Arnica m

52657
8500

4 350 4,340 
9 440 9,000

4,350 *0,050 
9,200 -0,150

0 750 0,730 0,730 -0,020 
0*0,280

Arrives
AndrsWAf

Antrim en 
Arbor A

Arctic Gro 5200

Aspen go 
Assartec 
Astral AI 
Atco 11 
Atco II 
Atco 3 p 
Atlantis Sy 
Atnao 
Aur Res 
Aurado Ex o 
Aunwn o 
Avcorpl 
AxcanP 
AxiaNeto 
Wear Tec 
Atco Mng o 
B Split 
B Split p 
B Split II 
B Split lip 
B2BTr 
BCE Emer 
BCE Inc 
BCE IP 
Been 
BCE IS 
BCE IY 
BC Gas 
BC Gas rec 
BfSFnto 
BMTCAI 
BNN Invsl 
BNNSpp 
BPOPpty 
BWTecho 
Badger 
BakBone 
Ballard 
Band ore o 
Bank Mil 
Bk Mtl3p 
BkMtl b4 
BkMtl b 5 
Bk Mtlb6 
Bk Mil 10 
Bank NS 
BkNS6p 
BkNS8p 
BkNSIIp 
BKNS12P 
Banckgld 
BasisiOOo 
Battery 
Baytex 
Belau e o 
BellC i5p 
Belle 17p 
Bdlc 19p 
BellCInll 
BeNCanlr 
Belzbergo 
BemaGlo 
BenetEo 
Best Pac 
Bestar 
Big Rock 
Biomira 
Biomcheo 
Bioscrypt 
Biovail C 
Birim A o 
Bl Hawk o 
BlkSwan 
BlkRock o 
Boardwl 
Bocenor Gr 
Boliden 
Bombdi A

52447 16 080 15,800
210885 17,370 17,060 17 100 *0,040

1000 0 330 0,330 0 330 *0,130 
1,250 1,050 1 050 -0,100
5 000 5 000 5 000 *0,050
5,020 4 800 4 830 -0,140
3.350 3 150 3,270 -0,050
1 450 1 350 1 450 * 0,090

12.150 12 150 12,150 -0,100
14.000 14 000 14,000 0,000
1,330 1 300 1,330 *0,130

57.750 56.800 57,490 *1490
4410 26,250 25 920 26 010 *0,010

1195000 56.550 55.200 56,240 -0 160
4200 24,990 24,600 24,740 -0010

26.000 25,250 25,320 1 430
0,230 0,180 0,180 -0030
0,300 0,300 0,300 0,000

30,200 29,750 29,800 -0,300
24.900 24,660 24,900 *0,020
26.500 26,500 26,500 *1.500 

38948 25,000 24,560 25,000 0,000 
52346 49,500 48,400 48 410 -1,010

1385 26 030 26,010 26,030 *0,030 
16 590 16,000 16,300 *0,300 
2,640 2,640 2.640 -0,010 
7 200 7,000 7,000 0,000
2.200 2,020 2,070 -0,090 
0,290 0,275 0 280 0,000 
0,420 0,420 0,420 0,000 
0,940 0,940 0,940 0.000
5.150 5,000 5,000 *0,150 
1,140 1,030 1,140 *0,140 
2,900 2,150 2,150 -0,850

23.000 22.500 23,000 -0,500 
1350 15,250 15 100 15,150 -0,100

82.500 81,670 82,430 -0,070 
3,460 3,360 3.420 0,000 
0.870 0,850 0,870 -0,080 
0,750 0,750 0,750 0,000

14.000 13,980 14,000 -0,150
1.100 1,060 1,060 -0,090 
0,850 0.830 0,830 0.000 
2,220 2,050 2,200 -0 050 
0,330 0.270 0,290 *0 045 
0,770 0.610 0,720 *0,100
6.950 6,510 6,750 *0,100

48.950 48.700 48,950 * 0,250
46.500 46,350 46,500 0,000
47.000 46,400 46 400 -0,600
26.200 26,010 26 010 -0,190

0,450 0,410 0 410 -0,040
0 320 0.270 0,270 -0.010
3.150 3 090 3 150 *0.060
0 065 0.060 0.060 -0,010
0,230 0,220 0,220 -0,030
1 350 1,260 1,260 -0,090

119214 22,250 21 900 22,110 -0,060
112712 1,170 1 060 1,100 -0,060

0,340 0 300 0,300 0,000
0,760 0 760 0,760 *0,030

3923 27,600 2 7 000 27,000 -0,750
267 27.310 27,310 27,310 *0,060

8675 18,250 17,650 17,650 -0600
18,650 18,550 18,560 -0,090
8.500 8,500 8,500 0,000

43.100 42,280 42 490 -0,910
37,050 36,160 36,250 -0,650
25.500 25,250 25 500 *0,250
26.350 26,120 26,350 *0.200

8020
258

423249
246614

8250
5075

125
4000

369631

10373
20000
28411
73251
6300

24330
1931

12600
58151

213460
750

1000
1000

3552

19084
91020
11855

1200
1000

519100
11600
61556
9540

10441
2100
1000

18311
19500

103390
96500
45377

2533

26900
1000

4523
5800

187119
2029789

4900
3375
2500 24,400 24,400 24,400 0,000
1400 24,750 24,410 24,410 -0,290

45519 34,000 33,250 33,590 * 0.340
2000 33,500 33,450 33,500 * 0,500

12000 0,300 0,280 0,280 -0,020
946 18,000 17 750 17,750 -0,250

4434 9,200 9,200 9,200 -0,050
7630 25,820 25,510 25,600 0,000
2103 19,080 19,000 19,000 0 000

26665 17,350 16,220 17,000 *0,800
19050 1,140 1,060 1,060 -0,010
43650 1,240 1,160 1,200 0,000

199723 46,240 43,600 43 600 -2,540
44800 0,470 0,430 0,470 -0,010

2223817 37,350 36,000 36,000 1.260
87200 26,500 26,370 26,370 -0,030

9800 25,550 25,500 25,550 0,000
11430 24,000 23,700 24.000 *0.300
9760 25 400 25,390 25.400 0,000

395419 25,100 24,750 25,050 * 0,300
50.490 49 680 49.700 -0,840
26.490 26 200 26,490 *0,240 
28,200 27 800 28,050 *0,110 
27,750 27 700 27,700 -0,050 
23,950 23,700 23,950 *0,400 
26,020 25,400 26,000 *0,580

85025 3,500 3,380 3,400 *0,020
77060 0,245 0.220 0,225 -0,005

278986 3,900 3,800 3 880 *0,030
14180 1,780 1,680 1.780 *0,080
6300 25,600 25,000 25,600 *0,600
4780 25,100 24,750 24.750 -0,250
5050 25,150 24,900 24.900 -0,100

575433 1.260 1,150 1,170 -0,050
581100 0 330 0,250 0,320 M65

7600 4.100 3,750 4,000 0,000
610515 0,510 0 480 0.490 -0.020

14350 9,250 9,000 9,250 *0,100
30300 1,050 1,020 1,050 *0,050

5000 1,170 1,100 1.170 *0,050
200 4.600 4,600 4,600 0,000

41040 6,400 6,200 6,200 -0 140
30400 2,500 2,350 2,400 -0,050
78200 1,480 1,410 1 480 *0,010

526489 87,570 83,500 87.380 *3,680
22500 0,180 0,155 0,180 *0,030
53600 0,085 0.085 0,085 -0,005
29220 0,220 0.215 0,215 *0,010
14400 1,000 0,950 0,950 0,000

106600 11.750 11,390 11,390 -0.310
1100 0,520 0,520 0.520 *0,010

49665 6 150 6,080 6,090 -0,020
201987 15,450 15.150 15.260 -0,180

15,430 15,110 15,200 -0,250BombdrBt 4088897 
Bmbdi 2p 231900 24,200 23.650 23.900 -0,050

Booming c
BoralexA
Bovar A
BowVali
Bowater C
BoydGrAo
Bninium
Brmptn Af
BrascadB
Brascana
8rascan2
BrascanB
BrascanO
BrascanlO
Brascn 8.35
Breaker
Bndgept
Bridge Co
Brocketo
BrookhdP
BuddCan
Buhler
Burntsnd
Bushmii o
8usDv2n

26,450 26 000 26,430 *0,350 
2,850 2,700 2,700 -0,020 
8,750 8.100 8.200 *0,050 
0.050 0,050 0,050 0,000 
1.320 1,260 1.260 -0,020 

100 74,000 74,000 74.000 -1 430 
15100 1,650 1,550 1 850 0 000

0.070 0,060 0,070 *0005 
9,700 9,600 9.700 *0,100 

200 43,250 43.250 43 250 0,000 
593732 28,260 27,750 27 950 *0,200 

420 17,000 16.500 17 000 0,000 
2800 24 250 24,000 24 250 *0,050 
2950 25000 24 850 25 000 *0,240 
9220 25150 25,000 25,150 *0,150 

60197 24.850 24 400 24.850 *0,450 
0,200 0.185 0,190 0,000
0,050 0.045 0,050 0,000
3,350 3 350 3.350 *0,140 
0.400 0,250 0,250 *0,040 

122657 27240 27 050 27,130 *0,290 
1000 8,900 8,000 8.900 *0.900
4000 3.860 3 860 3 360 *0.050

74137 2.590 2.250 2.500 -0,010
17000 1,220 1,220 1 220 *0,020
3350 9 800 9,500 9 500 -0 300

251
12210
10701
15500
21200

63600
5100

464883
587270

1090
21787

CI8C21 
CISC 23 
CIBC 24
C Medical 
CN Rail

900
7100

149070
96ÛC

394282
CdnNadRes 788216 
CP Rad 738927 
C Superior o 13448
Cdn Tire 530
CTwAf 1552986
CUM A f 
CUM
CdnWsBk 13062 
CdnZo 35000
Canam Af 12889
Canarto 
Canbro»
CanCapp 
CaWor 
Cange ne 
Canton Ice 
Canrmneo 
Canwstnv 
CanwestGt 
Cap Gam y 
Cap Game 
Cara AI 
Cardiomo 
Cars4u 
Cascades!
Cassiaro 
Cathedrlo 
CaussaCo 11

24773
3424

5300
14000

300
103815

58478

6150
479779

2400
1220

61250 
10002 

225111 
1080 

21900

28250 27 560 28250 *0600
26 150 25 790 26 ’ 50 *0.300 
25 100 24 900 25 050*0100 
20 250 19 990 20,200 *0 300 
74 780 73,600 74 100 *0.520 
38460 3790C 37 900 0 000 
30 800 30 150 30.350 -0 420

1 600 1 540 1 540 -0.010 
39 550 39 500 39 500 -0 500 
25 350 24 000 24.620 -1 030 
48 180 47 550 47.550 -0210 
48 250 47 650 47.800 *0,100
27 740 27,500 27,740 *0080 
0,160 C160 0,160 *0.010
8 030 7.050 8,000 -0 010 
0 120 0,120 0.120 0 000 
1 900 1,700 ',900 *0,150

25 500 25 500 25 500 0 000
9 400 9 150 9,400 -0,020 
8,350 8.000 8,250 0,000 
0,045 0,045 0,045 OOOC 
0420 0.330 0,420 *0,020 

12,170 11,550 11980 *0,380 
12.200 11,650 11990 *0400 
26,750 26,500 26,750 -0,250 
15,800 15,600 15,600 4.050

CAE 
CCLBt 
Ccr tech o 
CFMMai 
CGI At 
CHCHat 
Cl Fund 
CPHoWrs 
CP Ships 
CPI Plast o 
CrsNtu 
CRS Robot 
CSlwrtsso 
Cable Satt 
Caladei o 
CaldwelAf 
Caledonia 
Calan tech 
CaHNet 
CaliNet B t 
Calpme 
Cambwf 
Cameo Inc 
Camera 
Camp Res 
Can Ban A 
Can Bread 
Can Life F 
Canadex 
CBknote 
Cdn Crude 
C 88 Eng 
Cdn fin 
Cdn fai 
CG Invest 
CGmvw 
CGmvIp 
C hydro o 
CIBkCom 
CIBC 14 
CISC 15 
CIBC 17 
CIBC 18 
CIBC 19

9639
11421
1898C

2041407
41625

191083
168477
327449

6800
500

13032
10200
31260
72000

100875
32000
19008
42200

186255
12879

143022
4600

155051
133813

1100
3850

225892
400

3000
148000
563550

4150
1341
9627
2232
3040
2000

1360334
350600

1900
102600

4300
13395

11.150 10,600
13.950 13,350 
0,160 0,160

11.900 11,600
10.950 10,520 
17.500 17,100 
12,370 12,000 
60,290 59,900 
17,390 16,730 
3,550 3.350

24,570 24.570
3.150 2.800 
1 580 1,510 
4 600 4 450 
0120 0.110 
1 250 1,210 
0,060 0 050 
2,600 2 400 
0.380 0 340 
0,245 0,215 

23,930 22,750 
0.700 0,650 
2.490 2,230 

38.700 38.050 
0.335 0.290 

49 000 49.000
19.900 19,750 
45,100 44,430

2.450 2,450 
2.050 2.000 
6 450 6,350 
1720 1,630

32 750 32,200
15.450 15450 
8850 8,700
3.750 3,750 

25 750 25.750 
MOO 2050 

56 240 54 760 
27 250 27.200
26.750 26,550 
26.730 26,650 
24,250 24,200 
25.000 25 000

Caveil En 
Cedarasft

24050
15900

5480 5,220 
0.850 0,800 
0,470 0.470 
9,700 9 350 
0,000 0.000 
0,900 0 880 
0,010 0 005

5 440 *0,210 
0 840 *0,040 
0,470 0,000 
9 700 *0 100 
0,000 0,000 
0 880 *0,010 
0 010 *0,005

Cell Loco 65334
:Fund A f 3»
>ntrinty 227095
Centurion o 875»
Unicom 177715
CunelR 18»
Chateau A t 1436
Chemtru 40380
Chesbar o 550»
0hromoo 13»
CHUM B1 15212
Churchill 3170
0mram 106675
àntech o 89»
Circa o 5740
Ürcuit W 35»
Clanca 678857
Clancap 61»
Clarke 1 15»
Claude R 510»
Clearly C 37835
Clublmk 30185
CoOpet A 5»
Co Steel 20850
Cogco cble f 28771
Cogecof 60695
Cogmcase 230740
Cognos 183091
Collicutt 5»
Corn Dev 343052
Comaplx 154320
Comumc o 425
Compton 599654
Concert i 46545
Concord p 2888
C onjuch o 259»
Conoco 1 p 302»
Conor Pac o 30
C Enfield 240
Cons Ppty 205»
Con Pkg 824»
Contrns A1 520
Coolbrnd 64412
Corby 19»
Corby Bf 1»
Corel 119437
Co retec 5231
Crner Bay o 452»
Corriente o 359»
Corus B1 56363
Cossette 1 27»
Coll 68077
Counsel 79369
Creo Prod 118515
Crew D o 565173
Cros Lke o 3102»
Crosofo 95»
CLilelA 4750
Cryocath 90»
Cryplolog 51143
Crystalx o 44149
Cumberl o 178»
Cyberplx o 20492
Cyjnalo 11812
Cymato 270»
Cytovxao 14»

D
DCDiagno 1M51
Dalsa 8113
Danbel 1 p 58»
Danier L t 13850
Datamark 10»
Datamno 5025
Datawest o 90»
Davis H u 919848
Dayton o 53»
Decoma A t 10155
Delano Te o 50510
Delrma ex 14»
Denbury 2»
Denison 302086
Denning 2»
Derian 136»
Descarte 175660
Desirdn A p ’809
Desiard T p 710»
Destiny R 260»
Dev Ian o 31»

0 790 0 760 0,760 0,000 
2,230 2,100 2,100 -0,150 

65 500 60 760 60 950 -5.550
2.300 2 000 2,250 *0,150 
5 160 5 160 5,160 -0,140
2 530 2 300 2.330 -0,070 
0400 0 380 0.400 0,000
3 260 3 020 3,100 -0 160 
0 035 0 035 0,035 0,000
5.150 5,100 5,150 *0,100 

12 450 11,930 12,000 *0.020
0 095 0 090 0.095 *0005
1 850 1,700 1,700 -0 150 

64 000 60,050 60,500 0 000
3.150 3.100 3,150 -0,050
4 850 4,550 4,850 *0,250 
0.700 0,670 0,700 -0,010 
0,950 0.940 0 940 *0,010 
1,650 1,560 1 650 *0,100

52 390 51,600 52,350 *0,550 
26,800 26,760 26,760 -0,040 

7,610 7,610 7,610 0,000 
0,520 0,500 0,500 -0,010 
0,890 0 850 0,890 *0,040 
5,520 5,350 5,500 *0 150

24.500 24 450 24,450 -0,050 
1690 1,570 1,610 -0,040

21 500 20,610 21,000 0,000 
20,130 19,250 19,250 -0.500 
10,040 9,130 10,000 *0,550
32.500 31,700 32,380 -0,330 

5,850 5,850 5,850 -0,010 
2,860 2,760 2,760 -0,040 
0,800 0,750 0,760 *0,010 
0,000 0,000 0,000 0,000 
3,720 3,630 3,700 *0,010 
7,280 7,200 7,200 -0,050 
1,430 1,310 1,310 -0,090 
6,400 6,350 6,350 0,000
4.320 4,270 4,320 *0.060 
0,000 0,000 0,000 0,000 
0,000 0,000 0,000 0,000 
0,210 0,200 0,200 -0,010 
0.030 0,020 0,025 -0,005 

16,000 16,000 16,000 0,000 
3,250 3,110 3,250 +0,100

66.000 66,000 66.000 +0.450
59.000 59,000 59,000 *0,860 
3,130 3,010 3,070 *0,050
3.300 3,250 3,270 -0.230
2.320 2,250 2.320 *0,020 
0,710 0,630 0,650 -0,040 

31,260 30,750 31,250 -0,050 
14 550 14,100 14,550 *0,450 
25 250 24,250 24,860 -0,140

2,900 2,850 2,850 -0,050 
20,480 20,150 20,300 *0,100 
0,550 0,495 0,500 -0,020 
0,070 0,055 0,060 *0,010 
0,660 0,650 0,650 -0,080 

25,550 25,500 25,520 *0,010
7.300 7,000 7,250 -0,150

31.000 29,000 29,000 -1.800 
2,690 2,500 2,690 -0,010 
0.780 0 750 0,780 +0,030 
0,330 0,320 0,320 0,000 
3.500 3,310 3,310 -0,130 
3,750 3,600 3,650 -0,100 
2,800 2,720 2,800 -0,100

10.650 0.390 
13.790 -0,280 
0.160 -0.020 

11.850 *0.300 
10.840 +0,240
17.250 -0,240 
12,100 0,000 
59 980 -0,270 
16.730 -0,520 
3,350 0.000 

24,570 *0,010
2 960 *0,160 
1.580 *0,020 
4 450 *0,050 
0,110 0,000 
1.230 *0,020 
0,050 -0.010 
2,600 *0.100 
0.380 +0.020 
0.235 0.000 

23.500 *0.150 
0.670 -0.050 
2 230 -0 020 

38 400 *0.350
0 335 *0,055 

49 000 *0 480 
19 900 *0.300 
44 700 -0.100

2.450 *0.250 
2 050 0.000
6.450 *0,050
1 630 -0,100 

32,200 -0,500
15.450 +0.050 
8,700 -0.060
3.750 0 000

25.750 *0.050 
2.050 -0.010 

55150 -0,990 
27 200 -0.050 
26.550 -0.240 
26.710 *0.100
24.250 0,000 
25.000 0,000

0,600 0,590 0,600 +0,010 
7,400 7,250 7,270 0,030 
0,030 0,030 0,030 0,000

12.250 11,250 12,000 -0,250
3.250 3,200 3,200 -0,050 
9,170 8,800 8,800 -0,200 
2,010 1,990 2,010 *0,060

919848 10,090 9,900 10,030 +0.090 
0,360 0,360 0,360 -0,010 
4,050 13,760 14,040 +0,250 
1,300 1,170 1.250 -0,110

0,135 0,125 0,135 +0 005 
4.500 4,500 4,500 0,000 
1 500 1,450 1,500 +0,050 

11 850 11,150 11,290 -0,610

21 000 21,000 21.000 0,000
0,400 0,330 0,370 *0,020
2.150 2,130 2,150 *0,040 
0,900 0,860 0,880 -0,020 
0.700 0.670 0,700 0,000 
0.400 0.400 0.400 0,000 
0.380 0,330 0.330 -0,020 
0,370 0.370 0,370 +0,040 
4,760 4.500 4,640 *0.060 
0,160 0.150 0,150 0,000

41615 24,900 24,750 24,850 -0,050
316777 26,490 25 850 25.910 -0,070

0,550 0,500 0,550 *0,050 
5,470 5,100 5,470 +0.320 

6200 1 250 1,250 1 250 0,000
1468324 15,700 15,150 15.700 *0,400

2000 23,650 23,600 23,600 0 000
31337 31,500 30,350 31,500 *0600
45565 3.980 3,870 3,940 *0,070

30.150 29,700 30,000 *1560 
1,000 0,990 1,000 0,000 
0,010 0,010 0,010 0.000 
2,550 2,500 2,510 -0,080 

13,200 12 800 13.200 +0,250 
9,300 9,100 9,300 -0,100 
0,550 0,550 0,550 +0,200 

13 740 13,500 13,500 0,000

Diagnocur o 
Diamond F a 
Diamwork o 
Diu res cl a 
Diaz res cl b 
Dimethad 
Dion Ent o 
Divers CFp 
Dofasco 
Doman B t 
Domco Inc 
Dorn Citrus 
Domlar 
DomtarB 
OcrelBf 
Draxis 
DrecoEn 
Drillers 
Drillers vit 
Drug Royal 
Dundee A1 
Dundee P A 
Dunde P w 
Dundee Re 
Dupont A 
Dynasty C o 
Dynatec 
Oynetek o 
E-Lfin 
EG I Can 
EMJSys 
Eagle P 
Eastmain o 
Echo Bay 
Econ Inv 
EcopaDo 
Ecuadorn o 
Eden Roc o 
Edisptch o 
Eiger Tec o 
Eldorado 
Etctrtl 
Elctmed) 
Electrmco 
Eli Eco o 
ElkPomt 
Emco 
Emeramc 
Empire A f 
Empire 2 p 
Enbndge 
Entndge p 
Enbrid 760 
Enbndge8

62536
110000

1000
2750
1250

135825

9500

1400 
44500 

293000 
15112 
11998 
10156 
1800 

11360
93655 27,500 24.700 26.500 +1,500
31800

1950750
7520

3500

18900
460

34892
40060

1720
62295

575967
928Û35

8000
3600

122501
19370
73500

G

0,115 0,080 0.115 *0,030 
0,310 0.290 0,310 +0,030 
2,500 2,400 2.400 -0,100 

1445 205.000204.000204,000 +2.000 
734 16,430 16,150 16.200 -0.300 
393 4.150 4 150 4,150 +0,050

0.250 0,200 0,250 +0,070 
0,220 0,210 0,210 *0,010 
0,870 0 860 0,860 -0.01Q 

44.940 44 000 44,000 -0,940 
1,800 1 700 1.700 -0.100 
0,960 0,880 0.940 *0,040 
0.000 0 000 0,000 0,000 
0.400 0 390 0.390 0.000 
0,580 0.500 0.520 *0.020 
0.270 0,255 0.260 -0.005 
0.78C 0.750 0.780 *0.030 
0.320 0.320 0,320 0,000
0 390 0 350 0.380 +0.030
1 000 0.900 0.900 -0.010
2 900 2,610 2,820 *0.170 
6 660 6,310 6.310 0.000

168354 16.950 16.820 16,900 4050 
36420 43.000 42.000 42.950 -0.050 

1000 22.050 21,750 21 750 4 450 
437103 42.200 41.550 41 800 4130 

2950 24,510 24.330 24,330 4510 
16853 25,240 24,510 25.240 4490 
9417 26,740 25.030 25,200 4 100

GDI Gib o 
GLRRno 
6S‘ Lum 
Gt group i 
Gtgroup M 
GTCTrAf 
GTCTrB 
Gabriel o 
Gammon o 
Gauntlet o 
GeacComp 
Genicom o 
Gendis 
Gen Mnrto 
GMC
Geneaslo 
Genetrono 
Gennum 
GenScio 
Gentry o 
Geomagu j 
George 1 p 
Gtidan A o 
Gimbelo 
Gitennes o 
Glamis 
Glendale! 
Glentei 
Giobi elect 
Global rwyo 
Global TA 
Global Tp 
Global thr 
Glycodesn 
Giytobioo 
GResrvAo 
GoWcorp 
Goldcorp w 
Gl Queen o 
Gldfarb A f 
Goldlisi P 
GokJstako 
GoodfeUo 
Goran Cap 
Gt Wide p 
Gt W Lifeco 
Gw lileco c 
Gw lileco 1 
Gw lifeco d 
Greystar o

Encounter 10» 1.090 ’,0» V390 0 0»
Enerohem 40» 3,800 38» 3 800 -0,0»
Enertlex 8273 19,640 '19,2» '19.2» 0,0»
Energy sv u 142» 19.0» '18,610 18.610 -0.370
Engenuity 13494 15» 14» 1.4» *00»
Enghouse 143» 3,5» 8.2» 8,2» -0.3»
EnseccoE 63620 12.480 '12,1» '12 1» -0.6»
Ensign res 746» 12,7» '12.1» 12.7» +0.1»
Ensource 217» 5,0» 4810 5.0» 0,0»
Envoy 643» 2.1» 18» 1.9» -0,2»
Epic Data 26278 0.8» 0,740 0,7» -0.0»
Equate E 1025» 18» 1,670 1.8» +0,130
Etruscan o 147» 0,3» 0,355 0.355 -0.0»
Eurogaso 49019 0.4» 0.410 0.4» +0.030
Exalio 20» 0210 0.2» 0.2» -0.010
ExcoTk 22» 69» 6.980 6,980 -0.120
Exloeiec 64174 18.710 17,1» 18.2»+1080
Extendi ’MO 5.520 5,520 5.520 -0.010
Extend A1 245738 5.5» 5.370 5,370 0,090
Extend lip 8» 16,0» 16,0» ’6.060 +0,0»
FPl Ltd 154» 9.4» 9.0» 9 0» +0,2»
Fahnstk At 174» 43,2» 42,7» 43 100 +0,2»
Fairfax 1 487» 165,0»162 0»1 62.2» -1740
FairhekJ 15» 0,2» 0.2» 0,2» +0,010
Faumont 4'8888 36.590 35,5» 36.340 +0 670
Favstaro 470» 00» 0.065 0.090 9,0»
Faicnbrg 136939 15,7» 155» 15.7» 0,070
Faraltonp 500» 0.370 0,340 0.3» O.OM
FmanMod 9» 48» 48» 4 8» 0.2»
Fminset 5330 27.3» 26 3» 27.0» 0.1»
Fmanser e 25» 25 5» 253» 25.5» +0.3»
Finning 13502’ 195» 19.1» 19.2» 0.0»
F Calgary c 55» 0,520 0.520 0.520 0.0»
F Capitai 3489 12,1» 11.6» 12.190 +0.290
FDynstyo 330» 0,035 0.035 0.035 0.0»
FQuanto 21736 2.9» 2.8» 2.8» O.IM
F Sitar o 40» 0.6» 06» 0.6» 0.010
Ftservicel 68659 41.7» 40 7» 41.3» +0590
Flint Engy 4814 ’6,8» 165» 16,7» 0.190
Forties 26213 2.1» 2.’M 2.1» 0.010
Fording 175606 27 2» 26 7» 27.2»+02»
Foremos 254» 41» : X 4.1»+01»
Formate o 100» 0 265 0.265 0.265 O0»
c Knoxo 124186 1720 1,4» ’6»+02»
Fort* Inc 51438 45640 44,1» 45 5» *1160
Fortun Mo 20» 0400 04» 04» 0.0»
For am A 93465 12,9» 12.5» ’28» 00»
FS«»on 13078 70,7» 69.3» 69,3» +02»
Franco 1062565 23 3» 22.7» 23 3»+05»

157445
500

86725
33311

827688
50682
3100

42G0C
39312

678125
1000

62500
81000

511
51402
13481

4013
138256

75925
269999

14570
73765
38700
45100

640600
18900

500
18000
38420
28228

1200
72581

707000
5000

17800
285764

100
1500

13200
3200
8800
1400
1500

140
41324

4194
1655
9900

55100

0,400 0.335 
0.530 0 530 

12 000 11 500 
’ 450 1,260 
1300 1,220 

26 550 26,000 
26 500 26,150
3 050 3.000 
0 500 0 450
4 000 3,750
6 890 6.200
0 300 0.300 
1920 1 900 
0.050 0,050 

75 870 74.200
1 330 0.980
1.000 0,910 

13530 13,350 
0,170 0,160
1 320 1.270 
0,070 0.055 

24 750 24 400 
21 410 20,930

0,030 0.030 
0.080 0.080 
5,890 5.400 
2,850 2.700 
1.050 1,050 
1.720 1 670
2 900 2.440
7.000 6 500 

12590 12400
7.000 6,760
4.500 4.500 
6,250 6,100 
1,150 1,020 

19 400 18,800
7 700 7,700 
0 150 0,150
2.500 2,400 

14 060 14.060 
0,055 0,055 
9.300 9,010 
1,020 1,000

24.500 24 500
35.000 34 500 
26.800 26 800
27.000 26 750 
23,900 23,890 
0,160 0,140

0350 0 300 
033C+Û19C 

1* 500 -0650 
1300 0000 
’ 240 -0020 

26260 *0,410 
26200 *0,200 

3 050 0.000
0 470 *0,030
3 350 *0250 
6 770 *0,370 
0.300 0000
1 900 -0,040 
0.050 0.000 

75.870 *0,320
1 300 -0.050 
0,910 -0,040 
’3 480 *0130 
0.160 -0,005 
1,320 -0,030 
0,065 *0,010 

24 400 -0100 
21.410*0,410 
0.030 0 000 
0,080 0.000 
5890 +0 190 
2,850 *0050 
1,050 -0050 
1.720 +0.020 
2,520 -0,080 
6,740 -0,260 

12.590 *0.090 
6 900 -0,030
4 500 3,000 
6200 0,000 
1 050 -0,100

19.340 *0,440 
7,700 -0,300 
0,150 *0,010
2.500 0.000 

14.060 0,000 
0,055 -0,005 
9,300 +0.300 
1,020 *0 070

24.500 -0 500 
34.600 -0,300 
26,800 -0,100 
27 000 +0100 
23,890 -0,010
0,140 -0,010

H
Hsbcpa 1700 

9700
Hæmcu w o 26000
Haley 5200
Hamond A1 10000
Hamondpa 10500
Hart store 10000
Hartco crp 7000
Headline m 246000
Helix Bio 
Helix he o 
Hmeosol 
Hentg OA o 
Heroux 
Hi Alta o 
High Rivr o 38250
Highwod o 6272
Hillsboro 
Hip mtrac 
Hollmgr I 
Holmgr III 1 252300
Home Bf 41358
Homestak 2148

12950
14900

487554
5000

21721
1250

32001
67410
15030

26,690 26.400 26,690 *0,540 
1,250 1,220 1,220 *0,010 
0,005 0,005 0,005 0,000 
1,720 1.710 1,720 0,000 
0,410 0,310 0,310 -0,100 
0.800 0,500 0,500 -0,300 
1,000 1,000 1,000 -0,100
2.300 2,150 2,300 *0,150
1.500 1,500 1,500 -0300 
2,580 2,250 2.570 -0,120 
0,930 0.900 0,900 +0050
7.400 6,550 7,400 +0900
1.300 1,300 1,300 -0,100 
9,900 9,680 9.900 +0,150
2.400 2,400 2.400 0,000 
0,540 0,520 0,520 0,000 
0,190 0,190 0,190 -0,005 
0400 0,380 0,400 0,000
0 880 0,730 0,750 0,000 

12250 11,750 11,750 -0,500
10.000 9,950 10,000 0,000
11.000 10,200 11.000 +1,000
13.750 13,400 13,400 -0,300 

Hopebayo 57500 0,185 0,160 0,185 +0,015
14.750 14,600 14,750 +0,250
13.500 13,260 13,390 *0,060 
28.140 27,200 27,850 *0,750
2,550 2,350 2,550 *0,250 

10,200 10,020 10.150 +0,050 
15,820 15,390 15 780 +0,220 
3.760 3.650 3.750 -0,010 
3,470 3,100 3,100 -0370 

10,200 8,650 10,200 0 000 
0,690 0,670 0,670 -0,010 
6,180 5,970 6.180 +0 160 
4.290 4,210 4.210 0,000 

14,000 13,750 13,750 -0,150 
3 850 3,750 3.840 +0,090
1 470 1,350 1,450 +0,050
0 300 0,300 0,300 -0,050
2 480 2.200 2,450 +0,090
1 420 1,400 1,400 -0,040 
0,200 0,170 0,170 -0,030

mperial Oil 501072 44,120 43,180 43,180 -0,940 
mpplaso 14000 0.840 0,830 0,830 -0,010 

busmeso 13300 0,330 0,305 0,330 +0,020 
nco 326938 26,300 25,810 26,010 -0,070 
ncowt 7407 5,800 5,500 5,800 *0,300 
ncomeScp 5725 26,750 26,250 26,750 +0,250

VMw NmI ta hm, tor.

Mannatar

20Û0C
1900
2925

45887
9Û0C

330425
7500

87226

45400 
38665 

ManuUe 3X394 
ML Food ’76773 
MrtmeLlp 385 
MrtmeUi 375 
Mart Wrt 2004888 
Marsu«x ’63349 
MatcoB 
Matrittm o 
Mauenck 
Maxxcom i 
Ma/anr o 
McCarviio 
McCcyB'
McWatro 
Medcomso 230649 
Medagnf 211550 
Medisow 160692 
Meota ' 23900
MenoanG 138700 
Merrill L 6946 
Metal Res o 7000 
Methanex 315590 
Metro AI 79026 
Microbx o 7500 
McrocIBt 641134 
Merdor 67244 
Merolgix 222627 
Mooted 7290 
MmacsWo 7700 
tttncoo 54800 
Mindrdy 
Minetmd o 
Mimer Nr o 14875 
Miramar 74800 
Mirtromcs l 
Mistinc 
Mitec Tele 
Mobile Clo 44000 
Mob+le C 25965 
Molson A f 312710 
MolsonB 2100 
Monetao 90625 
Moore 1194074 
Mosaic Gr 317450 
Mosaidtec 
Mount Rea 
Mtn Provo 24000 
Moveitonli 103700 
Moydow o

1500
140%

3000
1000
9440

20115
500

458
Multiactiv o 34047 
Mulvihill u 5645

2800 Q66C 3.800 *0 100 
34 800 33 250 34i00 ** 000 
42.030 41250 41,970 *0 140 
10250 10,030 10250 4150 
20 500 20.500 20.500 0,000 
25 900 25 900 25.900 +0.400 

4.070 4.050 4.070 *0.020
3 400 3 400 3 400 -0 050 
1,410 1.410 1.410*0010 
1,350 1,350 i,350 4010 

18,150 17 780 18,150 *0100 
1.250 1 110 1,110-0090 
0 420 0 420 0 420 -0010 
0 340 0 295 0 3» *0030 
0 950 0,800 0 800 -0.590 
0 060 0.050 0 050 -0.010 
1960 0,890 0 900 -0.150
4 300 4.000 4 150 *0 150
0 4» 0.380 0 390 4015 
3,140 3,020 3100 4050 

16.650 16,470 16.500 41» 
88 480 87,900 87,250 4 750

1.080 1.080 1.080 +0.010 
8.600 7 8» 3 000 -0.580 

35,750 35.000 35,750 *0 800 
9.365 0.350 0,365 *0.905 
3,1» 2,960 3,050 -0 040 
0450 0,420 0450 *0.015 
1,1» 1,010 1 080 *0 060 
0.960 0,840 0,840 4120 
5,1» 5,000 5.3» 0,0» 
0.250 0.2» 0250 4,050
3 6» 3.6» 3,6» 00»
1 710 1,650 1,710 *0,0» 
0.650 0.640 0.640 0,0» 
0,810 0,750 0,7»-0 050 
0.3» 03» 0.3» 0,0»
I, 1» 1,1» 1,1» 4110 
4,3» 4.020 4.1»+0,0» 
0.3» 0,3» 0,3» 0.0» 
0,310 0,295 0295 4015

27,0» 25,9» 26.510 449C 
26,9» 26,020 26,020 -1 0» 
0,065 0,055 0,065 *0,010 

14 6» 14,1» 14,180*0,0»
4 300 3.8» 39» 0,0»
II, 870 11,4» 11 4» 43» 

1 520 1.520 1.520 0,0» 
0.6» 0,6» 0.670 *0,0» 
2.0» 2,0» 2.0» 0,0» 
0.0» 0,0» 0,0» 0,0» 
0,220 0.2» 0,220 0.0» 

25,740 25,070 25,2» -0.4»

N Q

Hub mil 
H Bay Co 
Humbird 
Humpty dty 
Huncan a 
Husky e 
Husky Inj 
Hy Zeis 
Hydrogen 
IBEXT 
ID Biomed 
Imi inti o 
IPl mv 
lamgokj 
Imagictv 
I mark o 
I max
mpaclEno 281» 

Aetal 21»

4325
280722
32231
82»

83120
364984

93»
4715

72767
292»
13255
5430

14350
1681»

6826
65»

72950

NHCcomm 1 
NÛL drill a 
NRGGr 
Nsi Global o 
Ntexo

Napier 
Nat Bk Can 1876528 
NatBkll 18» 
NatBk 12 1211»

127889 1.1» 10» 1,010 -0,130
327» 7.3» 7,0» 7,3» +0,0»
240» 0,0» 0,0» 0.0» +0,025
181» 0,5» 0,530 0,540 0,0»

103 0.0» 0,0» 0,0» 0.0»
1579» 0,170 0,150 0,1» •0.010
519» 0,2» 0,190 0,1» 0,0»

Nat8k13
NatChalng

13»
26140

Nelson Gldo 120»
NetOriv o 
Netgrapn I 
Neuroch 
Nevada Bo 
Nevsuno 
Newalta 
Nil Cap A l 
Newgrow A 
Newkidc o 
Nexen 
Nexlor me 
Nexia b o 
Nextair o 
Nexus Gro 
Nexxlink o 
Niko 
Niocano 
Nbl china 
Noranda !
Noranda F 
Noranda IG 
Normandy 
Norsat I 
Norske Sk 
Nortel Net 13649483 
Nortel 5 p 12880
Nortel 7p 11975
NA Palldm 76535
NorFinano M2724
Nor Orion o 
Northfld o 
Northgat 
Northsid o 
Norlhstr E 
Norlhwayi

29 390 28,8» 29,3» *0.280 
25,450 25,440 25,4» +0,020 
26,5» 26,4» 26.5» 0,0» 
26,780 26.7» 26.780 *0,1» 

0,240 0.1» 0,240 +0,010 
0,350 0,310 0,310 -0,030 
0,4» 0,350 0.4» 4,020 
0,295 0,270 0,285 +0,005
4.350 4,3» 4,350 +0,0» 
0,0» 0,0» 0,0» 0.0» 
0.2» 0,230 0,230 0,0»
3.550 3.4» 3,550 +0,120 
8,0» 8 000 8,0» 0,0» 

12,680 12,670 12,670 4,0» 
0,830 0.7» 0,8»+0,0»

30.9» ».120 30,120 4,340
7.550 7,3» 7.4» 41» 
5.0» 4 8» 5,0»+0,1» 
0.1» 0,110 0,110 +0.005 
0.1» 0,1» 0.1»+0,005 
3,1» 3,0» 3.1»+0,1» 
8,1» 8,0» 8,1»+01» 
0,4» 0,410 0,410 -0,0» 
0.480 0,4» 0,4» *0,0» 

14,670 14,4» 14,5» +0.1» 
21,0» 21,0» 21 0» 0,0»

20» 24.0» 23,5» 23.560 4350 
1» 14.3» 14,3» 14,3» 4350 

3.630 3,070 3,2» 4,1» 
7.030 6.850 6,8»+0.0» 

10,9» 10,040 10,1» 4,7» 
17,0» 16,0» 16,750 4250 
14,750 14,5» 14.5» 4750
8.350 7,940 8,0» -0,0» 
0,055 0,0» 0,055 0.0» 
0,045 0,045 0,045 0,0» 
0.1» 0,110 0,125 4005 
1,360 1,3» 1,3» -0,040 
7.7» 7,250 7.2» 0,0» 

57,1» 57 130 57,130 +2,630 
0,2» 0.2» 0.2» -0,0»

57112
73467
41»
3»

37»
20972

20»
28»

995»
182341
66783
31»

356827
745250

47»
123»
16320
34640

M7543
26»

89175
436464

100»
340»0
118»
10MO

705
2000

NovaChem 161464 30,110 29.210 29.870 +0,220

Roy«Bk 1 
RrBkE 
Ry Bk J 
Ry 8» N 
CyBkO 
R,3k$
Ryi Group f 
Royaiasr 
RusseiM 
Ryan En 
Smtcm 
SNCLMi 
SRTeicori 
SSgA Dow 
StAndrwo 
StLCemAI 
SamuetMT 
San Fran A 
San Fran B» 
SaputoGr 
Sas* Whtoe 
Saturn 
See Inv Af 
Scotia Spit 
Scotia Spip 
Seamark 
Sears Car 
Second Cp

Semafoo
Seppso
724 SrXutn
Seventh A
ShawCBI
Shawcpr
ShawCorAo
ShawCorB
Shell Can
Shermag
Sherntt II 
ShernttP 
Shire acq 
Shoppr Drg 
Sico
Siebaljana
SierraS
Sierra
SÆemo
Signalgen o
Silent Wit o
Simmond
Smo For Af
Sixty spit
Sixty a
Skyiack
Slater SU
SleemanB
Slmsttvmv
Slmsftlv

35»
13»

’788»
75»
62»
28»

300220
123310

15791
20902
41825

157039
316»

342
7274

13791
43»
3»

14»
75922
31269
300»
20778

3»
20»

14622
74317
9172
1»

215»
10»

141182
18684

5343»
104»
26375

1153
117524

66»
582154

12»
186

620348

4725

Fm, tot.

10 0» ’30» ’00» C OX 
992» 992» 992» 4 4» 
27,0» 26910 26910 -00% 
255» 251» 253» -C2» 
25 0» 24 940 24 9» 4010 
255» 25,7» 25 7» 41» 
28 5» 262» 28 3» -0,110 
99» 92» 94» 4.3» 
3,4» 3 3» 3 3» 0.000 
’,6» 15» 1.600 -0,0» 
\9» ’6» 19» 4.010 

282» 27 5» 28 0» *0.500 
2,070 2,040 2 0» 4.010 

447» 44 7» 44 7» 4,9» 
0.115 0.115 0.115 4.005 

222» 21.0» 22.1»+12» 
52» 52» 5,2» *0,0» 
3 6» 3.6» 36» 4.100
3 0» 3,0» 3.0» 0,0» 

25 7» 25.0» 25 6» *0.1» 
2,4» 2220 2.360 +0.050 
0.7» 0,710 0,730 +0.010 

14 8» 14,5» 14.5» 0.0» 
79.510 79.510 79.510 4 7» 
215» 20.7» 215»+0.7» 
19.3» 18 360 18.4» +C.D40 
15.990 16.3» 16 9» *0.300 
7.610 7.6» 7,6» 4.010 

20,5» 20.5» 20 5» 4,070 
0.170 0,140 0140 4.030 
0.7» 0.7» 0.7» O.OOO- 
3.5» 3.3» 34» 4,1» 
0.3» 0.3» 0 3» 4.030 

33 7» 32.420 33.2» *0.6» 
24 9» 24.6» 24 6» 41» 
13.740 13240 13,740 +0,4» 
14.0» 13.1» 14.0» +0.9» 
45,5» 43,7» 44.2» +0,5»
9,6» 9,0» 9,3» 4.6»
4 130 3,9» 4.040 +0,010 
5.0» 4,9» 5,0»+01» 

56,2» 562» 56250 4 1» 
17,9» 17.3» ’7.8»+0,4» 
16.5» 16.4» ’6,4» 41» 
46.4» 42.4» 43.0» -3 7»

Snow Le A

Sodisco 
Solectron 
Soiitario o 
Sony Corp 
Sth Amer o 
Sth afnea o 
Southern o 
South wrd 
Southwst o 
Spar Aero 
Spectra 
Spectra I 
Spectra Pt 
Spectral 
Speedwre 
Spire En o 
Split Yield 
Split YWI 
Stackpole 
Stantec 
STaRSu 
Steepler 
StelcoA 
Stella iwies 
Sterling c 
Storm E 
Strates SI 
Stressgen 
Strongco 
Stuart 
Sud Cont o 
Sulliden o 
Summit R 
Sun life 
Sincor 
Suncor p 
Sun Rype 
Surefire 
Surrey mtl 
Synex Inti o 
Synsorb 
Synx Ph o

13» 7.0» 6.9» 6.9» -00»
68844 29,4» ;78,6» :29.3» *0,4»
360» 0,370 0.3» C.3M -0,010
577» 0,3» 0.320 0,3» 0000
306» 11,6» '11.5» 115» -0,0»
539» 0.0» 0.0» 00» 0,0»
181» 1.040 1,010 1010 -0.0»
53387 102» 9,8» MOO -0,1»

7156 25,2» ;25.0» :250» •02»
8695 1,4» 1,3» 1380 -0,020

565» 11.9» 11,7» 11.7» -0,1»
287» 9.640 92» 9.4» +0,0»
15582 1,020 0,840 0,870 -0.1»
359» 0,470 0,440 0,470 +0,010
35» 8,850 8.8» 8,8» -0,1»
9» 35,7» 35.7» 35,7» -0,940

1355» 0,1» 0,125 0,140 0.000
190047 32,0» 31,0» 31,7» +0,3»
31410 1,2» 1.1» 1,210 +0,010

181135 16,850 15,4» 15,550 -14»
1391 0.5» 0.5» 0,5» 0.0»

12 0,0» 0.0» 0,0» 00»
1625» 0,040 0,035 0,035 -0005

30» 0,055 0,055 0,055 0,0»
3» 2,6» 2,5» 2,6» -0,0»

30261 3,2» 3,1» 3 220 -0.0»
101» 2.7» 2.6» 2,7» 0,0»
57274 15,520 15,510 15,520 +0,010

399 1,5» 1,5» 1,5» 0.0»
25» 1,4» 1.3» 1.4» +0,0»

111» 4 4» 4,2» 4,2» 0,0»
47» 1,450 1.3» 1,450 +0.0»
65» 0,530 0,520 0.530 0000
33» 1,5» 1.5» 1,5» -0,070
10» 11,2» 11,0» 11,0» -02»
10» 20,220 20,220 20220 +0,020
946 12,2» 12,0» 12,0» 0,0»

82» 26,1» 25,5» 25,5» 0.0M
38025 9.9» 9,2» 9.7» -0,010
60» 1.0» 1,0» 1,0» 0,0»

186980 3240 3,1» 3,220 +0,070
82» 2,0» 1,8» 2,0» +0,1»
50» 0.540 0,540 0.540 +0.010
2258 9,150 9,110 9.110 -0,040

12911 9,9» 9.5» 9.960 +0.210
86975 4,3» 41» 4,250 +0,1»
108» 1,5» 1540 1.5» +0,040
19363 5.020 4840 49» -0.1»
150» 0.6» 0.600 0.6» +0,010

1759» 0,175 0.1» 0,175 +0,005
178» 4,7» 42» 42» -0,4»

ftHl Nm. *»

1939965
1073320

6240
9144

184973
1128

100»
172205

18162
1195»

34.520 33.6» 33.8» +0,2» 
48.6» 47,6» 48,250 +0,5» 
26.9» 26.7» 26,940 +0,170 
6,5» 6,150 6,2» 4,1» 
10» 1,010 1,010 4,070 

17,7» 17,5» 17,5» 4,1» 
0,2» 0,2» 0,2»+0,005 
0,570 0,520 0,520 4,020 
8,0» 7,8» 7,8»+0,010 
0.220 0,2» 0,220 +0,010

income S eq 375 15,6» 15,3» 15,4» +0,190 Novagld o 33150 1,810 1,7» 1,7» 0,0» Systems 282» 0,410 0,4» 0,410+0.010
Indigo Bk 15488 4,3» 3,9» 3.9» -0160 Novicourt 1250 1,7» 1,640 1,7» +0,0»
Indigo Bk r 13» 0,2» 0.250 0,260 +0,010 NuGro 22» 6,2» 6,180 6.2» +0,020
Ind Allianc 53070 45,740 45,160 45 640 +0 140 Nu-Life o 135» 0,070 0,»0 0.060 '0,010 T Z
Inex Ph 200665 8,5» 7,510 8,350 +0,7» Nuinscoo 370» 0,330 0,310 0,320 +0,0»
Inflajyme 73075 1,970 1,870 1,920 *0,060 Nurun Inc 144» 2 990 2,9» 2,9» -0,030 THReso 500» 0,035 0,035 0,035 -0,»5
Inlocorp o 3000 0340 0,320 0,340 -0,010 Nycan En o 18»0 1.250 1,210 1,2» +0,0» Tdsel grwth 4» 9,2» 9,2» 9,2» -0.1»
Inlowave o 204210 1,4» 1,350 1,420 -0,1» OYPpI* 4793 5,0» 5.0» 5,0» 0,0» TDMtgby 110» 102,500102 5» 102.500 0,0»
Inmetmg 12»» 3 0» 2,850 2,930 +0,030 OY REst u 32464 10,730 1 0,5» 10,6» +0,1» IDsflit 22748 25,5» 25.0» 25,0» -0.940
inscape Bl 3200 16,0» 16.0» 16.0» +0,750 Odyssey hid 850 23,4» 23,4» 23 4» -0,040 TD split a 2894 15,340 15,210 15340 0,0»
Integrtoilp 1362 10,1» 10,1» 10,150 0,0» Otlshore o 82» 1,100 1,070 1,0» -0,010 Tdt3Mcif 112» 29,220 28,9» 29 040 -0.2»
Integrate 125» 0,440 0,350 0.3» -0,2» Olympia 57» 2,2» 2,050 2,2» +0.0» Td t300 mdx 20155 25,3» 25,0» 25.0» -0,120
integral ps 9660(1 2,2» 2,2» 2,2» O.MO Oncolytic 43160 6.4» 6,2» 6,2» -0,240 TCTLogo 495» 0,120 0,105 0,115 +0,005
i Curator o 35960 0,055 0.055 0,055 0,W0 Onex C f 607177 21.W0 20.7» 21,150 -0,6» TIC Laser 36320 3.270 3,110 3,240 +0,0»
1 Datacas ’50» 0,4» 0,365 0,375 -0.W5 OnX me 18550 0,450 0,4» 0,4» -0,020 TRPNT 12» 3,8» 3.8» 3,8» -0,0»
1 Datash 220» 0,0» 0,0» 0,0» 0,0» Open Tex o 64739 48,5» 46,630 47.170 -1,0» TRPNTp 1335 15,7» 15,7» 15,7» -0.140
(Forest A1 350» 4,3» 4,2» 4,270 +0,0» Oreroneo 15» 0,0» 00» 0,0» +0.010 TVAGrBI 84005 10,450 10,2» 10,4» +0.1»
IFreegldo 125» 0.040 0,035 0,035 0,0» Orvana o 140475 0,1» 0.140 0,140 0.0» TVIPaco 140» 0,025 0,025 0,025 0,0»
Int Pptv A 830» 0.0» 0.080 0,0» 0.0» PRI Auto 1» 33.0» 33,0» 33,0» -1 0» TVXGold 1102» 0,630 0.6» 0,610 -0,020
In Pty Pr 7020 0,6» 0,640 0,6» +0.010 Pac wst ’50» 0.680 0,6» 0,6» 0 0» Taherao 218281 0,140 0.1» 0,140 0,0»
1 Pursuit .Kurmn 0,035 0.025 0,025 -0.010 Pacific nw 95» 0 540 0.530 0.540 *0 020 Talisman 376340 58.2» 57,2» 57,8» +0,7»
IRoadd 283» 1.1» 1,1» 1,1» +0,040 Pac NthAt 127» 100» 9,250 92» -03» Tanbndge 15» 2,2» 2.2» 2.2» 0,0»
1 Thunder 1178» 0,320 0,270 0,320 -0,020 Pac Rim o 474» 0,3» 0,285 03» 0.0» Tan Rnge o 0.250 0,210 0,220 -0,020
1 Uramm o jiYmo 0,305 0,305 0.305 0,0» Pacwest V 806» 0,3» 0,315 0.340 -0.M5 TeckCdmA 29» 12,7» 12,5» 12,7» *1.0»
Inti Util o 310» 0,7» 0,690 0,7» +0,0» Paladin o 109741 8,250 7,8» 8,0» +0,010 TeckBt 843235 12,4» 11,8» 12,4» *0.6»
Intertape 15566 12.8» 12.0» 12,2» -0,5» Pan-ocean b 62» 1,7» 1,7» 1.7» 0,0» TeckBwt 50» 1.2» 1,2» 1,2» 0.0»
intierAf 6030 19.980 19,2» 19.2» -0,6» Pan Amr o 3823 6,2» 5 990 6,020 -0.070 Tecsyso 19875 1.7» 1.620 1.6»+0,040
Intrawest 273554 25 8» 25,4» 25,650 +0,210 PanCan E 960’50 40.370 39.7» 39,9» +0,4» Tekmonf 11951 11,050 10,7» 11.0» +0,0»
intrws nrp 4864 14» ’,4» 1.480 0,0» Pangeo o 1409203 3,050 2,8» 3.0» *0.3» Telco split 48» 18,3» 18 0» 18.0» -0.3»
Intrinsyc o 283» 2,870 2,7» 2,8» -0,050 Pantorma 18» 0.840 0,340 0.840 +0,0» Telco spip 1994 25,510 25,510 25.510 +0,010
inventmic 122» 0.6» 0,5» 0.6» *0,020 °armnt R 32620 13,510 13.350 13,4» +0,1» Telbec 8 p 17» 25.2» 25,0» 25.2» +0.2»
Inv Grp 243891 25,0» 24,350 24,3» -0,0» Pason Sys 25444 8,6» 8,4» 8.4» -0,3» Telepanl o 902» 0,140 0,110 0,110 -0,010
Inv Grp A 71105 25.3» 25,0» 25.3» -0.050 Patheon 155529 10,2» 10,010 10,1» -0.1» Telesys l f 231466 1,3» 1,1» 1.2» -0,0»

161134 18.140 17,550 17,940 -0,1» Patriot eq o 10» 3,7» 3,7» 3.7» +0.0» Telesvs un 3» 5,2» 4.9» 5,0» -0,7»
107» 24.5» 24.4» 24,5» 0.0» Paulin A 2» 16.250 16,250 16,2» +0240 Telus corp 14100» 23,8» 22.7» 23,8» +0.4»

Inanao 8347 0.3» 0,1» 0,2» +0,080 Pe Ben G 10» 3.7» 3.5» 3,5» -0.500 Telus CAf 439316 22 340 21,6» 22,610 +0,610
Isotechm o 106949 4450 4 320 4 4M +0,1» Peace A Ao 570 1.M0 1,0» 1,0» 00» Telus 121 10» 20,7» 20,5» 20,5» -0 4M
ItechCapo 73»? 0.1» 0,145 0,1» -0,010 Peace A 8o1 20 0,0» 0,0» 0,0» 0000 Tembec 3466» 12,450 12,2» 12,450 +0 2»
lUmtsW 533291 43,6» 43,250 43,2» -0,450 Peak En 54» 2,4» 2.4» 2,4» *0,0» Tenke Mng 4» 0.0» 0.0» 0,0» 0.0»
lumts irt 69574 18,3» 18,1» 18,2» 0,070 Pebercan o 275» 1,3» 1,280 1,2» 0,0» Tesco 224125 12,2» 11,8» 12,160 +0 560
lllnits 60c 25743 48.3» 47,850 47 8» -0,5» Penn Wst 114928 34,030 33.070 33,920 +0,910 TesmaAt 6133 30,0» 29.5» 29.5» -0,5»
lunitsmsci 24365 20,0» 19,750 ’9,9» -0.1» Perle sys 100» 0,750 0.620 0,6» -0,080 Tesoro o 610» 0,055 0,0» 0,055 +0,005
1 Units SP 10005 47,4» 47,150 47,2» 0,3» Persona 35210 9.9» 9.7» 9,9» +0.0» TeiCapp 62» 40,2» 40,1» 40.1» -0,0»
lumts cei 37725 27,3» 27,1» 27,3» +0,3» Retro CCV 554349 38,6» 37.810 38,0» +0,1» Theratech 96450 11,4» 11,0» 11,4»+0,5»
lumts efit 15185 28,2» 28,1» 28,1» 0,3» Petrobko 595» 1.2» 1.1» 1,1» -0,0» Thd CGInv 20» 13,3» 13,2» 13,2» -0.3»
1 units cgil 1640 35,5» 34.7» 35,5» +0,7» Petrolxc 1115» 0.085 0,070 0,075 -0.M5 Thirty Five 20» 22.8» 22,5» 22,6» +0,1»
lumts citi 122205 9,2» 8.8» 8,850 -0,5» Pevto Ex 264» 3.880 3,8» 3,850 0,0» Thirty F p 1379 25,3» 25,0» 25,3» 0.0»
Ivaco At 10211 3,3» 3,3» 3.3» 0,0» Philip ser 13065 1,3» 1,1» 1.1» -0.140 Thistle M o 21651 02» 0.1» 0,2» 0.0»
ivaco B 15» 33» 3.3» 3.3» 0,0» Pmetree o 31» 0,530 0.530 0.530 -0.010 ThomCor 376792 47.9» 47,0» 47,1» -0,3»
ivaco 2nd 1 11» 22,2» 21,2» 22,250 il.OM Pioner M o 56 0.0» 0,0» 0,0» 0,0» ThomCor 2 1» 19.0» 190» 19.0» -0.0»
Ivaco 2nd 2 8» 21,6» 21.5» 21,5» -0,1»
Ivaco 2nd 5 920 24.7» 24.650 24,7» 4.1»
Ivanhoe 57069 3.620 3,520 3,530 -0,0»
IvanhoMo 1387» 1.9» 1 850 1.9»+0.0»
JOSUmphf 613388 16,9» 16.1» 16,2» -0,2»
JeanCoutt 65969 30.0» 29.700 29.9»+0.010
Jewett cam 11» 11,0» 11.050 11,0»+0,0»
Jumbd Ent 265» 0,0» 0,055 0,055 +0.010

K M
K2 engo 135» 0.330 0,320 0.320 +0,020
hasten Cn 243717 3 430 3.2» 3,2»-0170
Kelman Tc 140» 0.2» 0.265 0.2»+0 025
Ketch e 51965 3470 3,4» 3,430 +0 030
KevWest o 252» 16» ’.640 1,640 +03»
Kick En o 25039 0,810 0.8» 0,8»-0,010
Kmgswav 634884 ’9 6» 17,7» 19.600 +18»
Kinross gld 55’519 1170 1,120 1.160 +0.040
KnowieHq 15987 0,070 0,065 0,065 -0005
Kookaburq 428» 0,3» 0,320 0,3»+0,005
La Semai 109» 8.7» 6 6» 6.6»-0,3»
IBLSkyo 52» 0,8» 0 6» 06» -0.0»
Labophar 78327 10,2» 9 8» 10,2»+0,2»
Latrg Can p 126» 59,8» 59.490 59 490 -0,340
Laid law 489716 0.1» 0,120 0,120 00»
LaidiawG 120» 0,9» 0,6» 0.9»+0,1»
GL & VI 11833 99» 9,7» 9,9»+0.2»
GL&Vm 5» 9,6» 9,6» 9.6» -0,1»
Lassond A t 13» 16,7» 16.5» 16.7» 4),2»
Law Bk 55120 32,990 32.2» 32,3» +0.410
Laur 8k 7 22» 27 940 27,3» 27,3» -0,3»
Laut 3k 8 50» 27.710 27,710 27,710 +0.010
Laur Bk 9 64» 25.4» 25.2» 25.2» -0.0»
Leader lo 43010 0030 0,020 0.020 -0,005
LeggMas 8» '6 440 76,0» 76,0» -10»
leitch tech 49970 112» 10.9» 11.220 +0030
Leroux 8 f 29»' 4,9» 4,5» 4,5»+00»
Ldeco 11810 17 870 17.660 17,710 -0 140
Lileco a 314 25 9» 25.9» 25,9» -0,0»
Lmamar 17012 12990 12.7» 12,910+00»
Imdsty f 5» 63» 6 300 6,3»+03»
Lmmoro 119615 0,195 0.180 0,1» -0,010
LionOreo 2454» 2.1» 2.1» 2,1» 0.0»
Lions Gat 9» 3,2» 3.0» 3,0» -0.0»
l+quKJatn 6540 9,8» 9.7» 9MO+0.2M
L.nblawCo 138842 M.7» M.200 M 6M -0.0»
LogstecBf 61» 8.0» SMO 8.0»+0,2»
London Dp 5» 26.2» 26.200 26.200 0.0»
Loros T 354161 1.2» 1.1» 1170+0.010
ICAP me 10 0,0» 0,0» 0.0» 0.0»
MCMA 3270 13.5» 13,0» 13.0» 00»
MCMp 30» 15,3» 15,1» ’51» 0.170
MDCAf 33844 45» 43» 4,390 -0.110
Mdc w b 52» 0030 0,030 0 030 0 0»
MDSmc 426842 ’90» 18,510 18.9M+03»
W0$! 20511 56» 5,5» 5.550 -0 1»
MEC Hldg 2902 ’0 0» 9,3» 9.5» 0.0M
MFPFw 224» 8 9» 8,4» 550C -01»
NKvSfl 283548 1070 1 020 1.0» O.OM
MG'Sflw 460» 0,0» 0.0» O.OM+0.010
MKS Irt ’60237 1.870 1,710 ’,7». 0.040
Mm» 23595 12,6» 12,4» 12.4» -O’»
McdonikJ 4373 26,2» 25 7» 26,2»+0,2»
Mackwi ’988 5,5» 5 4» 5,5» 0 0»
MacvroGro 50» 16» 16» 16» *0,1»
MadCNzo 385Û9 1,9» 1810 1810 0.130
Madtsor Oo 66757 0.7» 0.740 0740 +0.020
Mathon P 5255 0.810 0.810 0.810 0.0»
Maqeltar 75149 4970 4 9» 4 8» *0030
Magna EAf 9240 95» 97» 92» 0.3»
Magna*) 4’0O33 1013» 99 590’» 090 0,710
MagnaAo 7’38 26.0» 25.5» 25 7» 0,0»
Magmfom o M» 3,0» 2.9» 30» 0 000
Mamtrme 422» 0.47C 0.405 0.420 0.010
Mamstrg 5» 4 4» 4 4» 4 4M .0 260
M Drimg '5» 2190 ”90 2 ’90 +0 340

Pioner nrc
Pipe NT
^ NT p
Pivotal
Placer Dm
Plamtree
PlatnvaAso
Ptash Cor
PowrCort
Powr C Ap
PowtCBp
Powr Fin
PwrFinA
Pwr Fin B
PwrFmC
PwfFmD
Pwr Fin F
PrecisnD
Precisnw
Premdor
Prembmd
PremlA
'’nme west
Pnntera
Procyno
Promateko
Promax o
Promet L ol
Proprietr
Pulse
Purcell
Pure GUo
QLTinc
OMediao
Ouebecoi A
QuebcorBl 
Quebecr w » 
Qubecr w a 
Quebecr wb 
Quebecr wc 
Queenstak 
QuenstnM

2» 29,2» 29,1» 29,1» +1,9» 
19027 14,4» 13,710 14,2» +0,240 
1271 25,2» 25.1» 25.2» 0.0» 

4078» 9.2» 8 7» 8.7» 4.230
5»756 17,7» 17.1» 17,7» +0,6» 
997» 0,270 0,2» 0.265 4,»5 
50» 0.070 0.070 0,070 0.0» 

69726 1W.0W 98,240 98.730 -1,070 
1»118 38,2» 37,7» 37,9»+0070 

87’3 25,0» 24,140 24,940 *0,010 
16523 22 7» 22,2» 22,5» 4.2» 

203330 37 380 36.3» 37.6» *0.3» 
18» 20.400 20,3» 20,3» 4,0» 
17» 26.7» 26,6» 26,7» *0.1»

370»
300»

12950
31»

54215
128929
220»

1522»
10536

25,5» 25.4» 25.4» *0.0» 
23,7» 23.6» 23.7» 4.1» 
21,5» 21.4» 215» 0.0» 
39,640 39.2» 39.2» 4.3» 
0.2» 0.230 0.2» 4.020 

18.0» 17 8» 18.0» 0 0» 
10.4» 10.1» 10.3» 0.0»

R Split A 
RSpWAp 
RPM Tec 
RTOEnt 
Rammkr 
Rand a tech 
Real Res 
Redcorpo 
Reitman A1 
Rekcmfl 
Repaore 
Research 
Revenue P 
Rex Da o

Richtre 81
Rider
RWIevi
Rio Alto
R naroeac
River GW
Rivenude
Rociestl
Rogers*
Rogers B’
Rogrswris
Romeo
Romarcoo

Revel Bnk

431 7.6» 7 6» 7.6» O.OM Tansat at 193»
240» 0.130 0 130 0,’» *0.010 TrCanPt 900573
252» 0,9» 0,8» 0.3» 3,0» TrPistU 1775
34» 3.4» 3 350 3.3» 0,130 TrPlstY 2398

1708» 06» 0.5» 0,6» 00» Transfert: 16»
66761 2,240 2.1» 2.1» 0.030 TrGlobo 169»
’48» 16» 16» ’.6» 0.0» Traveibv of 5724»
216» 1.2» 1,’40 1.140 +0.010 Tri Vison o 546»
56» 3.290 3.110 32»+0.190 TncanWek 634

255» 0140 0.1» 0.135 O OOC Tnfen A 2970»
273176 38 290 37,7» 38,170 +0.010 TnlonFinl 5»

4265 0.740 0.7» 0.7» 0,010 TrionFin II 3»
17273 18,0» 17.1» 18.0» *0.6» TrionFinw 176191

368612 18720 17,1» 18,120 *0.820 TnminCac ”5»
’73841 35.0» 34.3» 34.990 *0310 Tnmdad ’82»
307» 20,8» 20.410 20,5» 0.0» Tnnorthf 174»

3» 25.6» 25,6» 25 6» 0,0» TrrecHal 229593
62615 25.430 25,1» 25.1» 0,3» Troian tech 296»
37417 0.085 0.085 0 085 0,0» True engve 15»
240» 0.320 0.3» 0,3» 0,0» TundraS 97991

Turbo g 72697

R s
Tusk Enrgv 832»
TwmMng- 1200»
Uts Energy 291»

14333 31,3» 30 6» 306» 0,8» Lira °e1 58433
1115 39,010 38 7» 39.010 0.010 UNi setet 294»
24» 0,9» 0.9» 09» 00» Unibroue f 144»

now 0,5» 04» 0.5»+0.0» UndortAf 1128’75
2070 V9» 19» ’.9» 00» Lin Coro 3269

’42» 3.9» 3.7» 3.840 0 0» United Gr ’'08493
14» 2 9» 2,910 2,910 +0020 United g a 1051

624’4 ai» 0,090 0,130 +0.0» Uotonres 18»
8» 22.2» 22.2» 22.200 01» Urbco 110

1104» 2.2» 2.070 2.2» *0’» UWrtyC 41»
812 4.220 4.2» 4,220 *0020 VHQEnto ’0»

311828 34 6» 31.0» 312» -2 4» Van Routt* 27986
74313 15» ’.4» 14» 0.0» Yasogen ’*0363

•’49» 0.8» 0.7» 0.820 0.010 Vedo* T0M
12239 9.620 9.5» 96» *0.1» Vetof 38»
76?48 3290 3.210 32» 0.040 Vertus engy 193297
2122 1.4» 14» 14» 0.040 VermWon 64497
3C25 36» 0,6» 0.6» *0.020 vertacold 97»

1658’ 36» 0,6» 06» 0,030 VHomAf 7570
35» 10,2» 10.2» 10.2» 00» VorvR 74722

502695 18,4» ’8 000 182»+00» Vncor i 44015
685» 0,5» 0,470 0.5» *0 045 Virgmao 31294
316» 1.5» 15» 1.5»+00» Yrtekvao 717»

5» 11,0» ’10» ’10» 0.2» Vista GW ’20»
10» 34» 3 4» 3 4M 0.4» Vitrer A 40»
’9» 27,0» 26.000 26,5» *15» VNtndiu 38924

2075775 26.690 25 1» 26.2» +1.170 Vivent bo 580»
82408 235» 210» 22.4» *0.950 Voce mobi o 22»

3» 17» 1.170 1.180 4010 WFlmdo 1»
'9235 0,1» 0.1» 0.160 0 020 Warn 53»
’32978 28.5» 27 5» 28.110 +0.110 Wafcrdgo 88»

1513216 51 5» 50.520 50.960 0 770 Wedabno ’40»

Thom Cor V 28» 
360netwkt 23928» 
Tiunder E 246» 
Thundrm o 
Tikal R o 
Timbr stp u 
Timmco 
Tiommo 
Tiverton o 
Tonko D o 
Toromont

1778»
30238
13642
4887

Tor Dm Bk 1535290
TDBkH
TdBki
TDBkK
TorstarBf
Total Ener
Tnimobi
TrAltcorp
TrAlt C 74
TrAltcBIS
TrAlt c 775

520
27325

WescaAf
WstFrosr
Arestair
WtoastE
WcoastSp
WcoaK7p
AfcoastBp
Wcoasi9p
W Cooper d
WGamei
Wstrr ok
W Quebec :
Wesrior o
Wes:*: ax
Westmms
Weston
Westport
Weyeroae
Wheaton o
Wi-Lan
Winpak
Wireless o
World Hrr
XCaio
Xenos Gr o
Xerox A p
Xitkx
Xplcreteco 
YMGCap 
Yamanao 
YorbeuAo 
ZCLComp 
ZiCorp 
Zarimk S 
ZartnkSp 
Zarumao 
Zenono 
Zenon A op 
01 Comuno

Bell Canid 
CPL05d 
CPI 06 d 
CWBAd 
Clublinkd 
Co Steel d 
EmcoDb 
FCap8,5d 
F Cap 7.875 
FCap7d 
F Cap 7,25d 
HBayCd 
HBayAd 
Kms pwr <3 
Kinross d 
Leroux Ad 
Leroux D 
OYPptyd 
PanCan P d 
Pembina d 
Pembina i 
Revenue D 
Revenue d 7 
RioAIgdb 
Sherrit D 
Stering d 
Supenrdb 
Telesys I d 
Telus db

253» 08» 0 8S0 08»
16C706 6 500 62» 0.170

525 48.1» fI7 700 i *1.0»
22290 38 0» :172» 372» 0.460

*40938 57» 5 320 56» 0,110
99220’ 41410 410» ■*’3M -COM

5» 251» 25.1» ,251»
15» 231» 23,110 :231» 0 470
2975 24340 24 0» .2434C 0.010
2» 25.750 iS'» .25 7» 0.0»

9900 0.640 0,610 0.610 0.010
250» 1.0» 10» 10» 0.020
87358 18.0» '17 730 ’8.0» *0.1»
’50» 0.9» 09» 0.9» +0.0»

721366 0.175 01» 0*60 0,020
31093 23 ,3» ;>2 700 23,3» +0,6»
798» 0.710 0,670 0 670 0.0»
57187 101.0» iÏ9 7901 »2W 02»
58065 5290 5 ‘ 90 5170 0.0»

6313 851» 132.880 851» 0.0»
333» 0.6» 0,570 0,5» 0,020

135201 3.6» 3.2» 32» 0.190
4» 740» '74 0» 74,0» +2 000

901» 3,7» 3.620 3.7» +0.0»
’3067 55» 5.420 54» 0090
300» 0,1» 0.1» 0100 0015
34» 1,4» 13» 14» +0.120
4515 19.0» 18.2» 1B3Û0 0.7»

239» 0.340 0.340 0,340 0.0»
51296 3.770 3.6» 3.6» 0.2»

8023 2 360 2.3» 23» 0.190
375» 0.095 0.090 0.090 0,0»
615» 0.1» 0.165 01» +0.010
.IWO 0.7» 0 7» 0 7» 0,0»

10778 9.7» 9260 9.6» 0.0»
427340 17.6» ’6,910 16.910 0.770

8» 25.0» 25 0» 25 0» ♦0.100
600» 0,140 0130 0,1» +0.0»
15560 16.8» 16,3» 16.5» 0,2»
76» 11.7» 114» 11.4» 0.2»

964» 0.4» 0,410 0.4» 0.0»

DEBENTURES
492 46,5» 45.0» 45,5» -1.0» 

5 105.5»105.490105.5» *0.5» 
461 106 0»106.0»1060»-0 740 

48 ’O5MG1O3.5»103.5» -1.0» 
9 72.0» 72.0» 72.0»-VOW 

55 36.2» 33,5» 33.5» -3.0» 
55 81,5» 81 490 81,5» 0,0» 
38 98.0» 97,0» 98 0» +2.0» 
5 95,0» 95,0» 95.0» *0.5» 

20 81.’» 811» 811» 4,9» 
45 82,0» 82,0» 82 0» +0,5» 
37 1».2»1»,0»1»,2» 0.0» 
» 1»,5»1»,2W1».5» +0.2» 

2» 104,0»103.520104,000 +0,4» 
78 58,0» 57 2» 57,250 0,0» 

5 88,0» 88,0» 88,0» 0,0» 
7 97.0» 91.0» 91,0» -8,0» 

14 80,0» 80,0» 80,0»+1,0» 
1» 101,2M101,250101,250 +0,0» 
105 124,0»120,010124,0» +3,020 
658 105,9M104.980105,7» +1,730 

5 101,0»101,0»101,0M -2.5» 
70 94 0» 94,0» 94,0» +09» 
81 101.0»101,0»101.0» 4,010 

498 77.0» 76,5» 76,9» +0,4» 
11 60.000 60,0» 60,0» +2,0» 
40 105,5»105.6»105.6» 4,010 

852 30,0» 29.2» 30,0» +0,010 
232 101,0» 99.8»101 0» +1,0»

Toronto
Ces titres transiges ruer sont présentés en ordre alphabétique et leur valeur est 
exprimée en dollars canadiens. Les lettres a et b différencient les catégories 
d'actions ordinaires sans droit de vote f= action ordinaire sans droit de vote ou à 
droit de vote subalterne p ou o= actions assujetties a des 'egiements spéciaux; 
pr= actions privilégiées. r= actions privilégiées dont le dernier dividende n a pas 
encore été versé, u= unité de capital-action. v= dividende variable; wt ou w= bon de 
souscription (warrant); z= lot bnsé

Les cotes
Toronto New York
TSE 300 ■■■
7454,97

Dollar

63,30 eus

Dow Jones

9985,18

Or
à New York
276,00 Sus

Les devises
Voici la valeur des devises étrangères 

exprimée en dollars canadiens
Afrique du Sud (rand) 0.1225 Inde (roupie) 0.0349
Allemagne (iraik) 0.7472 Indonésie (roupiel 0.000168
Aratie Saoudite (riyal) 0.4371 Irlande (livre) 1.8591
Australie (dollar) 0.8304 Israël (shekel) 0.3806
Bahamas (dollar) 1.5959 Italie (lire) 0.000759
Bartiade (dollar) 0.8243 Jamaïque (dollar) 0.0364
Belgique (franc) 0.03603 Japon (yen) 0.012285
Bermudes (dollar) 1,5959 Liban (livre) 0.001073
Brésil (real) 0.7020 Mexique (peso) 0.1839
Caraities (dollar) 0.6168 Pays-Bas (florin) 0.6642
Chili (peso) 0,00243 Philippines (peso) 0,0313
Chine (renminbi) 0.1973 Pologne (zloty) 0.4123
Corée (won) 0,001267 Portugal (escudo) 0,007379
Égypte (livre) 0,3570 Rép. dominicaine (peso) 0.0997
Espagne (peseta) 0.00885 Rép, tchèque (couronne) 0.0453
États-Unis (dollar) 1,5797 Royaume-Uni (livre) 2.2906
Europe (euro) 1.4227 Russie iroublei 0.0637
Finlande (mark) 0,2467 Singapour (dollar) 0.8810
France (franc) 0.2237 Suisse (franc) 0.9944
Grèce (drachme) 0.004400 Taïwan (dollar) 0.0470
Hong Kong (dollar) 0.2086 Ukraine (hryvna) 0.3071
Hongrie (forint) 0.00592 Venezuela (bolivar) 0,00215

Db 
Descarte u 
Huncan n

DEBENTURES (en tonds américains)
7 53.0» 53.0» 53.0» 0.0» 

10 73,5» 73,5» 73,5» -0.5» 
» 1»,0» 99.250 99.250 4,250

umitEs p«m»Gf es
AGF Mstr u 5952 6,4» 5,930 6,4» +0.3»
Amalgau 3250 3.5» 3.3» 3.3» +0.050
Cl Master u 20365 5,2» 5.0» 5.2» +0.2»
Fidelty 93 u 6250 3.9» 3,7» 3.7» 0,040
Fidelty 94 u 24» 5,0» 4.2» 4,2» +0,0»
Fidelty 95 u 6» 7,5» 7.4» 7,4» 0,020
Fidelity 96 u 1070 11,0» 11,0» 11,0» 0.0»
F Chicago u 27435 9.2» 9.1» 9,2» +0.070
GazMtrou 19882 17.390 17.060 17.110 0,170
Gtobai Ip u 9944 1.2» 1.240 1,240 *0,040
Holing Cn u ’84» 0920 0,830 0,840 *0,020
Kpch P u 1564» 6 900 6,7» 6.8» 0.0»
MckiuMu 4717 7,5» 7,4» 7.4» 0,010
Public St u 29» 17,5» 17,3» 17,3» 0.2»
TrAltaPu 487» 9,130 8.9» 9,1» +0,130
TrCan pw u 40437 31,8» 31,6» 31 8»+0,1»
TraxRu 171» 7.010 6 880 7,0» 0.0»
Triaxuii 2633 12.0» 11,8» 12,0» +0.0»

REVENTE INTERDITE
Nevada db o 10» 0,070 0 070 0,070 0.0»
Unildrt db 1170» 4,9» 2050 2,510 +0.4»

23,8» 23,6» 23,8» +0.3» 
0,1» 0,135 0,145 0,0» 
2,8» 2,6» 2,8»+0,0» 
0,075 0,065 0,070 +0,005 
0.620 0,620 0,620 4 010 

395998 13,2» 13,0» 13,0» 4.0» 
0,4» 0,3» 0360 +0 060 
0,1» 0,120 0,120 4 020 
0,210 0,195 0.2» 0,0» 
3.710 3.7» 3,7» 4 020 

19,7» 19.4» 19,5» *0,2» 
41,1» 40,5» 40,5» 4,6» 
26,8» 26.6» 26.6» 4.140 
25.9» 25.7» 25.7» 4.1» 

34» 26.9» 26.830 26,920 4.0» 
12787 20,3» ’9.9» 20.0» 4.4» 
478» 1.410 1.370 1390 4,010
895» 0.045 0.035 0.045 +0,015

613953 21.9» 21.2» 21260 4.140 
73» 25.3» 24.8» 25.3» +0.2» 
»10 25.4» 25,3» 25.4» +0.0» 
9945 24 840 24.6» 24.7» 4.1» 

7.9» 7.4» 7,7»+0,340

45.560 44,8» 45,0» 4,010 
45,010 44,8» 45,010 +0,010 
2.7» 2.5» 2.5» 4,1» 
0.4» 0.4» 0.4» C.M0 
0.035 0.025 0.025 4,005 
0,2» 0.2» 0.245 *0.005

16.5» 16.5» 16.5» *0.2» 
3.9» 3,6» 3.810*0,310 
2.410 2.4» 2.4» 4.010 
1,3» 1.2» 1,3»+0,1» 
0.290 0.290 0.290 4.005 

24.3» 24.0» 24 2» 4.010 
6,6» 6 5» 6.590 +0,040 
07» 0,6» 0,7» 0,0» 

15.9» 15.2» 15 9» +0.3» 
3.290 3.0» 3.0»+0.0» 
0,8» 0,810 0,8»+0.010 
0.4» 0,3» 04» 0,0» 
13» 1.3» 1 390 +0.040 
9,720 9.5» 9.6» 4,1» 

29436 15 5» 15,2» 15.5» +0.4»
2.010 1.9» 1 990 4 0» 
0.3» 0.275 0.280 4.020 

39 3» 38.6» 38,7» 4 5»
9,0» 8,9» 9.0»+0.030 

13,5» 13.4» 13.4» 0,0»
3.010 3.0» 3.010 4090 
3.9» 38» 3 9» *01» 

40.300 40.320 40.320 4.480
1.9» V9» 1.9» 4,0» 

25.900 25.6» 25.7» 4.2» 
6.7» 6.5» 66» 4.130 
4 4» 4 4» 4.400 4.0» 

152» ’5.0» 15.2» +0.0» 
2.610 2 530 2.5» 0.0» 

'0.320 10.0» 10,1» +0.4» 
62» 5.0» 6.2»+1.8» 
6.0» 6.0» 6.0»+0.040 
0.1» 0.085 0.090 4.010 

20.0» 19.6» 20,0» +0.4OC 
0 58O 0.5» 05» 0 0» 
1.9» 1.770 1.8» 41» 
0 085 0.085 0.085 0 0» 
3.4» 3.4» 3.4» 4,0» 

82.5» 81,9» 82.0» 4 5» 
0.205 0.1» 0.1» 4.015 
0.4» 0.4» 0.4» 4 09C 
29» 2.9» 29» +0.050 
5.1» 4.8» 5.1»+0.3» 
0 400 0.3» 0.4» *00» 
0.2» 0.1» 0.2»+0.070

APFEnu 
ARC En u 
Aberdeen u 
Acclaim u 
Advantage f 
Algonq P u 
Am incom u 
Amenstr u 
Atlas C u 
BPIGIou 
CPLu 
C Trust un 
C Aptmnt u 
Cdn Hotel u 
COilSndu 
CR estate u 
Cdn Res u 
CResnu 
Citadel u 
Citadel H u 
Citadel tr u 
Citadel S u 
Clean Pwu 
Commar u 
Comstat un 
Connor C u 
Connors B u 
DOJCdnu 
Digital Wu

Firm Cap u 
F Asia u 
F Premi u 
FPrem us u 
FProiou 
Freehold u 
Global Pis u

UNITÉS EN FIDUCIE
104885 9,640 9.550 9.570 -0,0» 
413856 11,840 11,620 11,7»+0,030 

7335 26,3» 26,0» 26,0» 0,0» 
8232 3,2» 3,2» 3,230 +0,030 

86395 -7,9» 7,870 7,960 +0,0» 
69020 ’0.4» 10,380 10,410 0,0» 
29050 17,690 17,050 17,5»+0,2» 
19» 20,7» 20,250 20,2» +0,5» 

73089 11.3» 11,0» 11,0» -0,250 
16740 8,650 8.490 8.6»+0,150 
34022 14,1» 14 0» 14,110 -0,040 
26» 8,2» 8.120 8.2» 4,010 

23707 14,420 14 2» 14.2» -0,140 
29952 8,5» 8,450 8,510 0,0» 

169183 37,6» 37,250 37,4» +0.1» 
56042 12,5» 12,400 12,5»+0,0» 

3665 8.2» 8,0» 8.2»+0,1»
44» 10,2» 9,8» 10.2» +0,050 

14875 10,0» 9,9» 10,0» 0,0» 
7756 26,2» 26,0» 26,250 +0,1» 
3350 28,0» 28,0» 28.0» +0.1» 

19410 23,5» 22,950 23,0» 4.2» 
106285 ’0.6» 10,310 10.310 4.090 
409» 11,650 11,520 11,6»+0,1» 
20» 6,7» 6,7» 6,7» 0.0»

12367 25.1» 24,8» 25.1» +0,050 
19750 11,7» 11,5» 11.570 +0,020 
15630 18,1» 17,7» 17 870 +0,120 
443» 6.540 6.2» 6 2» -0,2»

115543 24.0» 23.7» 24,0» +0.140 
101275 6.9» 6.360 6 950 +0.050

60» 9.1» 9.0» 9 050 +0,050
18 0.0» 00» 0.0» 0.0»

27» 25,9» 25.1» 25,150 -0.6» 
22431 22,5» 22.0» 22,3» 4,1» 
37» 9.2» 9,0» 9,1»-0,2»

29788 9,1» 8,920 8,920 4,020
155» 20,1» 19.5» 19.5» -0.5»
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20 DécAoû Sep Oct Nov DJan Fév Mai Avr 745497

La Bourse de Toronto
TSE 35 51205 513.39 -2.59 -0.5
TSE 100 78301 451.29 -3.58 -0.8
TSE 200 26940 476.51 +3.36 0.7
TSE 300 105241 7454.97 -46.12 -0.6
Institulions financières 15957 10955.21 -109.05 -1.0
Mines el métaux 4271 4062.48 +13.97 0.3
Pétrolières 8700 8717.58 +62.17 0.7
Industrielles 35266 3577.51 -120.51 -3.3
Aurifères 5395 5123.19 +109.28 2.2
Pâtes et papiers 5920 4849.73 +20.49 0.4
Consommation 4984 18220.92 +346.13 1.9
Immobilières 562 2474.08 +6.92 0.3
Transport 1979 6936.44 +3.97 0.1
Pipelines 2409 6641.44 -25.47 -0.4
Services publics 9548 11907.70 -83.64 -0.7
Communications 4790 16519.21 +188.54 1.2
Ventes au détail 4104 6336.03 +11.53 0.2
Sociétés de gestion 1351 13068 18 -48.16 -0.4

GL Hydro u 24119 13,720 13.650 13,7»+0,0» Compagnies (ÔOO) (S) <$) (S) ($) (%)
H&Ru 191624 13,7» 13.3» 13,5» +0,1»
Halterm u 25» 8.7» 8,7» 8,7»+0 0»
HCare bio u 239» 6 950 6.7» 6.9»+0,0» NORTELNETWORKS 13649 10.98 10.04 10.15 -0.70 -6.5
IAT Air u 35» ’1.750 11,4» 11,750 +0,2» BOMBARDIER INC B 4088 15.43 15.11 15.20 -0.25 -1.6
IPCun 285595 10,040 9,9» 10,0» 0,0» ABITIBI-CONSL INC 3212 11.46 11.27 11,39 -0.01 -0.1
Income Fn u 47» 25.5» 25,0» 25,2» 0,050 360NETWORKS INC 2892 0.15 0.14 0.14 .
lg5s 13244 28,4» 28,3» 28,3» +0,030 BANK OF MONTREAL 2223 37.35 36.00 36.00 -1.26 -3.4
IfllOs 39» 26,9» 26,8» 26,9» +0,070 ROGERS COMM INC B 2075 26.69 25.10 2623 +1.17 4.7
KMS pwr u 108» 8,1» 8,040 8,1»+0.0» CGI GROUP INC A 2041 10.95 10.52 1084 +0.24 2.3
Labrador u 17160 13,8» 13,610 13,610 0,140 BCE INC 2029 37.05 36.16 36.25 -0.65 -1.8
legacy H u 97965 8.3» 8,210 8.2» 0,040 MARKS WORK 2004 4.07 4.05 4.07 +0.02 0.5
Mcknz Inc U 21440 7,570 7,3» 7,550 +0.2» GAUSSA CAPITAL CP 1994 0.01 0.00 0.01

Morgrdu 364» 8,2» 8 190 8,2» 0.0»
MulîiFndu 56» 5.0» 4,920 4,9»+0.040
NALOilu 73658 8.8» 8,750 8.8»+0,0»
NCEEnu 62616 2,8» 2,7» 2,850 0.0»
NCEPtru 52237 11,1» 11,020 11,140 +0,040
N altamir u 5343 9.9» 9.8» 9.8»-0,1»
New Mill u 21» 11.0» 10,9» 10,980 4,120
Newest! u 2557 17,8» 17.5» 17.7»+0,2»
North Wstu 61317 15.8» 15,4» 15.7»+0,110
Northland u 56741 11 6» 1’.4M 1’.560 +0.110 
Oceanexu 5960 11.7» 1’,2» 1’,6»+0.4»
PRTForu 51» ’0.800 10.6M 10.6»+0.010
Pembina u 227926 11 3» 11,0» 11,270 -0220
Pngrwtfi u 392929 13,1» 12,8» 13,040 -0,0»
PobrHedu 30» 5,170 5.170 5.170 4.0»
Pnmwstu 1122238 6.1» 5,9» 6,0» 4,1»
Pro-ams 49970 24,5» 23,5» 23,7» 4,3»
Pro-amstr 79710 24,6» 24.4» 24 6»+0,010
Providntu 84559 S.2» 8,1» 8,1» 4.1»
Request un 371» 2.2» 2,1» 2,1» 4.1»
Resident! u 12907 15.0W *4 9» 15.0W+0.010
Rehrmntu 703» 12.1» 12 0» 12 0»+0,030
RioCan u 4548» 12.0» 11 9» 12.0» +0.0»
Rogers Su 90287 4.2» 4.1» 4 2» 0,0»
RylHostu 37206 5,8» 5 800 5 8»+0.020
SCI u 6570 9.8» 9.710 9,7» 4,1»
Sentry BCu 19209 25.1» 25,0» 25,0» 4.1»
Sentry du 227601 4,320 4,250 4,270 4,020
Sentry gu 5454 24.7» 24.2» 24.3» 4,2»
Shminbk u 916» 13,9» 13,7» 13,9»+0.120
Sixty Pis u 21» 25.9» 25.5» 25,6» +0.0»
Summit u 41297 14,5» 14.5» 14.6»+0.1»
Superior u 39062 17.4» 16,9» 17.210+0.2»
Tr3 Trust u 172» 10 SM 10.400 10.6M *0.3»
Taylor ngl 95» 4.5» 4.3» 4,3»+0.330
Tnaxcaru 22565 21,7» 20,6» 20,7» 4,2»
Tnaxtecu 33512 19,2» 18.510 19,0»-0,2»
RoxC i u 420» 24,4» 24,020 24,020 4,030
Tnaxu ’2846 8.340 8,2» 8.220 4,030
Ultima u O 22066 3.960 3.8» 3.930 +0,030
Vikmgu ’35085 5,410 6 260 6,3» 4.1»
Wardlev un 9» 0.7» 0,7» 0,7» 0.0»
Weslshoru 84640 5.9» 5.810 5 890 +0,060
Years tru 104» 24,7» 24 7» 24 7»+0.130
v*tdMu 14» 17,6» 17 3» 17 6»+0.5»

Canadian Venture
Indice Composé

Le Marché Américain

42407 3161.67 +38.69 1.2

30 Industrielles 273557 9985. 18 -85. 31 -0 8
20 Transports 17681 2602. 85 -41 81 -1..6
15 Services publics 24341 286. 03 -2 56 -O 9
65 Dow Jones Composé 315580 2861 52 -29 35 -1 O
Composite NYSE * 583. 26 -1 .86 -O .3
Indice AMEX * 825 .83 -5 02 -0 .6
S&P 500 * 1139 93 -9 .63 -0 .8
NASDAQ * 1918 .54 -64 .35 -3 .2

Les plus actifs de Toronto
Volume Haut Bas Ferm. Var. Var.

Les plus actifs du Canadian Venture

Compagnies
Volume Haut

(OOO) ($)
Bas
($)

Ferm.
($)

Var.
($)

Var.
(%)

DIAGNOS INC 5610 0.16 0.10 0.16 +0.06 60.0
CANOP WORLDWIDE 1666 0.01 0.01 O.OI
CDN IMPERIAL 1389 0.47 0.40 0.43 +0.04 10.3
CDA PAYPHONE CP 1351 0.11 0.05 0.10 -0.02 -16.7
WISPER INC 1221 0.05 0.03 0.04 +0.01 33.3
LOOK COMM INC L 1174 0.06 0.04 0.05
SCIMITAR 957 0.24 0.22 0.22 .
HYDROMET A 050 0.07 0.07 0.07 -
BOOKFORTRAVEL.COM 708 0.02 0.02 0.02 -
GENOIL INC 579 0.20 0.17 0.19 +0.01 5.6
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TRANSIGE EN FONDS AMÉRICAINS
BusDevn 
CiïExch 
CIBC 20 
CIBC 22 
ClBCiSp 
CNRanp 
Canton U 
European o 
IPCUSIHI 
mcoEp 
MuMulusu 
RvBkk 
RvBkP 
Rêvai Bk 2 
SNP Cap 
SNF Cap p 
SWewario 
TDBkG 
T) BU 
TAttonto 
Years USu

17» 6.7» 6,7» 6,7» 0.0»
7» 39,440 39.440 39 440 +0.2» 
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23» 26.420 26.310 26.4» 4.140
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5466 *1 7» 11 750 r 7» 4,0»
8870 0.070 0.070 0.070 4.010
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7Ç16 ai» 01» oi» 3.0»
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ECONOMIE
Vente d AT&T Broadband à Comcast

AT&T se replie 
sur la téléphonie

REUTERS
Michael Armstrong part aujourd'hui avec sa vision chez AT&T 
Comcast, dont il présidera le conseil d’administration.

Broadband, «AT&T va perdre sa 
seule source de croissance et d'ex­
tension des marges*, relève la 
banque UBS Warburg. Le 
chiffre d’affaires sur les télé- 
eoms va reculer de 11 % à 38 mil­
liards de dollars en 2002, soit 
plus que si le groupe' avait gardé 
ses activités câblées, estime-t- 
elle. Le groupe, recentré sur les 
télécoms, a toutefois «totalement 
résolu ses problèmes d'endette­
ment*. souligne de son côté la 
banque d’investissements Salo­
mon Smith Barney.

Comcast va céder pour 47 mil­
liards de dollars en actions et re'- 
prendre 20 milliards de dollars 
de dettes d’AT&T. Microsoft 
s’est aussi engagé à convertir un 
prêt de cinq milliards de dollars 
à AT&T en une participation 
dans AT&T Comcast, un géant 
du câble comptant 22 millions 
d’abonnés.

Le nouvel AT&T conserve 
aussi une taille énorme sur le 
marché des télécoms et peut 
s’appuyer sur une clientèle pré­
cieuse de grandes entreprises, 
ajoute Salomon Smith Barney

C’est mercredi que le conseil 
d’administration d'AT&T a ap­
prouvé à l’unanimité l’accord 
après avoir évalué les offres 
concurrentes de Cox Communi­
cations et d’AOL Time Warner. 
Cet accord met fin à une bataille 
de titans entre les leaders du sec­
teur et propulse Comcast au troi­
sième rang mondial du câble. 
AT&T Broadband est la premiè­
re compagnie américaine du 
câble et sa maison-mère poursuit 
ainsi sa reconversion.

Selon la nouvelle mouture, les 
actionnaires d’AT&T auront 56 % 
de la nouvelle société et 66 % des 
droits de vote. lit famille Roberts 
détiendra le tiers de ces droits. 
Dans sa première offre, Comcast 
prévoyait de prendre une part de 
capital minoritaire mais de 
contrôler la majorité des droits 
de vote.

L économie 
américaine 

devra se passer 
de l’aide de l’État

Selon les économistes de la Banque TD

L’économie des provinces 
remontera en 2002

Le chômage demeurera toutefois élevé

PASCAL REYNARD
PRESSE CANADIENNE

Washington — L’économie 
américaine devra se passer, 
au moins dans l’immédiat, d’un 

programme de relance pour sortir 
de la récession sans l’aide de l'Etat 
fédéral, promise depuis les atten­
tats du 11 septembre.

Le Congrès, qui part en va­
cances aujourd’hui, n'a presque 
plus aucune chance d'adopter ce 
plan d’une centaine de milliards 
de dollars qui aurait donné un 
coup de pouce appréciable à la 
première économie de la planète.

la Chambre des représentants, 
à majorité républicaine, a bien ap­
prouvé dans la nuit de mercredi à 
hier une nouvelle version du plan 
de relance, mais aucun vote n’était 
prévu au Sénat, où les démocrates 
détiepnent une majorité d’une 
voix. A des journalistes qui lui de­
mandaient si le programme était 
«mort*, le leader démocrate au Sé­
nat, Tom Daschle, a répondu oui.

L’abandon pour cette année 
des mesures de relance —les dé­
bats pourraient reprendre en jan­
vier— constitue un échec pour le 
président républicain George W. 
Bush, qui s’est dépensé sans 
compter depuis trois mois pour 
faire adopter son plan. M. Bush a 
encore appelé hier le Sénat à 
«agir* avant Noël «pour le bien 
des travailleurs américains*.

Dirs des dernières réunions du 
Groupe des sept pays les plus in­
dustrialise^ (G7), les autorités amé­
ricaines avaient appelé les pays eu­
ropéens et le Japon à adopter eux 
aussi des programmes de relance 
pour éviter une récession mondiale 
dans le sillage des attentats contre 
New York et Washington.

Sur fond de préparatifs de ba-

Provinces moins nanties

Un taux d’imposition 
réduit est possible

AGENCE FRANCE-PRESSE 
REUTERS

New York — Le géant améri­
cain AT&T, qui s’était lour­
dement endetté pour conquérir 

l'univers du câble, a abandonné 
toutes ses ambitions dans ce do­
maine en cédant AT&T Broad­
band à Comcast. 11 revient ainsi à 
ses racines, la téléphonie.

La vente mercredi d’AT&T 
Broadband, premier câblo-opéra­
teur des Etats-Unis, dans une 
transaction évaluée à 72 mil­
liards de dollars, offre un rebon­
dissement de plus dans l’histoire 
mouvementée d'un des pionniers 
du téléphone.

The American Telephone and 
Telegraph Company, fondée en 
1885 peu après l’invention du té­
léphone par Alexander Graham 
Bell, a dominé son secteur dès le 
début du XX' siècle.

En 1997, elle s’est lancée, 
sous la houlette de son p.-d.g. 
Michael Armstrong, dans une 
vaste offensive, à coups de di­
zaines de milliards de dollars, 
pour aller au delà des services 
téléphoniques. Michael Arm­
strong a alors fait le pari du 
câble, l’identifiant comme l’outil 
futur pour l’accès conjoint à In­
ternet, à la télévision et à la télé­
phonie, face au défi du satellite.

Il n’a pas lésiné sur les 
moyens, mettant plus de 100 mil­
liards de dollars sur la table pour 
racheter les câblo-opérateurs 
TCI et MediaOne, au nez et à la 
barbe de Comcast, et pour ainsi 
créer le numéro un du secteur, 
AT&T Broadband.

AT&T s’est aussi retrouvé à la 
tête d’une montagne de dettes de 
65 milliards de dollars.

Michael Armstrong part au­
jourd’hui avec sa vision chez 
AT&T Comcast, la nouvelle 
compagnie qui naîtra de la fu­
sion d’AT&T Broadband et 
Comcast, dont il présidera le 
conseil d’administration.

EN BREF

Les ventes 
au détail grimpent
(PC) — Les ventes au détail ont 
grimpé de 1,7 % en octobre par rap­
port à septembre au Canada, attei­
gnant 24,2 milliards. Cette progres­
sion a effacé le recul de 1,5 % enre­
gistré en septembre et a ramené 
les ventes presque au même ni­
veau que celui observé depuis 
avril. Tous les secteurs de vente au 
détail dans toutes les provinces ont 
affiché une progression en oc­
tobre. Au Québec, la hausse a été 
de 1,4 % de septembre à octobre. 
Environ la moitié de l’augmenta­
tion a été attribuable à une hausse 
des ventes chez les concession­
naires de véhicules automobiles et 
récréatifs. Pour les dix premiers 
mois de l’année, les ventes au détail 
ont été de 4,4 % supérieures à 
celles de la même période en 2000.

Moins
de demandes 
de prestations
(AP) —Aux Etats-Unis, les nou­
velles demandes d'assurance-chô­
mage sont en baisse, indiquant que 
les impacts des attentats terroristes 
sur le marché du travail sont chose 
du passé. Le département du Tra­
vail rapporte que les nouvelles de­
mandes ont diminué de 11000 
pour atteindre 384 000, le niveau le 
plus bas depuis la fin juillet Les 
nouvelles demandes sont en baisse 
de 85 000 depuis le début du mois.

Davantage 
de chômeurs 
au Canada
(PC) — Le nombre de Canadiens 
recevant des prestations ordinaires 
d’assurance-emploi a légèrement 
augmenté en octobre par rapport à 
septembre. D se situait à 537 920 en 
octobre, sur une base désaisonnali- 
sée, soit une hausse de 13 %• D’oc­
tobre 2000 à octobre 2001, le 
nombre de prestataires réguliers 
s’est accru de 15,5 %. La plupart 
des provinces et des territoires ont 
enregistré une progression par rap­
port à septembre. Au Québec, 
l’augmentation du nombre de pres­
tataires de septembre à octobre 
2001 a été de 23 D’octobre 2000 
à octobre 2001, la hausse enregis­
trée au Québec a été de 123 %, soit 
33 points de pourcentage de 
moins que la moyenne du pays.

AT&T se retrouve ainsi cen­
trée sur deux grands pôles, les 
services téléphoniques aux parti­
culiers et ceux aux entreprises, 
le pôle de téléphonie mobile 
étant devenu indépendant avec 
l’introduction en Bourse d’AT&T 
Wireless en juillet 2001. Afin de 
redorer son blason en Bourse et 
réduire son endettement, AT&T 
a décidé en octobre 2000 de 
créer quatre sociétés distinctes, 
cotées séparément, pour les ser­
vices de téléphone aux particu­
liers, aux entreprises, le câble et 
la téléphonie mobile.

La cession d’AT&T Broad­
band «accélère en fait aujourd’hui 
notre stratégie*, a souligné Mi­
chael Armstrong lors d’une 
conférence de presse hier.

Il s’agit du deuxième éclate-

PRESSE CANADIENNE

Toronto — L'économie devrait 
reprendre son essor dans la 
plupart des provinces en 2002, 

mais le marché du travail demeu­
rera anémique durant la majeure 
partie de l’année, selon les écono­
mistes de la Banque TD.

«Tout comme le taux d’emploi a 
tardé à réagir au ralentissement de 
l’économie cette année, nous 
croyons que la création d'emplois 
ne redémarrera pas à la même vi­
tesse que la reprise économique», a 
déclaré l’économiste principal de 
la TD, Derek Burleton, dans une 
analyse rendue publique hier. M. 
Burleton estime d’ailleurs que le 
pire reste à venir sur le marché de 
l’emploi dans les provinces.

«Bien que nous ne nous atten­
dions pas à des taux de chômage 
atteignant les deux chiffres, com­
me cela a été le cas durant la ré­
cession de 1990-91, la situation 
de l’emploi dans les provinces ne 
se redressera probablement qu’au 
cours du deuxième semestre de 
2002», a-t-il précisé.

PRESSE CANADIENNE

Ottawa — Le rythme annuel 
de l’inflation était de 0,7 % en 
novembre, soit l’augmentation sur 

12 mois la plus faible depuis fé­
vrier 1999, indiquait hier Statis­
tique Canada

La hausse annuelle de l’indice 
des prix à la consommation (PC) 
était en outre très atténuée par rap­
port à celles de 1,9 % observée en 
octobre et de 2,6 % en septembre.

Le recul des prix de l’énergie, 
en baisse de 12,5 % depuis no­
vembre 2000, a encore modéré 
l'IPC d’ensemble, souligne 
l’agence fédérale. Sauf pour août 
dernier, l’inflation «a constam­
ment ralenti depuis le récent som­
met de 3,9 % en mai». Ces 12 der-

ment d’AT&T. En 1984, la com­
pagnie, accusée d’être un mono­
pole, avait déjà explosé, AT&T 
ne conservant que les activités 
téléphoniques longue distance 
tandis que sept compagnies d’ap­
pels locaux voyaient le jour, les 
Baby Bell.

En 2002, AT&T créera une so­
ciété séparée pour les services 
aux particuliers — soit 16 mil­
liards de dollars de chiffre d’af­
faires — qui sera cotée en Bour­
se sous forme d’une action reflet, 
distribuée aux actionnaires 
d’AT&T. La compagnie d’origine 
se réduira alors aux seuls ser­
vices aux entreprises, qui desser­
vent 4,2 millions de clients et re­
présentent un chiffre d'affaires 
annuel de 28 milliards de dollars.

Avec la cession d’AT&T

Il en résultera, selon les écono­
mistes de laTD, un recul du ni­
veau de vie des Canadiens en 
2002. Depuis 1997, le revenu dis­
ponible réel par habi­
tant s’était accru dans 
l’ensemble des pro­
vinces, grâce à une 
hausse du taux d’em­
ploi et aux réductions 
d’impôt des particuliers.

«Compte tenu des pers­
pectives peu reluisantes 
en matière de création 
d’emplois en 2002, de la 
quasi-absence de nou­
velles réductions d’impôt 
des particuliers à l’hori­
zon et d’une majoration 
notable des primes à ver­
ser au RFC (Régime de 
pension du Canada] pré­
vue pour le F janvier, le niveau de 
vie reculera probablement dans la 
plupart des provinces en 2002», a 
dit M. Burleton.

Selon les économistes de la TD, 
le plus important recul sera enregis­
tré en Ontario, alors que Terre-Neu­
ve et Labrador, la Saskatchewan et

niers mois, la variation annuelle 
a oscillé entre 4,1 et 5,2 %.

En excluant l’énergie, l’IPC croît 
annuellement de 2,1 %, soit le taux 
le plus faible en 2001. L’IPC sans 
l’énergie «reflète la stabilité des prix 
observée depuis juillet», analyse 
l’agence. Dans ce secteur, si l’élec­
tricité a légèrement grimpé, tous 
les autres éléments ont fortement 
reculé, «ce qui a produit la plus forte 
baisse sur 12 mois de l’indice depuis 
janvier 1987». Les prix de l’essence 
ont chuté de 193 %, ceux du gaz na­
turel, de 15,5%.

Par contre, l’alimentation a ap­
porté la principale pression à la 
hausse à l’IPC d'ensemble. Ses prix 
ont augmenté de 3,9 % depuis no­
vembre 2000, surtout à cause des 
repas au restaurant et du bœuf

le Manitoba verront le niveau de vie 
de leur population augmenter. Les 
Québécois devraient subir un recul, 
mais dans une moindre mesure 

que les Néo-Brunswic- 
kois et les Albertains.

Terre-Neuve devrait 
largement dominer les 
provinces canadiennes 
en 2002 avec une crois­
sance du PIB de 6 %, loin 
devant l’Alberta (2 %), au 
deuxième rang. L’Onta­
rio devrait connaître une 
croissance de 1,4 %, supé­
rieure à celle du Québec 
(1,2 %) et du Nouveau- 
Brunswick (1 %).

«Malgré le train de 
mesures de relance an­
noncé par le gouverne­
ment du Québec dans 

son budget de novembre 2001, 
seule une légère remontée de 
l’économie est prévue en 2002, 
car un affaiblissement du taux 
d’emploi freinera sans doute les 
dépenses des consommateurs au 
premier semestre de 2002», a 
précisé laTD.

En écart mensuel, l’IPC a bais­
sé de 0,9 % en novembre compara­
tivement à octobre, soit «la plus 
forte baisse mensuelle depuis juin 
1959», signale l’agence fédérale. 
Cela tient notamment aux prix de 
l'essence (en recul de 10%), du 
gaz naturel et de l’hébergement 
pour voyageurs, cela étant en par­
tie neutralisé par une hausse des 
prix des cigarettes.

Au Québec, l’IPC se situait sur 
l'échelle à 112,9 en novembre, soit 
0,3 % plus bas qu'en octobre 
(écart mensuel) et 1,1 % plus haut 
qu’en novembre 2000. En octobre, 
l’IPC du Québec avait pris 1,5 % 
comparativement à octobre 2000. 
En Ontario, il était à 1173, soit un 
recul de 0,8 % sur octobre et une 
avance de 13 % en 12 mois.

DERRICK TOTH
PRESSE CANADIENNE

Halifax — Le gouvernement 
fédéral songe à réduire le 
taux d’imposition des sociétés 

dans les provinces moins nanties 
du pays, a indiqué le ministre fé­
déral des Finances, Paul Martin.

D a évoqué cette possibilité hier, 
lors d’un dîner d’affaires, lorsqu’on 
lui a demandé si une telle initiative 
pourrait devenir une alternative aux 
programmes de dépenses du fédé­
ral, traditionnellement utilisés pour 
tenter de stimuler l’économie des 
provinces plus pauvres. «Il faudrait 
que ce soit un programme national, 
que toutes les autres prtwinces l’accep­
tent et qu’il s'applique à des régions 
ayant des problèmes identiques», a 
déclaré M. Martin aux journalistes 
après avoir prononcé une conféren­
ce devant les membres de la 
Chambre de commerce de la ré­
gion métropolitaine de Halifax.

Le ministre Martin ne croit pas 
que le fait de prévoir des ententes 
fiscales particulières pour certaines 
régions risque de créer des difficul­
tés ailleurs au pays si le program­
me est destiné à des régions où le

CLAUDE TURCOTTE 
LE DEVOIR

Les producteurs agricoles au­
ront de nouveau droit au rem­
boursement de la taxe foncière a 

partir d’un revenu minimum de 
5000 $. Cela a été confirmé par les 
amendements apportés au projet 
de loi 60 de la ministre Louise Ha­
rd et adoptés hier par l’Assemblée 
nationale. Depuis quelques an­
nées, le revenu minimum exigé 
était de 10 000 $, ce qui frustrait un 
certain nombre de producteurs, 
comme on l'expliquait hier dans un 
article paru dans cette page.

En fait, près de 1300 produc­
teurs additionnels pourront de pré­
valoir du programme, qui a par 
ailleurs subi certaines modifica­
tions, notamment l’établissement

taille pour les prochaines élections 
legislatives partielles de novembre 
2002, pm ft mdes divergences po­
litico-économiques entre démo­
crates et républicains ont eu raison 
du plan proposé par le président 
Bush. M. Bush et les républicains 
voulaient axer le programme prin­
cipalement sur des réductions d'im­
pôts pour les entreprises et les par­
ticuliers alors que les démocrates 
ont privilégie jusqu’au bout les 
aides financières aux chômeurs et 
aux plus démunis.

L’abandon du plan de relance 
aura un coût social et économique 
non négligeable, les nombreux 
Américains ayant ixtiIu leur emploi 
depuis ks attentats — 8(X) (XX) en oe 
tobre et novembre — ne verront 
ixis leurs allocations de chômage se 
prolonger à 13 semaines et ne profi­
teront pas de fonds supplémentaires 
pour leur couverture santé, comme 
le prévoyait le programme, le chô­
mage a grimpé en novembre à son 
plus haut niveau depuis six ans et 
touche 8,16 millions d’Américains 
(5,7 % de la population active).

Selon la Maison-Blanche, le plan 
de relance aurait permis de créer 
ou de sauver 300 (XX) emplois. la 
plupart des analystes estiment que 
ces mesures auraient entraîné un 
gain de croissance de l’ordre de 0,5 
point pour le PIB en 2002.,

Même sans l’aide de l'Etat, l’éco­
nomie américaine, en recession de­
puis mars dernier, parait bien placée 
pour rebondir prochainement grâce 
notamment à la chute des taux d’in­
térêt pilotée |)ar la Réserve fédérale, 
a relive M. Steinberg. la Fed, qui a 
agi énergiquement, contrairement 
au Congrès, a réduit son principal 
taux directeur de 475 points depuis 
le début de l’année. À 1,75 %, le loyer 
de l’argent se trouve actuellement 
au plus bas depuis 40 mis.

taux de chômage est élevé et si les 
régions sont traitées équitable­
ment «Ce n’est pas une chose que le 
gouvernement fédéral ferait unilaté­
ralement», a-til précisé.

De telles ententes fiscales com­
porteraient un délai à respecter — 
qui pourrait être de dix ans —, a 
indiqué M. Martin, qui effectue 
actuellement une tournée du pays 
pour faire la promotion de son 
budget déposé le 10 décembre.

Peter O’Brien, vice-président 
de la Fédération canadienne de 
l’entreprise indépendante dans la 
région de l’Atlantique, a favorable­
ment accueilli l’idée de M. Martin. 
«Si le ministre est sérieux, ce sera la 
première fois que le gouvernement 
fédéral s’intéresse vraiment aux 
réalités économiques du Canada», 
a-t-il déclaré en entrevue.

Jusqu’à maintenant, les orga­
nismes de développement régio­
nal mis sur pied pour administrer 
des fonds fédéraux n'ont pas eu 
d’impact durable sur l’économie, a 
précisé M. O’Brien. «Ils ont été 
conçus pour donner une image po­
sitive des ministres et n'ont pas fait 
grand<hose pour l’économie des ré­
gions du pays.»

d’un même taux de rembourse­
ment pour toutes les exploitations 
agricoles, soit 100 % pour les pre­
miers 300 S de taxes admissibles et 
70 % pour l’excédent Cela permet­
tra de faire disparaître les dispari­
tés dans le taux de rembourse­
ment entre les régions où les 
terres ont une plus grande valeur 
et les autres. L’ancienne formule 
laissait place à des écarts allant jus­
qu’à 20 %. Le taux moyen de rem­
boursement se situera désormais, 
pour toutes les régions, entre 72 et 
78 %. Enfin, cela permettra au gou­
vernement de réduire les coûts de 
son programme et d’éviter des dé­
passements budgétaires de plu­
sieurs millions, comme l’a expliqué 
le ministre Maxime Arseneau au 
récent congrès de l’Union des pro­
ducteurs agricoles.

Taux annuel d’inflation

Nouvelle diminution en novembre

Remboursement de taxe foncière

Le projet de loi 60 
est amendé

Le niveau 
de vie 

reculera 
proba­

blement 
dans la 

plupart des 
provinces 
en 2002
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EDITORIAL
Risque de dérapage
Les dépenses totales des Canadiens en santé ont franchi cette an­
née la barre des 100 milliards de dollars. En lui-même, ce 
chiffre ne veut rien dire. En revanche, c’est son rythme d’aug­
mentation qui inquiète à un moment où notre économie s’enfon­
ce, entraînant dans son sillage les revenus des gouvernements.

0

Jeun-Robert 
Sansfaçon

O O <■

n l’a beaucoup dit, les coûts de la santé connaî­
tront une hausse importante au cours des pro­
chaines années à cause du vieillissement de la 
population mais aussi parce que la médecine 
moderne peut guérir un nombre plus élevé de 
pathologies grâce à la mise au point de médi­
caments et d’équipements de plus en plus effi­
caces. Ce qui pose la question des ressources 
que nous sommes prêts à engager collective­

ment pour suivre cette évolution.
Si on jette un œil sur les données publiées cette semaine par 

l’Institut canadien d’information sur la santé, on constate d’abord 
que la part des dépenses totales assumée par le secteur public est 
revenue à ce qu’elle était avant la vague de compressions des an­
nées 90. Et, contrairement à ce qu’on a souvent entendu, si le pri­

vé avait accru sa part de la dépense totale, ce 
n’était pas parce qu’il s’était substitué au public 
mais parce que le public avait carrément gelé 
sa contribution (+ 0,5 % par année en moyenne 
au lieu de + 11 % pour la période allant de 1975 
à 1991). Depuis la fin des compressions, les dé­
penses gouvernementales ont repris un ryth­
me extrêmement rapide (de 7 à 8 % l’an) et re­
gagné tout le terrain perdu.

Le Canada et la France se situaient au troi­
sième rang des pays du G7, en 1998 et 1999, 
pour l’importance des ressources consacrées 

à la santé (9,4 % du PIB). Ils n’étaient devancés en cela que par 
l’Allemagne (10,3 % du PIB) et les États-Unis (12,9 %). Pas besoin 
d’être devin pour imaginer que nous pourrions bientôt rejoindre 
l’Allemagne au deuxième rang des pays qui dépensent le plus 
pour la santé.

Le Québec est l’une des provinces canadiennes qui consa­
crent le moins d’argent par habitant pour soigner leur popula­
tion. Ce n’est pas un mal, au contraire, sauf évidemment si la 
qualité des soins est inférieure, ce qui reste à démontrer. 
Mais cela devrait changer puisque la population du Québec 
vieillit plus vite qu’ailleurs alors que la population augmente 
plus lentement.

Devant une telle perspective, il ne fait aucun doute que nos 
gouvernements doivent continuer à chercher activement les 
moyens de contrôler l’évolution des coûts. A Québec autant qu’à 
Ottawa, on a dit qu’il ne s’agissait pas avant tout d'un problème 
d’argent mais bien de gestion et d’organisation. D’où diverses 
solutions qui ont été mises en avant comme le virage ambulatoi­
re et la carte à puce

Bien, mais cela ne suffira pas. Alors, quoi d’autre, puisque dans 
bien des pays développés, les citoyens ont droit à des traitements 
aussi poussés qu’ici mais à un coût global moindre pour la société?

Si la récession que nous traversons perdure, il faudra s’at­
tendre à une croissance des coûts de la santé plus rapide que 
l’économie dans son ensemble et que les revenus de l’État. A 
moins d’augmenter les impôts ou de s’endetter pour «payer l’épi­
cerie», nos gouvernements devront faire des miracles seulement 
pour maintenir le niveau actuel des soins offerts. Or, des mi­
racles, les politiciens sont capables d’en promettre, rarement 
d’en commettre. Voilà où réside le risque réel de dérapage, et ce, 
peut-être plus vite qu’on ne l’imagine.

j rs a ns fa confaledevoir.c a

Préserver les cultures

LE DEVOIR

Poule
des Rivières 

❖ ❖ ❖

e président de Vivendi Universal a créé un vif émoi 
cette semaine en décrétant que «l'exception culturelle 
est morte». En d’autres termes, il ne serait plus néces­
saire de protéger les cultures nationales, désormais 
assez grandes pour jouer le jeu de la concurrence in­
ternationale. Jean-Marie Messier a lancé son propos 

au moment même où il venait de mettre au monde sa filiale Vi­
vendi USA Entertainment, avalant du coup Universal Studios 
Group et USA Networks. On le voit, le boulimique p.-d.g. a les 
reins solides et se meut avec aisance sur l’échiquier mondial. 
Faut-il pour autant conclure que les producteurs et réalisateurs 
indépendants de l’Hexagone n’ont plus besoin du soutien de l’É­

tat français? Que non. Comme c’est le cas 
pour un certain nombre de pays, les lois fran­
çaises prévoient qu’un pourcentage de chaque 
billet de cinéma va au financement de films 
produits en France; elles obligent également 
les chaînes de télé à consacrer une part de 
leur chiffre d’affaires à la production, comme 
c’est le cas ici. La disparition de ces clauses 
dites culturelles aurait un impact considérable 
sur le cinéma, il va sans dire.

Même si le gouvernement français ne parta­
ge pas le point de vue de Jean-Marie Messier, 
le poids de ce dernier est considérable au sein 

de l’industrie de l'audiovisuel. Mais il y a plus. La France est un al­
lié majeur dans la bataille pour exclure le secteur culturel de la li­
béralisation totale des échanges internationaux. Le Québec et le 
Canada — ainsi que l'indispensable Coalition pour la diversité cul­
turelle — sont à l’avant-scène de cette initiative visant à doter la 
culture d’un statut particulier au sein des instances œuvrant à la li­
béralisation des échanges.

En fait, de nombreux États souhaitent la mise sur pied d'un ins­
trument international dont le rôle serait d'assurer la diversité cul­
turelle. Un tel instrument pourrait ainsi, croient plusieurs, faire 
contrepoids à l’Organisation mondiale du commerce, dont les 
règles de base sont incompatibles avec la sauvegarde des poli­
tiques culturelles étatiques.

La Coalition pour la diversité culturelle aurait aimé que 
l’UNESCO, dont le mandat inclut la protection de la culture, as­
sume le leadership de cette initiative. Cependant, devant la timi­
dité des gestes et des propos du directeur général de l'organisa­
tion, plusieurs croient aujourd’hui que l’UNESCO ne pourra ja­
mais faire le poids devant l’OMC. Au sein de cette instance, les 
pressions américaines sont fortes pour que l’organisation libéra­
lise le secteur culturel.

Ceux qui croient qu'une libéralisation tous azimuts de la culture 
avalera les spécificités culturelles nationales tiennent-ils, comme le 
dit Vivendi, un discours archaïque? Pas du tout. Au contraire. La 
culture, qui contribue à façonner notre identité, ne devrait pas être 
assujettie aux seules lois du marché. Car, à ce jeu, les États-Unis, 
ou les conglomérats mondiaux issus de plusieurs pays, rafleront 
tout avant longtemps. S’il est un secteur où un certain degré de 
protectionnisme doit être maintenu, c’est bien celui de la culture.

FONDE PAR HENRI BOURASSA 
LE 10 JANVIER 1910 
FAIS CE QUE DOIS

Directeur BERNARD DESCÔTEAUX
Rédacteur en chef JEAN-ROBERT SANSFAÇON
Vice-présidente finances et administration CATHERINE LABERGE
Directeur de l'information MICHEL VENNE
Directeurs adjoints de l'information PIERRE BEAULIEU.
MARIE-ANDRÉE LAMONTAGNE, LOUIS LAPIERRE
Directeur artistique CHRISTIAN TIFFET
Directeur, ventes publicitaires NICOLE CALESTAGNE
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La légalisation du virage 
à droite aux feux rouges

J’aimerais poser une question à ceux qui sont 
en faveur du virage à droite aux feux rouges, 
si, bien sûr, ceux-ci veulent bien consentir à 
dilapider quelques secondes pour me ré­
pondre (car il semble bien que l’économie de 
temps soit l’enjeu majeur de ce débat): avez- 
vous déjà fait une promenade au centre-ville 
de Montréal par un beau vendredi après- 
midi? Je crois bien que non, car si c’était le 
cas, vous seriez contre la légalisation du vira­
ge à droit aux feux rouges.

A l’heure où les gens sortent des bureaux, 
les conducteurs pressés (l’adjectif frise le 
pléonasme) sont prêts à tout pour économi­
ser quelques secondes, au risque de la vie de 
plusieurs.

Le misérable piéton que je suis doit faire 
preuve d’une agiÛté peu banale pour traverser 
la rue même si le feu est vert pour moi et 
qu’un petit bonhomme lumineux blanc m’in­
dique que j’ai la priorité.

J’ai même déjà failli me faire écraser par un 
malade qui tournait à gauche (c’était interdit) à 
70 km/h, sous la pluie, alors que j’étais en 
plein milieu de la rue.

Une fraction de seconde plus tard, après 
avoir eu l’heureux réflexe de reculer de deux 
pas et de balancer le plus grand coup de pied 
possible sur la portière de la voiture, le gars a 
freiné en plein milieu de la rue et a voulu se 
battre car j’avais esquinté la portière de sa voi­
ture neuve.

Il est passé à 30 centimètres de m’envoyer 
au cimetière et je crois que s’il avait eu un bâ­
ton de baseball dans son auto, il aurait réparé 
sa faute sur-le-champ.

Peut-être qu’il est futile de perdre sa salive 
pour une telle politicaillerie, ou peut-être que

LETTRES
---------♦--------

c’est parce que j’ai une dent contre l'idolâtrie 
que l’on voue à l’automobile (qui est pour­
tant l’une des causes majeures de la destruc­
tion de notre environnement), mais je ne 
peux m’empêcher d’élever la voix contre un 
fléau qui menace ceux qui n’ont pas les 
moyens de se payer une voiture ou, tout sim­
plement, ceux qui ont la volonté de préser­
ver notre environnement et qui vont tra­
vailler en transports en commun ou à vélo. 
Pascal Champagne 
Etudiant
Montréal, 17 décembre 2001

L’armée et la Vérificatrice
Le ministre de la Défense nationale ne peut 
quand même pas désavouer son état-major, 
qui prétend depuis belle lurette que les mili­
taires canadiens sont prêts à servir dans n’im­
porte quel théâtre d’opération...

Il ne peut pas non plus décourager ses 
15 000 commis chargés d’assurer la gestion 
et le soutien de l’équipement en service; ils 
font leur gros possible avec les 900 millions 
de dollars qui leur sont dévolus comme sol­
de... pour dépenser 2,4 milliards consacrés 
à l’achat de pièces de rechange, à l’entre­
tien et aux réparations, soit environ 20 % 
d’un budget de défense de 11,2 milliards de 
dollars!

Il ne peut pas se mettre à dos les très lucra­
tives industries de l’armement qui font réguliè­
rement des démarches adéquates dans les of­
ficines gouvernementales...

C’est de bonne guerre !
Mais le dernier rapport de la Vérificatrice 

générale, dans la section 10, est extrêmement 
accablant pour ce ministère qui n’arrête pas de 
gaspiller l’argent des contribuables. Curieuse­
ment, la question de l’approvisionnement en 
munitions est totalement absente du rapport

Pourtant, le ministère dépense annuelle­
ment pour environ 200 millions de dollars des 
contributions des citoyens à l’achat inconsidé­
ré de munitions totalement inutiles pour une 
armée prétendument de paix.

Il continue sans relâche à homologuer un 
très grand nombre de munitions et à favoriser 
les fabricants de ces engins meurtriers, au lieu 
de se mettre au travail pour restaurer les très 
nombreux sites contaminés par leurs activités 
passées.

Contrairement aux recommandations de 
la Vérificatrice, qui devraient avoir pour 
conséquence une nouvelle augmentation 
des dépenses de la Défense nationale, l’ar­
mée canadienne devrait plier bagage, fer­
mer boutique ou, mieux, se reconvertir en 
armée de l’environnement, bien plus utile 
pour les nombreux pays en demande de 
restauration après les guerres tribales et 
civiles.

On pourrait se débarrasser de certains équi­
pements de guerre comme les frégates, les hé­
licoptères de combat, les avions de chasse, les 
chars d’assaut et les sous-marins (rebuts de la 
Marine britannique), qui demandent annuelle­
ment une grande partie des 2,4 milliards de 
dollars d’entretien, et, surtout, il ne faudrait 
pas les refiler aux pays en développement et 
en guerre.

Le véritable défi du ministère de la Défen­
se nationale serait de se contraindre à un ra­
jeunissement pour faire une véritable révo­
lution des affaires militaires, ne pas demeu­
rer un relent du siècle dernier et rédiger un 
nouveau livre blanc pour remplacer celui de 
1994.

Les Casques bleus canadiens — devenus 
verts — deviendraient beaucoup plus utiles et 
crédibles dans leurs missions de paix ! 
Philippe Giroul 
Pointe-du-Lac, 17 décembre 2001

LIBRE OPINION

Noël: fête de l’amour?
PIERRE DESJARDINS 

Auteur et professeur de philosophie

Selon plusieurs humanistes, prêtres et 
philosophes, il semble qu’en ces jours, 
ce soit désormais l’amour et rien d’autre 
qui doive primer dans nos vies.

Depuis le 11 septembre, la formule de 
l’amour se trouve en effet en tête du palma­
rès d’à peu près toutes les philosophies 
proposées.

En donnant à l’autre ce dont j'ai le plus be­
soin moi-même, de l’amour, j’affirme haut et 
fort ce qui doit nous caractériser dorénavant 
comme humains: des êtres aimants!

Et il ne s’agit plus ici d’aimer l’autre sur 
l’ancien modèle religieux, c'est-à-dire à par­
tir de l’image d’un être suprême qui nous 
aime tous d’abord, mais d'aimer l’autre sur 
son propre modèle, c’est-à-dire sur le modè­
le de son propre moi qui a besoin de témoi­
gnages d’amour de l’autre pour le rassurer 
quant à l’avenir. Ebranlé dans son âme, le 
citoyen américain que nous sommes a, 
semble-t-il, besoin d’encouragement et de 
réconfort.

Ainsi, par exemple, pour ne pas nuire au re­
tour à la vie normale, c’est-à-dire, en gros, à la 
reprise économique, on s’efforcera de con­
sommer davantage et on se fondra ainsi dans 
cette gaieté enfin retrouvée du temps des 
Fêtes; aussi, des villes comme New York ou 
d’autres du même genre retrouveront leur al­
légresse d’antan.

C'est pourquoi, sans doute, les plus grands 
défenseurs de l’idéologie de l’amour sont les 
entreprises commerciales; plus que jamais, 
elles y voient un moyen privilégié pour la pro­

motion et la vente de leurs nombreux produits, 
produits tous axés sur la satisfaction et le plai­
sir individuels.

Les nouveaux biens de consommation sont 
alors présentés aux consommateurs comme 
autant de nouvelles propositions d’amour, et le 
service les accompagnant comme autant de 
garanties d’amour à long terme...

Un égoïsme forcené
Je pense toutefois que l’amour promis ici 

n’est pas l'expression d’une liberté retrouvée: 
au contraire, je crois qu’une telle forme 
d’amour, se présentant comme garante de 
l’individualisme ambiant de nos sociétés pro- 
ductivistes, est plutôt l’expression d’un égoïs­
me forcené.

Car si cette sorte d’idéologie de l'amour 
consacre quelque chose, c'est bien l’étemel re­
tour au repli de soi sur soi, un repli hédoniste 
malheureux, qui laisse loin derrière lui les pré­
occupations qu’on devrait pourtant avoir au su­
jet des tensions sociopolitiques à la source des 
événements du 11 septembre, événements qui 
nous ont tant traumatisés.

Or ces graves tensions entre l’Occident et le 
reste du monde ne sont pas résolues. Au 
contraire, plus que jamais, elles se manifestent 
un peu partout à travers le monde et deman­
dent qu'on s’y attarde.

Actuellement, certains se réjouissent par 
exemple de voir le peuple afghan maintenant 
avoir, tout comme nous, accès au monde de la 
consommation.

Cela les réconforte...
Débarrassé de ses tyrans, se disent-ils, ce 

peuple est enfin libre! Or cette situation nou­
velle, si elle fait l'affaire des Américains et des

nouveaux dirigeants du pays, ne change rien 
à l’état de domination et de pauvreté dans la­
quelle se trouve sa population.

Et ce n’est pas une certaine ouverture sur 
les marchés mondiaux qui améliorera les 
choses pour elle. Au contraire, cela ne fera que 
la rendre plus misérable encore...

Cette population ne fera que rejoindre 
alors la cohorte grandissante des peuples du 
Tiers-Monde déjà exploités. Après le Brésil, 
la Chine, l’Indonésie, la Malaysia, la Turquie, 
voilà maintenant l’Afghanistan qui se range 
au rang des pays serviables de la Terre qui 
collaborent au développement de nouveaux 
marchés...

L’auto-exorcisme de la fête de Noël aura 
donc cette année quelque chose de particuliè­
rement aliénant on nous demande de se terrer 
pour un temps dans l’inessentiel en admirant 
naïvement la merveilleuse féerie d’un décor: 
celui de Noël. Pourtant, on le sait, cette fête de 
l’amour par la consommation se fait encore et 
toujours aux frais d'une organisation producti- 
viste mondiale humainement déficiente.

Apparaissant de prime abord comme des 
plus rassurants et confortables, un tel repli fes­
tif favorise donc un cocooning aveugle: il enfer­
me l’individu dans un monde clos, un monde 
où il devient un petit roi, certes, mais dont il 
doit payer le prix en ignorant la face cachée 
des choses, c’est-à-dire celle du coût humain 
réel de cette orgie consumériale.

Ce qu’il faudrait en outre réaliser, c'est 
qu'une grande partie de nos achats de Noël, 
en étant profitables à ceux qui exploitent indû­
ment les populations démunies du globe, sub­
ventionnent directement la misère un peu par­
tout à travers le monde.
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Pourquoi faut-il une académie 
québécoise des sciences?
LACFAS regroupe des chercheurs francophones 

non seulement du Québec mais de tout le Canada
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Nos collègues chercheurs québécois de langue anglaise ne bénéficient pas de l’ACFAS.

GUY ROCHER
Département de sociologie 

et Centre de recherche en droit public 
Université de Montréal

es membres du Cercle Godin- 
Miron ont proposé que le Qué­
bec se dote d’une académie des 
sciences qui, ont-ils argumenté, 
lui fait défaut (Le Devoir, 31 oc­
tobre 2001, reproduit dans L'Ac­
tion nationale, numéro de no­
vembre 2001). Réagissant à ce 
projet, notre collègue Yves Gin- 
gras, directeur du CIRST à 
l'UQAM, l'a vivement déclaré 
superfétatoire, invoquant «la ri­
chesse des institutions québé­

coises dévouées à l'avancement des sciences» (Le 
Devoir, 26 novembre 2001). Cette «richesse» repose 
surtout à ses yeux, dans les diverses activités de l’AC- 
FAS (l’Association canadienne-française pour l’avance» 
ment des sciences, devenue l’Association francophone 
du savoir). Je crains cependant qu’engagée de cette 
manière, la discussion soit bien mal partie.

Je partage avec Yves Gingras l’éloge que l’on peut fai­
re de l’ACFAS. Mais ce n’est pas l’institution que l’on 
peut opposer au projet d’une académie. Et il y a au 
moins deux raisons à cela L’ACFAS regroupe des cher­
cheurs francophones non seulement du Québec mais 
de tout le Canada Elle est «québécoise» comme on l’est 
quand on est aussi canadien, mais elle n’est pas une ins­
titution particulière du Québec. On ne peut pas lui de­
mander de ne représenter que les chercheurs québé­
cois; ce serait aller à l’encontre de sa constitution et de 
sa vocation. En second lieu, elle ne peut pas parler au 
nom des chercheurs non francophones du Québec; elle 
est un regroupement de chercheurs francophones.

L’ACFAS joue bien le rôle qu’on lui a attribué il y a 
plus de 75 ans, mais pour ces deux raisons, elle ne 
remplit pas celui d’une académie québécoise des 
sciences.

S’il est une institution qui se rapproche d’une acadé­
mie, c’est plutôt la Société royale du Canada. En effet, 
on devient membre de l’ACFAS tout simplement en 
payant sa cotisation. En revanche, on est élu à la Socié­
té royale après avoir été parrainé par des membres de 
la société. Cela correspond au modèle d’une acadé­
mie. D’ailleurs, la Société royale caresse depuis long­
temps l’ambition de devenir officiellement l’Académie 
des sciences du Canada. Elle a fait bien des dé­
marches auprès du gouvernement fédéral pour se fai­
re reconnaître ce statut Le projet a connu des hauts et 
des bas, mais il poursuit toujours son petit bonhomme 
de chemin. D vient d’ailleurs de resurgir à l’occasion 
d’une nouvelle consultation pour créer, cette fois-ci, 
non pas une mais bien trois académies canadiennes.

La Société royale deviendrait l’Académie canadien­
ne des sciences, des arts et des lettres. Elle serait flan­
quée de deux autres académies, soit l’Académie cana­
dienne du génie (qui existe déjà) et une académie des 
sciences médicales (deux domaines de savoir qui 
n’ont jamais été sous le manteau de la Société royale).

Le gouvernement du Québec s’est récemment doté 
d’une politique de la science et de la recherche. Sous 
l’initiative énergique du ministre Jean Rochon, celle-ci 
a été précédée d’une très large consultation et a donné 
lieu à l’élaboration d'un document de grande qualité. 
Hélas, les actes ne suivent pas vraiment. Et ce beau 
livre blanc est en train d’en rejoindre bien d’autres 
sous la poussière des archives (ceci dit pour éviter 
d’évoquer plutôt «la poubelle de l’histoire!»). Nos gou­
vernements s’emploient maintenant et emploient 
notre argent à nous rassurer sur notre sécurité indivi­
duelle et collective.

Manque d’enthousiasme
Dans ce nouveau contexte où l’on revient aux com­

pressions budgétaires, les étudiants se mobilisent 
pour demander au gouvernement du Québec de res­
pecter ses engagements financiers à l’endroit de l’édu­
cation. Les autorités universitaires, de leur côté, de­
mandent au ministre de l’Éducation de respecter les 
fameux «contrats de performance» signés à grand 
renfort de publicité. Mais qui demande de respecter la 
politique de la recherche scientifique? On le sait d’ex­
périence certaine, la recherche est l’objet privilégié 
des compressions budgétaires; elle n’a aucune portée 
électorale. Et les chercheurs sont trop occupés, cha­
cun de leur côté, à préparer des demandes de subven­
tions ou à remplir des contrats de partenariat: ils ne 
sont pas mobilisables pour descendre dans la rue!

Au fond, le véritable obstacle à la création d’une aca­
démie québécoise des sciences, Yves Gingras le dit 
presque, c’est qu’il n’y a pas d’enthousiasme délirant 
pour ce projet dans le milieu québécois de la re­
cherche. Plutôt que de consacrer quelque argent à 
une académie, à peu près tous les chercheurs vous di­

ront qu’il faut plutôt le distribuer en subventions de re­
cherche, déjà insuffisantes et trop parcimonieuses. A 
première vue, ils n’ont pas tort, mais c’est un calcul à 
courte vue. Si nous ne voulons pas investir dans une 
académie québécoise des sciences, nous nous privons 
de la seule institution qui pourrait avoir le prestige et 
l'autorité nécessaires pour exercer, à long terme, sur 
le plan politique et devant l’opinion publique, la fonc­
tion critique qui fait défaut en ce moment Cela devrait 
faire partie du rôle politique que la science est aujour­
d'hui appelée à jouer dans les sociétés modernes.

Ce ne sont certainement pas les académies cana­
diennes qui feront pression sur le gouvernement du 
Québec pour qu’il réalise sa politique de la re­
cherche. De son côté, le Conseil de la science et de la 
technologie exerce un rôle de consultation, mais ce­
lui-ci est relativement limité de par la constitution 
même de ce conseil. Ce dernier n’a ni la visibilité ni 
le prestige ni, par conséquent, l’influence que pour­
rait avoir une académie.

Tout compte fait, j’espère que les membres du 
Cercle Godin-Miron n’abandonneront pas leur pro­
jet. L’innovation ne consiste généralement pas à aller 
dans le sens du courant dominant. Pour le rendre 
plus attrayant, plus réaliste et plus réalisable, j’espère 
qu’ils s’emploieront à peaufiner leur projet, à en cor­
riger certaines naïvetés (je ne crois pas, par exemple, 
que cette académie puisse être le «couronnement du 
réseau des établissements universitaires»), à en élar­
gir la perspective pour inclure nos collègues cher­
cheurs québécois de langue anglaise (qui ne bénéfi­
cient pas de l’ACFAS) et à montrer eh quoi cette aca­
démie des sciences pourrait contribuer à sortir de 
l’oubli où elle s’enfonce la politique québécoise de la 
science et de l’innovation.
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Le retour 
des livres 

à l’index à Hull?
S1LV1K DK FORME

Bibliothécaire professionnelle 
et présidente de la Corporation des bibliothécaires 

professionnels du Quebec

l--------- ni epuis quelques semaines, plusieurs

D
 membres de la Cotporation des bibliothé­

caires professionnels du Québec nous ont 
signalé leur indignation face à la décision 
prise par le dernier conseil municipal de 

==J Hull de limiter l’accès à la collection de 
bandes dessinées de !j bibliothèque, et ce, à la suite 

de la plainte d'une citoyenne.
Nous desirons rappeler au nouveau conseil munici­

pal l'importance de la liberté d'expression et le rôle 
important que joue la bibliothèque publique dans l’ac­
cès aux idées, à l’histoire, aux courants de pensée et 
aux idéologies diverses. L’objectif d’un monde 
meilleur, si noble soit-il, ne s'obtient pas au détriment 
de la connaissance mais plutôt en favorisant la liberté 
d’expression, en connaissant le passé, l'origine ties 
idées, leur diversité, l'origine de l’histoire de l'homme, 
ses zones d’ombre et ses tabous.

le Québec a déjà connu les livres à l’index. 11 n'y a 
pas si longtemps. la censure, qu'elle se pratique au 
profit de telle ou telle idéologie, favorise la pensée 
unique et limite le regard critique d’une population sur 
son environnement et sur les valeurs qui y sont véhi­
culées. la censure encourage la superstition et crée 
les abus de pouvoir. Sous prétexte de non-violence, on 
retirera Les Bois maudits des rayons de la biblio­
thèque; sous prétexte de féminisme, on retirera Breté- 
cher, sous prétexte d'éviter que l'histoire ne se perpé­
tue, on retirera Mein Kampf, sous prétexte de res­
treindre les rapports sexuels des jeunes, on interdira 
les documentaires sur la sexualité.

la bibliothèque, une institution démocratique, doit 
favoriser l'accès aux idées, aux divers courants de pen­
sée, stimuler le choc des idées, permettre le dévelop­
pement de la pensée critique. Malgré l'accès à la multi­
tude d’information qu’elles permettent, nos sociétés 
d’information et les bibliothèques ne garantissent lias 
la démocratie. Toute cette information ne sert à rien si 
elle n’est pas organisée dans une culture dont nous 
comprenons le sens et qui guide notre recherche de 
l’égalité entre les êtres humains. Et les bibliothèques 
en sont un des outils privilégiés.

la liberté d’expression va bien au delà des libertés 
individuelles: elle est l'expression d’une liberté collec­
tive, d’une responsabilité et d'un engagement face à 
un pacte social. En fonction de ceci et au nom de ce 
pacte social, nous nous devons tous d’assumer nos 
responsabilités afin de garantir cet idéal de liberté qui 
nous tient tant à cœur dans,nos démocraties.

Tant au Canada et aux Etats-Unis qu’en France et 
dans le reste de l’Europe, les associations de biblio­
thèques et de bibliothécaires (American library Asso­
ciation, International Federation of Library Associa­
tions) ont combattu et combattent activement la cen­
sure. Au nom de la liberté d’expression et de notre 
responsabilité collective, nous demandons au nouveau 
conseil municipal de Gatineau d’abolir cette politique 
qui porte préjudice à la responsabilité individuelle de 
chaque citoyen, à la liberté de chacun de choisir.

Transports en commun

La STCUM exclut et ignore 
les étudiants aux cycles supérieurs

CONTRAN BAGE 
Etudiant au doctorat ayant plus de 25 ans

n octobre dernier, le Conseil na-

E
tional des cycles supérieurs 
(CNCS) de la Fédération étudian­
te universitaire du Québec 
(FEUQ) publiait un rapport alar- 
— mant sur les modes et 
les sources de financement des 

étudiants aux cycles supérieurs.
Dans ce rapport, le CNCS récla­
me notamment «que l’ensemble 
des intervenants prennent des me­
sures concrètes afin de remédier 
au problème de l’endettement dé­
mesuré qui constit: e un handicap 
important pour le diplômé des 
cycles supérieurs». Pendant la 
dernière campagne électorale 
municipale à Montréal, Gérald 
Tremblay avait indirectement ré­
pondu à cette demande en an­
nonçant qu’il ferait tout en son 
pouvoir pour que tous les étu­
diants, peu importe leur âge, 
aient droit au tarif réduit de la 
Société de transport de la Communauté 
urbaine de Montréal (STCUM).

Le 4 décembre dernier, la STCUM annon­
çait l’entrée en vigueur, dès le Djanvier 2002, 
d’un tarif réduit pour les étudiants de 18 à 25 
ans et fréquentant un établissement scolaire 
à temps plein. Ce tarif à moitié prix ne sera 
par contre en vigueur qu’en ce qui concerne 
la carte mensuelle (la CAM) et non les li­
sières de billets et les cartes hebdomadaires.

Par une telle mesure, la STCUM vient de 
créer quatre catégories d’étudiants: les 
moins de 18 ans, ceux qui ont entre 18 et 25 
ans et qui voyagent à tous les jours, ceux qui 
ont entre 18 et 25 ans, qui voyagent seule: 
ment quelques jours par semaine et pour qui 
la carte mensuelle n’est pas avantageuse, et, 
finalement, les étudiants de 26 ans et plus.

La société de transport a invoqué la fraude 
(sic) pour priver cette dernière catégorie

d’étudiants de son droit au tarif réduit en pré­
textant qu’il est difficile, pour un chauffeur 
d’autobus ou un contrôleur du métro, de véri­
fier si un adulte de 43 ans est bel et bien un 
étudiant puisque la carte Privilege (carte émi­
se par la STCUM et prouvant que son porteur 
est un étudiant inscrit à temps plein dans un 
établissement scolaire) est facilement contre­

faite.'M. Fortin, directeur de la 
STCUM, a-t-il songé une minute 
que la fraude, si fraude il y a, 
pourrait être le fait d’individus de 
moins de 25 ans et ne fréquentant 
plus un établissement scolaire à 
temps plein?

Par de telles mesures, près de 
18 000 étudiants aux cycles supé­
rieurs à temps plein et âgés de 
plus de 25 ans seront double­
ment pénalisés..Premièrement, 
ils n’auront pas accès à un tarif 
adapté à leur capacité de payer, 
et deuxièmement, ils devront as­
sumer en partie les coûts de l’in­
troduction de ce tarif (auquel ils 
n’auront pas droit) par la hausse 
des titres de transport dès jan­

vier 2002. Selon le rapport du CNCS, plus de 
65 % des étudiants inscrits à temps plein aux 
cycles supérieurs ont plus de 25 ans, leur 
moyenne d'âge étant de 28,3 ans. Plus de 90 
% des étudiants au doctorat ont 26 ans et 
plus. Autrement dit, ces derniers sont quasi­
ment ignorés par cette nouvelle mesure de la 
STCUM. Et pourtant, s’il y a une société qui 
devrait croire en la recherche universitaire 
de niveau supérieur, c’est bien la STCUM, 
elle qui a fait développer son outil «Tous azi­
muts» par le groupe de recherche MADI- 
TUC (Modèle d'analyse désagrégée des iti­
néraires de transport urbain collectif) de l’É­
cole polytechnique de Montréal.

En agissant de la sorte, la STCUM contri­
bue à sa façon à l’endettement des étudiants 
des cycles supérieurs et n’encourage en rien 
la poursuite des études universitaires à un ni­
veau supérieur (selon le CNCS, la raison
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Des économies à court et à moyen terme 
seulement.

principale de l’abandon des études est le 
manque de ressources financières). Si, à 
court terme, l’exclusion des étudiants des 
cycles supérieurs, et principalement les étu­
diants au doctorat, représente pour la ST­
CUM une économie, à moyen terme, elle re­
présentera une diminution de la capacité de 
développement et de mise en valeur d’une 
société telle la STCUM et de l’ensemble de la 
société québécoise.

La STCUM 
contribue à 

l’endettement 
des étudiants 

des cycles 
supérieurs et 

n’encourage en 
rien la poursuite 

des études

Au soleil 
d’une pauvreté

YV A N GIGUÈRE 
Montréal

Cet article est un texte de fiction.

.....  1 faisait tellement beau en ce lundi de décembre

I
que je suis sortie prendre l’air avec ma petite fille de 
deux ans et demi. J’ai laissé mon orgueil de côté. 
J’ai enfilé mes maudites vieilles bottes; d’y a deux 
ans, achetées à la friperie du coin, pis j’me suis pas 
,11 posé de questions. On aurait dit que le soleil m’ap­
pelait, et pis ma petite était tellement de bonne humeur! Pénélo­

pe, c’est toute ma joie et ma raison de vivre. Bon, une fois la |x>r- 
te de mon appartement franchie, y avait cette espèce de vieux 
pousse-pousse qui m’attendait sur la galerie, je me demande 
toujours si y va pas me lâcher en descendant la côte Morin. 
Mais pas de risque dans ce tempsjà; je prends Pénélope dans 
mes bras jusqu’en bas de la côte. À chaque fois que je sors de 
chez moi avec ma petite, on dirait que je panique. C'est-tu de 
l’orgueil mal placé ou de la honte qui me rend mal à l’aise rani­
me ça? N’empèche que quand j’me promène avec la petite en 
ville, j’en brasse des affaires dans ma tête. Bon, 24 ans, mère 
monoparentale, chômeuse, diplômée du cégep, pis en plus ma 
ligne de téléphone raupée depuis trois jours. Un chausson aux 
pommes avec ça, peut-être!

Vaut mieux en rire qu’en pleurer, comme dirait l’autre. Ah! 
j’ai travaillé y a un an dans le cadre d’un programme du gouver­
nement à 9 $ de l’heure. Ç’a duré dix mois et c’était dans mon 
domaine. C’était dans le cadre d’un programme du Fonds de 
lutte contre la pauvreté. Maudite pauvreté, pas moyen de s’en 
sortir, que je me dis souvent Je pourrais pas être engagée par 
quelqu’un, quelque part pour un emploi régulier! Parce qu’en 
ce moment avec mon magnifique chômage qui s’épuisera la 
semaine prochaine, juste avant Noël, je réponds plus de rien.

lundi, par une magnifique journée pleine de soleil, moi pis 
Pénélope on est encore allées au bureau du centre d’emploi 
pour pitonner sur les ordinateurs, mais encore rien. Pourtant 
j’en ai envoyé des c.v. pour des postes annoncés. Mais pas de 
réponse, ou seulement des refus. Encourageant au max! Bon, 
y faut que j’me calme. N’empêche que le temps des Fêtes ap 
proche, et puis, si je veux acheter du linge oeuf à ma belle Pé­
nélope et pis Dure des cadeaux à ceux que j’aime, je dois faire 
des sacrifices. Alors, lundi, j’ai pris mon courage à deux 
mains pis je suis allée dîner enrare une fois à la soupe popu­
laire. Ah! c’est pas que j’ai vraiment honte d’en être rendue là. 
Je me dis qu’y a sûrement des bonnes nouvelles qui vont 
m’arriver bientôt Pis j’vois bien que j’suis pas toute seule à 
me serrer la ceinture. C’est pas une raison pour me laisser al­
ler. Mais n’empêche que, parfois...

lundi, au local de la soupe populaire, Pénélope a fredonné 
une chanson et a fait rire les gens de la place. Je l’aime telle­
ment ma petite, vous pouvez pas savoir comment
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nistes avec beaucoup de générosité [...]. Je suis prêt à 
tous les changements qui s’avéreront nécessaires», 
avait-il assuré lors d’une allocution télévisée.

I-a réponse de l’opposition ne s’est pas faite at­
tendre: moins d’une heure après l’intervention prési­
dentielle, les élus péronistes à la chambre basse du 
Parlement ont rejeté l’offre de De la Rüa. «Le péronis­
me va continuer d’exercer son rôle d'opposition et ne 
participera à aucun gouvernement de coalition», ont 
annoncé les députés dans un communiqué.

la vague d’émeutes soudaipes avait déjà provoqué 
la démission du ministre de l'Economie, Domingo Ca- 
vallo, aussitôt imité par le gouvernement, en bloc. Le 
chef de l’Etat avait toutefois uniquement accepté le dé­
part de Cavallo, auquel un magistrat a interdit de quit­
ter le pays. Mais des centaines de manifestants paci­
fiques, mécontents des baisses des salaires et des re­
traites, destinées à permettre le remboursement de la 
dette publique, se sont rassemblés sur la place de Mai, 
devant le palais présidentiel de Buenos Aires, afin de 
demander la démission de De la Rüa en personne. «Le 
plus beau cadeau de Noël que le président pourrait nous 
apporter serait sa démission», déclarait un manifestant 

la pression s’est encore accrue lorsque plusieurs 
syndicats, dont la Confédération générale des tra­
vailleurs (CGT), la principale centrale syndicale ar-
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gentine, ont appelé hier à une grève générale pour 
obtenir la levée de l’état de siège. Cette grève, lancée 
a 18h, devait se poursuivre aujourd’hui.

De la Rüa a proclamé mercredi soir l’état de siège 
pour une période de 30 jours afin de mettre fin à quatre 
jours d’émeutes et de pillages. Mais les incidents se 
sont poursuivis hier. Dans le centre de la capitale, des 
émeutiers ont notamment mis le feu à deux grandes 
banques. L’Argentine traverse sa pire crise politique 
depuis la fin de la dernière dictature, en 1983, et sa pire 
crise économique depuis plusieurs décennies.

A Washington, le président George W. Bush a fait 
part de son inquiétude face à la crise argentine. «Le 
président est préoccupé par les événements en Argenti­
ne et suit la situation de près», a déclaré le porte-paro­
le de la Maison-Blanche, Ari Fleischer. Il a ensuite 
fait savoir que Washington «observe» de près la situa­
tion. La Grande-Bretagne a pour sa part appelé à une 
solution «démocratique» à cette crise.

Le FMI s’est dit prêt à collaborer avec le futur gou­
vernement argentin pour élaborer un programme 
économique viable, et le chef de la diplomatie espa­
gnole, Josep Piqué, dont le pays assumera la prési­
dence de l’Union européenne à compter du 1" jan­
vier, a affirmé hier que les Quinze apporteront eux 
aussi leur soutien à l’Argentine.

La colère populaire face aux baisses des salaires et 
des pensions de retraite a dégénéré en violences au

cours du week-end. Hier, on dénombrait au moins 22 
morts, dont une grande partie dans la banlieue et le 
centre de Buenos Aires, et la police et les services 
ambulanciers ne cessaient de revoir ce bilan à la 
hausse. Nombre de victimes ont été abattues par des 
commerçants cherchant à protéger leur boutique.

La police estime que quelque 20 000 personnes 
ont pris part aux pillages, et plus de 1200 personnes 
ont été arrêtées dans la banlieue de Buenos Aires en 
raison des exactions.

Aux prises avec la vague de pillages, les groupes 
de distribution Carrefour et Casino ont fermé leurs 
magasins argentins. Dans ce pays. Carrefour compte 
22 hypermarchés et 132 supermarchés, de même 
que 227 Dia, et Casino, un total de 43 magasins.

La démission de De la Rüa, dont le mandat n’arri­
ve normalement à son terme que dans deux ans, lais­
se la voie libre aux péronistes, qui ont dirigé le pays 
de 1989 à 1999. La Constitution argentine prévoit en 
effet que le président du Sénat prenne la tète du gou­
vernement si le président et le vice-président démis­
sionnent ou ne peuvent plus exercer le pouvoir.

Or le pays n’a pas de vice-président actuellement, 
et le Sénat est dirigé par Ramon Puerai, un péroniste. 
La succession doit toutefois être approuvée par le 
Congrès, dont la chambre basse est contrôlée par les 
péronistes, qui sont aussi la principale minorité de la 
chambre basse.
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gouvernement fédéral dans ce dossier. Si tel était le cas, 
elle se dit toujours prête à reprendre les pourparlers 
pour que le Québec récupère les 400 millions de la cais­
se d’assurance-emploi fédérale nécessaires à la création 
du programme de congés parentaux québécois.

Les avocats du gouvernement s’attendent à une 
bataille judiciaire qui pourrait durer de deux à trois 
ans. En outre, une décision favorable au Québec 
amènerait sans aucun doute le gouvernement fédé­
ral à faire appel à la Cour suprême. En bout de cour­
se, cependant, une décision maintenue en faveur du 
Québec forcerait probablement Ottawa à abandon­
ner son programme de congés parentaux.

Annoncé il y a cinq ans par le premier ministre 
Bouchard, le programme d'assurance parentale qué­
bécois est plus généreux que celui d’Ottawa. Il offrira 
aux parents le choix entre un congé de 40 semaines 
avec un taux de remplacement du revenu de 75 % et 
un congé de 50 semaines à un taux de 70 % pour les 
25 premières semaines et de 55 % pour les suivantes. 
Le régime serait également accessible aux pères ain­
si qu’aux travailleurs autonomes et à temps partiel.

La ministre Goupil aurait d’ailleurs pu s’en 
prendre à l’article 69,2 de la Loi sur Tassurance-em- 
ploi, qui indique que le gouvernement fédéral doit ré­
duire son taux de cotisation si une province offre un 
programme d’assurance parentale égal ou supérieur. 
Un tel recours aurait toutefois nécessité de nouvelles 
négociations avec Ottawa pour s’entendre sur le 
montant des transferts fédéraux.

En visant les articles 22 et 23 de la Loi sur l’assu- 
rance-emploi, qui décrivent le programme de presta­
tions fédérales de maternité ainsi que son fonction­
nement, Québec attaque le cœur du programme et, 
du même coup, l’inertie du gouvernement Chrétien 
à reconnaître la compétence québécoise. La ministre 
Goupil a été claire à ce sujet.

«Un renvoi à la Cmr d’appel nous permet d’aller rapi­
dement à l'essentiel. [... | Nous voulons démontrer au fédé­
ral que nous ne lâcherons pas. Il y a unanimité au Qué­
bec. Ce n’est pas un dossier politique mais social. [...] Par- 
fins, il faut forcer l'autre partie à venir s'asseoir à côté.»

Québec souhaite toujours récupérer la totalité des 
cotisations payées par les parents québécois et ser­
vant au régime fédéral de prestations de maternité. 
Ottawa s’y oppose, offrant plutôt de verser les mon­
tants réclamés par les parents pour lesdites presta­
tions. Ce litige s’élève à 60 millions de dollars.
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en période de rentrée des classes. «Nous subissions 
les soubresauts de l'économie. Mais les Argentins ai­
ment lire et les livres d'école se vendent toujours. Même 
en époque d’hyperinflation, on s’en sortait; les prix bais­
saient mais les frais aussi. Même au début des années 
90, quand il y a eu la parité peso-dollar et que les livres 
sont devenus chers.»

José gagnait très bien sa vie. Cristina, née dans une 
famille modeste (son père était épicier), n'avait pas 
besoin de travailler. Ils ont acheté une grande villa de 
deux étages, sept chambres, quatre salles de bains. 
L'été, ils prenaient six semaines de vacances. A Mar 
del Plata, en Argentine, ou à Punta del Este, la station 
balnéaire uruguayenne des nouveaux riches argen­
tins. Les enfants fréquentaient les meilleurs collèges 
de la ville. Marianela, la plus âgée, le Cangallo School, 
un institut privé allemand qui coûtait 220 $ par mois. 
La famille dînait souvent au restaurant Elle multipliait 
les sorties: théâtre, ciné, spectacles. Les dimanches 
s’écoulaient autour d’un asado (barbecue) et la mai­
son familiale résonnait des chants des amis.

En 1993, tout s’est gâté. «J’ai été victime d'un 
complot, explique José. Un concurrent a payé un 
pot de vin au fisc et, dans ce pays sans sécurité juri­
dique, cela m'a été fatal. J’étais en règle, pas d’em­
ployés au noir, je payais mes impôts. Mais nos ma­
gasins ont été fermés trois jours en pleine rentrée des 
classes. Je suis resté avec un stock de livres sur les 
bras. J’ai perdu 600 000 $. On ne s'cm est jamais re­
mis.» Pendant trois ans, il a lutté. Un crédit pour 
en payer un autre. 11 a licencié les deux tiers de ses 
employés. En vain. En 1996, avec 1,2 million de 
dollars de dettes, Expo-Livro a été déclarée en 
faillite. José et Cristina ont tout perdu.

Cristina a dû se retrousser les manches. «J’ai ven­
du des hot-dogs dans le quartier ouvrier de Pompeya. Je 
me levais à quatre heures du matin, je bossais jusqu’à 
neuf heures du soir. Je gagnais 900 $ par mois. Je croi­
sais des gens qui me connaissaient de l’époque des li­
brairies et leurs réflexions étaient blessantes. Quand la 
police s’approchait, je devais partir en courant. Puis 
j’ai travaillé dans une boutique mais on m’a virée du 
jour au lendemain sans indemnité. On a dû arrêter 
d’acheter le journal, de dîner au restaurant. Je n’ai pas 
pris de vacances depuis quatre ans, pas mis les pieds 
au ciné depuis deux ans. Comme j’étais garante pour 
les crédits, je ne peux plus quitter le pays et je n ’ai pas le 
droit d’ouvrir une affaire jusqu’en 2009. On a coupé 
nos deux lignes de téléphone. Les enfants vont dans un 
collège public commun et courant. Depuis des années, 
je ne les vois plus guère et ils me font la gueule. J’ai en­
fin réussi à ouvrir ce petit négoce qui est au nom d’une 
amie et où je travaille douze heures par jour. Ces der­
nières semaines, les ventes ont baissé de 30 %. Ces der­
niers jours, j’ai peur d'être dévalisée. Mais je vais m’ac­
crocher. J’aime mon pays. Et je n’ai pas le choix.»

Au volant de son taxi, José raconte: «Même si je 
n’avais pas été victime de ce complot, je ne sais pas si 
j’aurais pu m’en sortir. Avec la récession de ces der­
nières années, les gens n’ont plus un peso. Même pas 
pour un livre. D’une manière ou d’une autre, ce pays 
finit toujours par avoir ta peau. J’aimerais que mes en­
fants partent vivre à l’étranger. Ici, il n’y a pas de futur 
Dans mon taxi, j’ai déjà été attaqué su fois. Je ne sais 
jamais si je vais finir la journée vivant.»

Depuis quatre-ans, José et Cristina sont sépa­
rés. Les problèmes économiques ont aussi fini par 
tuer leur relation. Ils vivent toujours dans leur bel­
le maison, chacun à un étage. «Bientôt, ils vont 
nous la saisir», assure José.
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France, un ami», a écrit hier le président français. 
D'autres responsables politiques français, du Parti 
socialiste et du RPR notamment, ont également ren­
du hommage au disparu.

Né le 9 octobre 1906 dans l’ancien comptoir portu­
gais de Joal, dans un Sénégal qui constituait l’un des 
fleurons de l'ancien empire colonial français, Léopold 
Sédar Senghor avait fait des études supérieures de 
littérature à Paris.

Durant la Deuxième Guerre mondiale, il est pri­
sonnier pendant deux ans en Allemagne. Après son 
retour de captivité, il entame une carrière politique 
dans la France libérée: élu député du Sénégal à l’As­
semblée nationale en 1945, siège qu’il conservera 
jusqu’en 1959, il est secrétaire d’Etat à la présidence 
du Conseil sous Edgar Faure (1955) et ministre- 
conseiller du fondateur de la V*' République, le géné­
ral de Gaulle (1959). En 1960, il est député à l’Assem­
blée législative du Sénégal nouvellement indépen­
dant. Il est ensuite élu président

Son exemplarité a été saluée, notamment pour 
avoir accepté de quitter le pouvoir en 1980 après avoir 
instauré dans son pays un climat de tolérance unique 
en Afrique. Il n’hésita néanmoins pas à emprisonner 
pendant douze ans l’un de ses rivaux. Mamadou Dia.

Parallèlement à cette carrière politique qui a fait 
de lui l’un des «sages» de l’Afrique,.Léopold Sédar 
Senghor avait poursuivi une œuvre littéraire abon­
dante et louée pour son originalité.

Marié à une Française, l’ancien président du Séné­
gal vivait depuis plusieurs années à Verson, une peti­
te commune du Calvados de 3600 âmes, à huit kilo­
mètres de Caen. La semaine dernière, on avait appris 
qu’il était dans un état de santé «très critique».

S’il avait dû choisir, Léopold Sédar Senghor disait 
que de sa «triple vie» d’homme politique, de profes­
seur et de poète, il aurait sauvé ses poèmes. «C’est là 
l'essentiel», ajoutait-il. La poésie, «forme b plus accom­
plie» de la culture. La culture, «fimdement et but ulti­
me de b politique».

Ses poèmes et écrits étaient en français, langue 
dont il savait «les ressources pour l'avoir goûtée, mâchée, 
enseignée». «Chez nous. les mots sont naturellement 
nimbés d’un halo de sève et de sang; les mots du français 
rayonnent de mille feux, comme des diamants. » Par cet­
te phrase, il donnait une clé de son œuvre, métissage 
de |a négritude et de la francophonie.

A17 ans, Senghor compose ses premiers poèmes, 
sous influence de Victor Hugo, Uunartine et Cha­
teaubriand. En 1932, avec Aimé Césaire, il «invente» 
la théorie de la négritude parce que, dit-il, «nous 
sommes des métis culturels, parce que si nous sentons 
en nègres, nous nous exprimons en français».

«Nous sommes des lamantins qui, selon le mythe

africain, vont boire à la source comme jadis lorsqu’ils 
étaient quadrupèdes ou hommes.»

Senghor se révèle en 1945 avec un premier re­
cueil, Chants d’ombre, une poésie lyrique où s’expri­
me la solitude de l’exilé, et Le Regret du pays noir, qui 
fait l’éloge de l’amour et de la beauté de la femme.

En 1948, Hosties noires raconte le combat des ti­
railleurs sénégalais morts pour la France. Sps re­
cueils Ethiopiques en 1956, Nocturnes en 1961, Elégies 
majeures en 1979, avec ses poèmes dédiés à Bourgui­
ba, Martin Luther King et Georges Pompidou, son 
compagnon d’études supérieures de lettres, poursui­
vent cette poésie originale.

Une poésie aux formes classiques, très occiden­
tales, en des versets rythmés, proche de Claudel ou 
de Saint-John Perse mais en même temps faite 
d’odeurs, de couleurs, de musiques où les mots com­
me «kora», «filao», «potopoto» et «saudade» appar­
tiennent au patrimoine et au quotidien africains. Le 
poète Pierre Emmanuel saluait en Senghor ce «fran­
çais d’ébène aux odeurs si cambrées».

Parallèlement à sa poésie, les cinq volumes de Li­
berté I, II, III, /Fri K de 1964 à 1992, recueillent ses 
textes politiques. Assimiler sans s ’être bissé assimiler, 
sa devise d’homme politique, valait également pour 
son art poétique, parfois contesté parce que «trop 
bbnc pour les Africains et trop noir pour les Bbncs».

Léopold Sédar Senghor était membre de l’Acadé­
mie française. «Magicien des mots, Léopob Sédar Sen­
ghor incarnait les beautés de l’âme africaine. Par son 
goût éminent du diabgue et sa soif de l’autre, il fut un 
magnifique passeur de cultures entre les civilisations», 
a écrit hier Jacques Chirac.

Léopold Séd,ar Senghor était l’un des derniers 
grands chefs d’Etat d'Afrique francophone à avoir lut­
té pour l’indépendance de son pays.

Parmi ses pairs, Habib Bourguiba, décédé le 6 
avril 2000 à 96 ans, avait été surnommé «le Com­
battant suprême» pour avoir arraché l’indépendan­
ce de la Tunisie à la France en 1956. Il avait été des­
titué le 7 novembre 1987 pour «incapacité physique» 
et remplacé par son premier ministre de l’époque, 
Zine el-Abidine Ben Ali. Félix Houphouët-Boigny, 
décédé en 1993 à 88 ans, a dirigé la Côte-d’Ivoire 
de l’indépendance, en 1960, jusqu’à sa mort. Ah­
med Sékou Touré a quant à lui gouverné d’une 
main de fer la Guinée depuis son indépendance, en 
1958, jusqu’à sa mort en 1984.

Au Maroc, le roi Mohammed V a obtenu l’indé­
pendance de son pays en 1956, après plusieurs an­
nées de lutte qui lui ont valu d’être exilé par la France 
en Corse puis à Madagascar.

En Algérie, Ahmed Ben Bella a été le premier pré­
sident après l’indépendance, acquise en 1962 à l’is­
sue d’une guerre sanglante de plus de sept ans. Il 
sera renversé par Houari Boumédiène en 1965.
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l’un des membres les plus influents des Hells Angels, 
est placé en isolement depuis le 10 octobre 2000, dans 
l’attente de son procès pour le meurtre de deux gar­
diens de prison. Il occupe seul une aile aménagée sur 
mesure pour l’accueillir à la prison Tanguay. Il n’entre­
tient aucun contact avec les autres détenus, sauf lors 
de ses comparutions en cour avec ses comparses ac­
cusés dans une autre affaire de meurtre. Ses seuls 
contacts avec le monde extérieur se limitent aux vi­
sites au parloir, aux visites avec contacts en salle sur­
veillée, aux rencontres avec ses avocats et aux conver­
sations téléphoniques iilimitées, entre 7h30 et 22h30.

Selon Robert Lemieux, il s’agit de conditions de 
détention «abusives et arbitraires», sans aucune com­
paraison avec celles dont bénéficient le reste des dé­
tenus en attente de procès au Québec.

Me Lemieux, célèbre pour avoir défendu les 
membres du FLQ responsables de l’enlèvement de 
Pierre Laporte, dans les années 70, a l’intention de 
mettre en lumière une vaste conspiration pour «pri­
ver des centaines de citoyens de leurs droits constitu­
tionnels» lors du procès à venir.

Dans une série d’allusions au modus operandi de 
l’opération Printemps, qui s’est soldée par l’arrestation 
de quelque 80 membres, associés et proches des Hells 
Angels, M'Lemieux souligne que les accusés n’ont pas 
eu droit à une enquête préliminaire, que la remise en li­
berté sous caution leur a été systématiquement refu­
sée, qu’ils comparaissent dans des salles aménagées 
dans le périmètre de la prison de Bordeaux.

Me Lemieux mentionne également la participation 
de Serge Ménard à plusieurs conférences, rassem­
blements et défilés en faveur de la suspension des 
droits des accusés, en faisant référence à la croisade 
du gouvernement du Québec pour un durcissement 
de la loi antigang. A cet égard, M. Ménard a indiqué 
hier qu’ü laisserait à ses avocats le soin de répondre 
à cette requête.

L’avocat de Sept-ües souhaite enfin révéler lors du 
procès l’existence d’une «vaste opération fichant des 
milliers de citoyens dans toutes les régions». «Des ci­
toyens se retrouvent soudainement “membre en règle” 
dégroupé [sic] dont ils ignoraient même le nom», pré­
cise la poursuite.

M' Lemieux soutient dans sa requête que Maurice 
Boucher n’a jamais revendiqué les «épithètes, qualifi­
cations et appartenances» à un groupe de motard qui 
lui sont toujours attribuées par le ministère public 
«afin de lui mettre sur le dos toutes sortes d’événements, 
lui nuire, le dénigrer et le ternir au maximum dans 
l’opinion, afin d’avoir sa tête à tout prix».

Maurice Boucher a déjà passé deux ans en isole­
ment à deux périodes différentes de sa vie pour son 
implication présumée dans le meurtre des gardiens 
de prison Diane Lavigne et Pierre Rondeau. Un jury 
l’a acquitté de ces accusations à l’issue d’un premier 
procès, le 27 novembre 1998, en présence d’une 
preuve plutôt mince qui reposait sur le témoignage 
d’un délateur, Stéphane Gagné, lui-même l’auteur 
des deux assassinats. Détenu pendant 11 mois, il a 
repris sa liberté le jour même, quittant triomphant la 
salle d’audience par la porte principale. La Cour d’ap­
pel a par contre ordonné la tenue d’un second pro­
cès, le 10 octobre 2000, date à laquelle M. Boucher 
est retourné derrière les barreaux. Il clame «haut et 
fort qu’il n’est d’aucune manière relié à cette sordide af­
faire», mentionne M' Lemieux dans sa poursuite en 
dommages et intérêts de 30 millions. Dans une lettre 
jointe à la poursuite, M" Lemieux ajoute toutefois que 
«tout dédommagement» éventuel sera remis à la 
ligue des droits et libertés.

L’avocat, qui s’est taillé une impressionnante répu­
tation en faisant acquitter de meurtre les fondateurs 
du FLQ, Charles Gagnon et Pierre Vallières, n’a pas 
l’habitude des causes comme celle de Maurice Bou­
cher. Il a accepté de le défendre après lui avoir parlé 
à quelques reprises au téléphone.

Interrogé à sa sortie du Palais de justice par des 
journalistes, Me Lemieux a déclaré que la détention 
de Maurice Boucher constitue «une expérience abso­
lument terrible» bien que l’accusé «garde m excellent 
sens de l’humour». «Je lui ai même suggéré que, lors­
qu’il sortirait, il devrait peut-être s’essayer comme 
“stand-up comic”. Il est assez formidable à ce niveau- 
là», a ajouté M'Lemieux.

C’est la deuxième fois cette année que les condi­
tions de détention de Maurice Boucher font l’objet 
d’un débat public. Par la voix de son avocat Jacques 
Normandeau, l’accusé a tenté de réintégrer une pri­
son normale en février 2001. Des psychiatres ont 
dressé un triste portrait de Boucher lors de ces au­
diences. Seul dans sa cellule, il se gavait de crous­
tilles et de tablettes de chocolat, il ne faisait plus 
d’exercice et se foutait de son hypertension. 11 a 
confié au psychiatre Louis Morissette qu’il se sentait 
«impuissant et inutile» en prison, habité par l’étrange 
sensation d’être surveillé «comme un poisson dans m 
aquarium». Les symptômes d’hostilité, d’irritabilité, 
de désespoir et de perte de concentration observés 
chez Boucher iront en augmentant avec le temps, 
avait prédit le Dr Morissette lors de ces audiences.

M'Normandeau craignait que l’isolement prolon­
gé affecte les capacités physiques et mentales de son 
client au point de miner sa préparation au procès, ce 
pourquoi il demandait un transfert. Le juge Kevin 
Downs a refusé, invoquant le profil «unique et parti­
culier» de Maurice Boucher. M' Normandeau a per­
du sa cause en appel. Il tente maintenant de 
convaincre la Cour suprême du Canada de trancher 
la question. Il ignorait tout des démarches entre­
prises par Robert Lemieux.

Avec la Presse canadienne

Le 11 septembre : 
et vous, lecteurs?
Lorsque deux avions ont percuté le World Trade 
Center, il y a, trois mois, on a dit que rien ne serait 
plus pareÜ. Etes-vous de cet avis? Le 11 septembre a- 
t-il changé quelque chose d’important? L’ampleur de 
l’acte terroriste a-t-elle modifié votre vision du mon­
de et vos comportements? Bref, en quoi le 11 sep­
tembre a-t-il changé la vie, votre vie? Répondez par 
un court texte (de 100 à 200 mots). Le Devoir publie­
ra les meilleurs le 31 décembre. L’adresse: llsep- 
tembre@ledevoir.com.
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- cuisine française quj fait bonne impression

► CE MIDI: Entrée + bnllotine de saumon aux crevettes + dessert «19$
\

Veuillez noter que nous serons fermés du sarnedi 22 décembre au 2 janvier 2002 inclusivement.

Le Gutenberg souhaite de joyeuses Fêtes à toute sa clientèle.
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